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V"J'ai eu 
trèspeur, 
je ne peux 
vous parlen'
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“J’ai en très peur. Je ne peux 
pas vous parler, je suis trop ner­
veux....................

C’est tout ce que M. Gilles La­
chapelle, le chauffeur de la Brink’s 
attaqué au canon, hier après-midi, 
réussissait â .dire en réponse aux 
questions d’un. reporter de LA 
PRESSE qui l’a rencontré quelques 
minutes après qu’il eut réussi a se 
défaire de ses liens à l’arrière du 
club de tennis de Pile des Soeurs.

Etre victime d’une attaque à 
main armée semblable avec’ une 
lourde mitrailleuse du genre ça 
n’arrive sûrement pas tous les 
jours. Plusieurs policiers étaient là 
qui n'appréciaient" pas non plus que 
l’on pose des questions à leur té- ' 
moin. . . , •'

Les quatre' employés du club de . 
tennis du secteur huppé de l’Ile des 
Sçeurs ont'elles aussi vécu une 
aventure, "qu elles n’oublieront pas 
dé sitôt

•Pour elles, l’après-midi était 
semblable • à- .tous les autres lors­
que, un peu après trois heures, un 
homme en uniforme est entré en 
trombe dans leur bureau.

“Appelez là police. Appelez vite.
J’ai besoin d’aide. J’ai été volé."
C'est ce que"cet homme d’une qua­
rantaine d’années sous l’effet d'un 
choc ne cessait de leur répéter.

Une fois la police avisée, M. La­
chapelle a pu se resaisir et expli­
quer aux jeunes femmes qu’il avait 
été maîtrisé à bord de son camion 
blindée, rue, Saint-Jacques, et con­
duit à l’arrière de leur centre de 
tennis. -

'‘tes bandits lui ont brisé ses 
verres et if-avait même perdu son 
dentier, a diCunc jeune employée.
Je ne sais-pas s’il l’a retrouvéJiJe 
ne veux pas que vous mettiez mon 
nom dans le journal, c’est trop 
dangereux." Malgré tout le remue 
ménage causé par la venue sur place 
dé nombreux1 -policiers et journa- 

‘ listes, les clients du club, la plu­
part des hommes d’affaires, allaient 
tranquillement.faire leur partie...
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La camionnette-mitrailleuse utilisée par les bandits pour réussir le 
hold-up du siècle, rue Saint-Jacques.
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Toute une série 
de coïncidences
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par Michel AUGER
Les responsables du vol à main 

armée “du siècle” hier, rue Saint- 
Jacques, ont-ils été inspirés par la 
présentation, en fin de semaine 
dernière, à la télévision américaine 
d’un documentaire sur “l’ancien” 
vol du siècle survenu le 17 janvier 
1950, à Boston?

Cette possibilité envisagée hier 
soir, par certains “experts” ne re­
tient, toutefois, pas l’attention des 
enquêteurs de la CUM. bien qu'ils 
soient fort surpris de la 
coincidence.

Une autre de ces curieuses 
coïncidences est la mort, encore 
en fin de semaine, de Joseph 
"Specs” Okeefe, le délateur qui 
avait permis au FBI américain de 
faire condamner les auteurs de ce 
cambriolage survenu dans les voû­
tes de la Brink’s à Boston.

Okeefe. qui est mort, de sa belle 
mort, avait décidé de se mettre à 
table en 1956 contre dix de ses 
complices dans ce cambriolage 
parce qu’il n’avait pas reçu sa part 
du butin.

Ce premier vol du siècle avait 
rapporté à ses auteurs le joli 
magot de $2,775,395.12, dont seule­
ment... $1,218,311.29 était en argent 
liquide.

Une autre coïncidence que la po­
lice de la CUM a notée hier soir est 
la libération, l’an dernier, du Mont­
réalais Joel Singer, maintenait âgé 
de 34 ans, qui avait purgé dix ans 
de prison pour sa participation à 
un cambriolage perpétré avec... 
l’aide d'une mitrailleuse antichar 
dans les locaux de la Brink’s, à 
Syracuse dans l'Etat de New York, 
le 24 octobre 1965. Ce vol avait 
rapporté $423,000.

n ne s’agit plus maintenant de 
coïncidences mais bien de faits. 
Depuis plus de dix ans au Québec, 
la Brink’s a vu ses camions atta­
qués à plus d'une vingtaine de re­
prises. Le butin total s’élevait 
avant le crime d’hier à près de $2 
millions. Deux employés de la 
Brink's ont été tués à l’occasion de 
vois. M. Adolphe Potvin, %0 ans. a 
été abattu lors d'un vol de près de 
$500.000 à Val d'Or. 21 août 1974;
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mE m# Joel Singer 6 fait dix ans de prison 
pour avoir dévalisé le B;inl, z à 
l'aide d'une mitrailleuse lourde. . 
C'est l'un des rares Montréalai; à 
avoir jamais eu "l'honneur'' d'etre 
placé sur la liste des dix criminels 
recherchés par le FBI.

photo Michel Gravel, LA PRESSE

La fin d'une équipée. M. Gilles Lachapelle, le chauffeur du camion "aux trésors"... disparus, se tient les 
moins dans les poches près du camion-mitrailleuse et de son propre véhicule blindé. Le tout à quelques pas 
du chemin d'entrée à Mie des Soeurs et de la voie d'accès au pont Champlain.
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Un coup parfaitement monté tandis ' que M. Claude Vienneau. a 
été tué ion d'un vol. à Saini-Lau- _• 
rent, le 12 septembre 1973.

. Encore une autre coïncidence. 
Wi.lium "Bid" .McAllister qui a été, 
reconnu coupable, par lu suite, de 
tentât!'e de m ufre e [le "■ i ■ 
main armée pour le crime qui a 
coulé la v«e au gaivicu \ ieii.iaau. 
était e t ben; s v a i ?.. - y 
de Boston, aussi spécialisé dans les 
a.laques contre les camions de !..

, Brink's.

Bill McÀUisltr et ses amis du 

"gang de l'Ouest ". — des anglo­
phones pour- la plupart — étaient • 
régulièrement sur la liste des per­
sonnes interrogées par la police re­
gion de Montréal en 10G7. Cet'e 
bande aurait été responsable de h 
majorité des vols de cette année 
qui avaient rapporté environ f>" 
million à leurs auteurs.

SUITE DE LA PAGE Al

partiment jàcJ argent était entre­
posé.

pieds avec du ruban gommé avant 
de s’enfuir.

11 lui a fallu plusieurs minutes 
pour se détacher et courir à l’a­
vant du club de tennis, au 300 Che­
min du Golf, pour demander l’aide 
et aviser la police.

La mitrailleuse
C’est quelques minutes plus tyd 

que lès enquêteurs, les sergents-dé­
tectives André Berthiaume et 
Claude Rémillard, découvraient la 
mitrailleuse à l’intérieur de la ca­
mionnette louée au nom d’un certain 
R. Pépin.

Il s agit d’une arme utilisée pour 
la défense antiaérienne depuis la 
Dernière Guerre mondiale par l’ar­
mée américaine et qui proviendrait

de surplus militaires aux Etats-Unis. 
L'arme montée sur un trépied avait 
été amorcée sur une structure de 
bois solidement retenue dans le vé­
hicule par plusieurs sacs de sable. 
Des chapelets de balles de plus de 
six pouces de long et de près d’un 
pouce de diamètre étaient là en 
quantité impressionnante.

La perfection
Le responsable de la section des 

vols à main armée de la police de 
la CUM, l’inspecteur Jean-Claude 
Rondou, a indiqué hier soir que ses 
hommes avaient plusieurs pistes à 
explorer et qu’il était encore trop 
tôt pour faire quelque commentai­
re que ce soit. “C’est un coup 
bien planifié et les bandits capa­

bles d’une telle perfection ne sont 
pas nombreux", devait-il ajouter.

Le policier s’est refusé à préciser 
" ie montant exact du vol. Toutefois, 
plusieurs sources ont précisé à LA 
PRESSE que le montant minimum 
que les bandits ont emporté avec 
eux était, de $2.8 millions. “ Ce 
camion recueillait l’argent des im­
portantes succursales bancaires du 
quartier des affaires depuis plus de 
deux heures lorsqu’il a été volé, a 
dit un officier de la CUM. il ne 
faut donc pas se surprendre de 
l'importance de la somme volée." •

Quelques minutes après avoir 
rencontré les enquêteurs de la 
CUM et leur avoir personnellement 
mentionné ie montant de près de 
$3 millions comme montant de la. 
perte, le vice-président exécutif de

• la Brink’s, M. Jack Walsh, affir­
mait aux journalistes que le vol 
s'élevait à environ $1.6 million.
“Nous devrons • attendre encore 
quelques' jours avant d’avoir un

* chiffre définitif", a-t-il dit.

Il a aussi annoncé que sa compa­
gnie dirait une récompense de M 
$25,000 à toute personne pouvant 

, fournir des renseignements menant 
à l’arrestation et la condamnation 
des voleurs.

M. Walsh a précisé qu’une autre, 
récompense de $100,000 celle-là j
était offerte par la Commercial |
Union Insurance Company à'qui­
conque pourrait permettre de re- : 
trouver le butin ou encore une par­
tie de celui-ci.

Pour la police de la CUM, il ne 
fait aucun doute que ce vol à main 
armée est le plus important jamais j 
survenu au Canada et peut-être 
même dans le monde.

Le camion blindé suivi par la ca- 
mionnete-mitrailleuse s'est rapide­
ment dirigé ensuite par l’autoroute 
Bonaventure vers l’Ile des Soeurs, 
où, à la vue des usagers du pont 
Champlain, notamment, ils ont pu 
transférer leur magot dans un 
autre véhicule qui les attendait sur 

•place.

Le chauffeur, un homme d'une 
quarantaine d'années, avait été me­
notté à un siège et les bandits, qui * 
n'ont échangé aucune autre parole 
en sa présence, lui ont ligoté les

1ère Communion...
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POUR LAUne erreur 
à propos 
de Gerbin 
Packers

SASCO CONSTRUCTION AS
h

fB ::Spécialistes en construction et rénovation ^ y.
i
:
QRésidentiel, Industriel, Commercial 1075. me SAINT DENIST.)
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Le 5 mars 1976, nous avons pu­
blié un article concernant l'arresta­
tion de Renaldo Pannunzio, lequel 
s’était identifié comme étant un 
collecteur à l’emploi de son frère 
Roger Pannunzio qui aurajt été le 
gérant général de Gerbin Packers 
(1975) Ltd.

Un représentant autorisé de Ger­
bin Packers nous a affirmé que 
Renaldo Pannunzio n’a jamais tra­
vaillé pour cette entreprise et que 
son frère Roger est employé 
comme boucher, sans autre fonc­
tion ou responsabilité.'

Le même représentant nous a 
également fait savoir que Gerbin 
Packers avait acquis les biens de 
Salaison Alouette et Obie's Meat 
Market lors de la proposition faite 
en vertu de la loi de faillite par 
ces deux entreprises et n’avait au­
cune relation d’affaires avec Wil­
liam O'Bront.

Si la publication de notre article 
a pu embarrasser Gerbin Packers, 
Là Presse s’en excuse.

sur présentation de cette annonce LE CENTRE D'ACHATS
: D’APPAREILS DE CONDITIONNEMENT PHYSIQUE

4008, rue Saint-Denis (angle Duluth), Montréal
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VARIETE DE
• Bicyclettes 

stationnaires 
et ergométrlques

• Exercycles 
électriques

» Vlbrateurs
• Rouleaux-masseur
• Sauna»
• Bains de vapeur
• Marchettes- 

Joggers
• Equipements 

athlétiques
• Haltères" et
• Lampes
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AVANT D'ACHETER f Kj%un m• Revêtements d'aluminium, 
comiches

• Portes et fenêtres — Mousti­
quaires

• Salles de bains

• Finition de sous-sol
• Rallonges — patios, briques, 

stucco — peinture — couvertu-
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et poids

solaires,
• Pelouses et terrassement. ORGUE CO IMIM• Revêtement do plancher apoxal

Travail garanti par: • Services d'architectes * • '
• Spécialistes de métier.

Consultez-nous: vos projets de construction ou de 
rénovation seront étudiés par des spécialistes.

if; t# plus grand centre d'orgues 
et de pianos i Montréal

etc.
; Cours de fleuriste 

i Atelier de Montréal 
inr.-744-2150

STATIC

f “cHAROCX ET 

master charo

CILE ;I 1

r LOCATION ÉCHANGE ' .y

y ; 1490 est. rue Fleury " i %008/rue ST#NlB%4 %###|
MONTREAL S.Æ3T '

Consultez-nous 
sans frais _

(cours donné par Pierre J. Hebert, 
auteur de ( ABC du bouquet)

!

388-4400 •1 , 384-5115I
Permis ne 743511 MioÉsiâie de l'Edecetien

/
i Culture Personnelle p.m.
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I Pleins feux sur >
les appareils électroménagers 
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Comptes à recevoir
de $466 millions
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tivités syndicales doit être à toute fin utile par les res- 
QUEBEC (PC) — Non seu- remboursé par les différents pensables du service.
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C’est ià la principale con- ^ situation est la même revoir” après une rapide vé- 
clusion que l’on peut tirer à danf au moms un autre ml" rification. Le vérificateur 
la suite de la lecture du Rap- lustère- suuligne que de 80 à 90 pour
port annuel de 390 pages du Une ville importante du cent de ces déclarations ne 
vérificateur général de la Québec garde pour son pro- sont jamais revisées, 
province Gérard Larose. Le pre usage la moitié des La vérification des déclara- 
rapport pour l’exercice finan- amendes perçues à la suite (ions des corporations est 
tier finissant le 31 mars 1975 • de sentences imposées en confiée à une équipe de 23 

été déposé hier à l’Assem- Cour municipale à des mfrac- vérificateurs finissante dont 
blée nationale. . tlons à des lols provinciales. lg ont moins de 16 mois d’ex- <

Dans son rapport pour Le ministère des Affaires périence pratique.
1974, M. Larose avait souli- sociales n’a pas inscrit dans 
gné la faiblesse du ministère sès livres des comptes à re- 
du Revenu à percevoir les cevoir d’un montant de $26 
sommes dues à la province . millions dont $20 millions, 
et avait souligné que les selon lui, ne seraient plus ré- ' 
comptes à percevoir du mi- cupérabïes.m&m mm

pu les retracer dans les dé-

ü: par Bernard RACINEgt: Le ministère du Revenu re-
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Au ministère des Affaires 

municipales, le registre d’as­
siduité indique qu'aucun re­
tard n’a été enregistré par 
les employés au cours de 
l'année. Quant aux présences, • 
il a été impossible de les vé­
rifier. le registre des presen­
ces ayant été détruit.

Ni règles ni normes n’ont i 
été établies à ce ministère 
pour l'octroi'üë? subventions 
d’aqueducs et d’égouts, note 
M. Larose, qui souligne le 
pouvoir discrétionnaire du 
ministre dans ce domaine. 
De plus, aucune vérification 
n'est faite par la suite de l’u­
tilisation des subventions fai­
tes à ce titre aux municipali­
tés. x ;

AtÇjïlinistère de l’Agricul­
ture, une aide spéciale aux 
producteurs de génisses a été 
accordés passé la date limite 
prévue par le programme.
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m...m 1 quemi :r recevoir s’élevait à $371 mil-
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ministère dans le domaine de 
la perception des taxés et 
des impôts à recevoir.

Conclusion: en 1975, les dre . dans ce ministère par 
comptes du ministère ont suite du “système adminis- 
augmenté de $95 millions et tratif inadéquat, 
s’établissent maintenant à 
$466 millions.
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disparue par la suite.
11 ia M. Larose en conclut que 

des sommes peuvent se per-iWm __ HI 'IUViUMUJXmvs' 1
999 wma»•> 1 -1
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M. - Larose note aussi que 
les cas de trop-versés qui 

Il est prévu dans les con- sont nombreux à ce minis- 
ventions collectives que le 1ère et “peuvent représenter 
traitement des employés qui des sommes importantes qui 
s’absentent pour certaines ac- sont mises de côté et ignorés
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ENSEMBLE KELVINATOR:

mf:
MACHINE A LAVER AUTOMATIQUE 

Modela KW 62 - Afliteteur ptassant "Super Hex ' Snip en 
uon a équilibrage gyro scopique. Cycles programmés cotons et tor­
ies. tissus infroissables. Lainages et tissus délicats. Lavage à feau 
froide Cyde automatique de trempage ou prélavage Deux vitesses 
d'agitation, deux vitesses d-essorage. Sélecteur de température â 
5 réglages. Sélecteur du niveau d'eau a réglage infini. Distributeur 
d'agent de blanchiment Distributeur de produrt assoupie sent In­
terrupteur de sécurité sous le couvercle Rire de reoroiaten 
Carrosserie blanche.

SECHEUSE
Modèle KD 62 — Cycles- automatque. minute, d'an froid, 
tissus infroissables Réglage "sans chaleur". Réglage entifroose- 
ment. Fltre â charpie efficace Interrupteur de sécurité actionne 
par la porte. Tambour monopiéca à revêtement lose comme du ver­
re Séchage à grand rendement Carrosserie blanche
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; Une suggestion du vérificateur général

Les députés devraient avoir 
accès aux livres des grandes 
entreprises gouvernementales
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■V taies, on s’en rend compte, implique plu­
sieurs milliards de dollars. Certaines d’entres56995 par Marcel DESJARDINS

de notre bureau de Québec
BIS PRIX DE FAUCHER %',",

\ï L'ENSEMBLE elles comme la SDBJ, la SAQ et la RIO seQUEBEC — L'Assemblée nationale de­
vrait avoir accès aux rapports annuels de : soï1^ retrouvées fréquemment au coeur de 
vérification effectués au sein de treize gran- 1 actualité ces derniers temps et continueront 
des entreprises du gouvernement québécois certainement de 1 être. Il serait par consé-
dont les opérations ne sont pas soumises pré- quent intéressant que lés dépotés puissent

connaître 1 a nature delà verification an­
nuelle qui s’y effectue.

Frais de service apres vente en supplémentfl
! :

K15
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sentement à l’oeil critique du vérificateur gé­
néral.

M
E - 1 mm Les députes, dans cette hypothèse, se­

raient également à même de connaître les 
commentaires des vérificateurs sur les prati­
ques administratives quotidiennes suivies par 
ces entreprises. -

Un certain nombre d'entreprises de l'Etat 
sont déjà soumises aux contrôles du vérifica­
teur général et celui-ci considère important 
d’incorporer à son rapport annuel les com­
mentaires qui découlent de leur examen. 
“Nous croyons, écrit M. Larose, que nous 
devons le faire puisqu’il s’agit de gestion de 
fonds publics comme dans le cas des minis­
tères.”

C’est l’opinion émise par le vérificateur 
général du Québec, M. Gérard Larose, dans 
son dernier rapport effectué pour l’année fi­
nancière se terminant le 31 mars 1975.

M Larose rappelle que le Bureau du véri­
ficateur général n’a pas la responsabilité de 
la vérification des livres et comptes d’un 
nombre important d’entreprises du gouverne­
ment dont : la Commission hvdro-électrin e 
du Qu%ec et ses filiales; la Curatelle publi­
que; petiice des autoroutes du Québec; là 
Régie du%rand théâtre de Québec; SIDBEC 

et sa filiale SIDBEC-DOSCO Liée; la Société 
d’aménagement de l’Outaouuis; la Société 
des alcools du Québec; la Société de dévelop­
pement de la Baie James; la Société géné­
rale de financement du Québec; la Société 
interport de Québec; l’Université du Québec; 
la Régie de la place des arts et la Régie des 
installations olympiques.

L’activité de ces entreprises gouvememen-

REFRIGERATEUR-CONGELATEUR 
SANS GIVRE 15 pi’

KELVINATOR
CUISINIERE KELVINATOR

"Supreme Estate" — LARGEUR 30 po 
Modèle KRST 36 — Tableau de commande muni 
d'on programmateur (horloge et minuterie) qui promet 
de régler automatiquement la mise en route et l'arrêt 
du four. Prise de courant. Lampe fluorescente Surface 
de cuisson en Pyroceram (cêramicyje vitrifiée) dissimu­
lant quatre elements (2 de 1 700 W et 2 de 1 200 W) 
Rebord antidegoulinades Four dote d'une porte amo 
vide â hublot géant at d'un éclairage mtérieur. Tiroir 
de rangement amovible Carrosserie blanche

ModHle KND 615 
congdateui 146 lb d'aliments congelés Demi clayettes, 
bât a glaçons coulissant el deui plateaus a glaçons avec 
demnuleui auiomaiique Dans le compartiment tehiqeia 
leui 6 demi clayettes rn pone a lau« une tablette te 
couviant deui bacs a legumes et liu.lt, un garde viande 
coulissant Don poitesétages es compienant des balcon 
nets, un garde beurre réglable a 3 temperatures, un casier 
a produits latins un oeuliwi amovible et un distnbuleut 
de boues amovible et inclinable Canossene blanche 
Roulettes

Capacité du compartiment
"‘i
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$47995 a H?, j___1___mPRIX SPECIAL 
DE FAUCHER $44995 “Pour ce qui est des vérificateurs des en­

treprises dont la vérification ne nous est pas 
confiée, il y a lieu de se demander, ajoute-t- 
il, s'il ne serait pas approprié que soient 
transmises à l'Assemblée nationale lés con­
statations. qu’ils jugent suffisamment impor­
tantes."

PRIX SPECIAL 
DE FAUCHER
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.£ RÉFRIGÉRATEUR CONGÉLATEUR 
SANS GIVRE 16.3 pi’
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L:: KELVINATOR A mModèle KNC 617 — Capsulé du compartiment congélateur: 

146 tb d'aliments congelés Demi dayettes, bac a glaçons coulis j 
Mot et deux plateaux â glaçons avec démouleur automatique Dans 
le compartiment relugeiateur 5 demi clayettes en porte a faux, 
une tablette recouvrant deux bacs a légumes, un panier à fruits 
amovible, un garde-viande coulissant Deux portes étageres com­
prenant des balconnets, un garda beurra réglable a 3 températures, 
un casier A produits laitiers, un mufrier amovible et un distributeur 
de boites inclinable al amovible Carrosserie blanche Roulettes

m (6ïe€lï~L?.A - , , f' S
.... 11 ■'

■ mm E
53

U 1 SUPER SPÉCIAL
S SAN DALES 

“Pop Side

se $63995PRIX SPÉCIAL 
DE FAUCHER

# 1 wil-wmm
; : ■

SI C y-y./'-

»a #£

i!
/ W

: v
Pi a

AVE VAISSELLE ADAPTABLECUISINIERE KELVINATOR Chaussez-vous 
en tout confort. 
Nouvelle 
allure-détente.HKELVINATOR [6] K"Supreme Estate" — LARGEUR 30 po

Modèle KR1 36 — Tableau de commande muni 
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du leur. Priée de courant Lampe fluorescente Surface 
de cuisson â rebord an tidég ou brades. munie de quatre 
elements amovibles (2 pour chauffe rapide 2 400 et 
1 50 0 W-2 pour mrjotage 2 100 et 1 100 W) F oui dote 
d'une porte amovible t hublot géant et d'un édeirage 
intérieur Tiroir de rangement amovirk Carrosserie 
blanche
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Cycles : casserdes. courte 
(pour artides délicats). durée normale, rinça 

attente, rinçage séchage, hygiénique (eau à 
F), chauffe assiettes. 8 boutons poussoirs. 3 

Voyants lumineux Panier a couverts. Double distri­
buteur de detergent Distributeur de produits de 
rinçage Scchaqe a air puke Broyeur d'aliments 
mous Dessus doté d'un planche a découpai amovi­
ble Cordon escamotable per enroulement automali 
que Carrosserie blanche Roulettes
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Considérés.comme des "adultes en miniature", les enfants sont traités en petits rois, dons les communautés inùit.

4, 5, 6, 7, Violette à bicyclette !/
de la population des 14 communau­
tés inuit du Nouveau-Québec, en 
1570. avant les négociations qui de­
vaient aboutir à l'entente au sujet 
de la baie James, quand le fédéral 
a expliqué que c'est éventuellement 
le gouvernement du Québec seul 
qui fournirait les services de santé 
et d’éducation, certains parents 
très inquiets, parce qu’ils croyaient 
que l’anglais ne serait ’plus1 ensei­
gné, ont tout bonnement menacé de 
retirer leurs enfants de l’école s’il 
n’y avait que des écoles provincia­

Un enfant crie-quelque chose en 
inuktitut au professeur qui répliqàuc: 
"Dis-Ic en français: Luce, tasse-toi. ’ ' - 
toi".

Un seul enfant semble intéressé, 
mais il décrochera bien avant la 
fin de la classe...

Un élève n’arrête pas de crier à 
toutes lés deux minutes: ‘‘Louce, 
çâ é fenni!’’ pour “Luce, j’ai ter­
miné!”

Luce Bourassa souligne, après 
son cours, que cette méthode d'en­
seignement du français écrit n'est 
pas adaptée aux Inuit, aux réalités 
de leur vie. Il s'agit de la méthode 
Simone Buissières comprenant le 
livre de lecture, le dictionnaire et ' 
le livré d'exercises. ! .r

"Mais explique-t-elle, qu'y faire? 
C'est la seule méthodef J’essaie de 
remplacer, par exemple, le mot 
"tutu” par un vêtement d’ici. Mais 
je ne peux pas y substituer par 
exemple le mot parka parce qu'il 
est trop difficile à écrire. Alors je 
fais un dessin ou j'ajoute une illus­
tration.”

Sur le mur, l'illustration d'une 
ballerine en tutu rose et froufrou-

donc assez improbable que les 
Inuit optent pour le français:

Soulignons que la méthode d'en­
seignement fle l’anglais écrit n'est 
pas plus adaptée aux réalités du 
Grand Nord que ne l'est celle du 
français.

Selon Winston Barnwell, directeur 
ce l’école anglaise de Koartac, la 
méthode est américaine et on en­
seigne entre autres à l’enfant inuk:

“It is 9 o'clock. I wake up. It is 
raining. I wear my rain-coat to go 
to work. I take the escalator”..'.

Paule Tremblay, professeur à ré­
colé provinciale de Sugluk exprime 
ainsi la situation du français dans 
les communautés inuit: “Le fran­
çais, dit-elle, s'arrête à la porte de 
l’école. Et encore, pour se faire 
comprendre, il arrive souvent que 
si le professeur ne connaît pas un 
mot d'inuktitut, il doive parler an­
glais. Ecoutez les enfants jouer de­
hors. Ils conversent: en anglais 
pour la plupart.”

Interrogés, une dizaine d'Inuit de 
Sugluk déclarent qu'ils préfèrent 
que leurs enfants étudient l'anglais 
comme langue seconde et. d’une 
certaine façon, ils le veulent pres­
que comme langue première. Il 
faut, disent-ils qu'ils parlent parfai­
tement anglais s’ils veulent pour­
suivre leurs études dans le Sud.

tant permet en effet à l'enfant de 
visualiser ce qu'est l'objet.
• Cependant même avec une mé­
thode adaptéeuiu peuple esquimau, 

-est-il possible que le français de­
vienne sa langue seconde?

L'Inuk en "escalator"
Le gouvernement finance actuel­

lement un projet d'étude fondamen- 
ta:e sur l'enseignement du français 
aux Esquimaux..' Les coûta de ce 
projet conduit par deux professeurs 
de l'université Laval et qui abouti­
rait à une méthode d’enseignement, 
se chiffrent à $50,000.

En vertu de l'entente au sujet de 
la baie James, la langue d’ensei­
gnement sera la langue maternelle, 
l’inuktitut. Commt langue seconde, 
les parents auront le choix entre 
l'anglais et le français.

Mais la langue seconde est ac­
tuellement l’anglais: pour certains 

— en particulier les jeunes du 
groupe 20 ans — l'anglais est pres­
que leur première langue, de l’avis 
même de plusieurs parents qui ont 
avoué avoir de la difficulté à com­
muniquer avec leurs enfants. 11 est

Et la classe commence...
Le professeur se dirige vers le 

fond de la pièce cil sur le mur se 
trouvent des pancartes sur lesquel­
les sont écrites des phrases en let­
tres géantes. Certains mots sont ■ 
parfois remplacés par des dessins 
ou des illustrations.

Adapter la méthode
“Léa a épelé pape et opale"’; “Le 

tutu de Léa”; Emile est l’ami de 
Léa"; “Mimi a la moto de Léa"; 
"Emile a la moto de Léa”.

"Mes amis, quest-ce qui est 
■ écrit ici?, demande le professeur 

pendant que deux gros garçons 
conversent ,à tue-tête dans leur lan­
gue maternelle tandis qu’un autre, 
continue de compter en anglais.

La classe a commencé il y a- à 
pcir.e dix minutes et clest la pa­
gaille. De peines et de misères, le 
professeur réussit à ramener les. 
élèves à leur pupitre. Il reproduit 
sur le tableau noir les phrases des 
pancartes en remplaçant les pré­
noms Mimi, Emile et Léa par ceux 
des élèves. Les enfants doivent les 
recopier dans leur cahier.

— 4 —
par Huguette LAPRISE 

AIIOLETTE à bicyclette. .
V "Père Machico a une nu- 

fol Oui? Non? Y en aura pas!'1 
Les élèves inuit chantent en at­
tendant les retardataires de la 
classe de français écrit, à l'éco ­
le provinciale de Wakeham 
Bay, petit village de la baie 
d'Ungava d'à peina 200 habi­
tants. Il est 13h30.

Certains d’entre eux n'ont jamais 
appris le français; d’autres un 
petit peu; d’autres un peu plus, 
m’explique le professeur Luce Bou-’ 
rassa en me présentant les éco­
liers. Ils ont entre 8 et 13 ans. Ils 
sont de prértiier niveau en- langue 
française -bien qu’on mathémati­
ques, en dilatoire naturelle (native 
skills, dit-on" même dans l’école 
française), certains sont de niveau 
3, .4 et 6..

“One, two, three”, compte un 
élève. - -

les.

Bas en anglais
Pour peupler les écoles françai­

ses, quand la Direction générale du 
Nouveau-Québec les a ouvertes en. 
19G7, les professeurs ont dû se li­

. vrer au maraudage, selon Hélènt 
Mathieu, responsable de la forma­
tion des maîtres à la CSNQ.
’ Les écoles françaises demeurent 
moins fréquentées que les écoles 
anglaises, à l'exception de celle de 
Wakeham Bay où dit-on. il y a 
plus d’élèves parce que l’école est 
“flambant neuve” - et très belle, 
alors que celle du gouvernement 
fédéral n'est qu’un taudis. Dans six 
communautés de la baie d’Ungava, 
on comptait en décembre 1975, 216 
élèves inscrits dans les écoles fran­
çaises pour 394 dans les écoles an­
glaises. A Fort-Chimo, 230 élèves 
vont à l'école du Fédéral pour 39 à 
celle du Provincial.

A l'école française, on enseigne à 
. l'enfant dans sa langue maternelle 

jusqu’en 3ème année, avec des ma­
nuels en inuktitut pour la langue, 
et. avec des manuels anglais pour . 
les autres disciplines.

» De la Sème à la 7ème année, 
doit se faire le passage à la langue 
seconde, le français dans une pro­
portion de 50-50, cette dernière de­

, vaut "devenir progressivement- la 
langue première.

Par contre dans les écoles fédé­
rales, ori enseigne l’anglais; la lan­
gue maternelle est la langue se­
conde. Il existe aucune école du 
gouvernement d’Ottawa dans trois 
communautés, Inoudjouac,-, Povun- 
gnituk et Baie-aux-Feuilles et l’en­
seignement s’y donne soit en fran­
çais ou soit en anglais dans une 
proportion égale.

De plus la formation des maîtres 
inuit se fera en anglais. La Com­
mission scolaire du Nouveau-Qué­
bec a entrepris des pourparlers 
avec l'université MçGill pour un 
programme de formation qui de­
vrait débuter incessamment.

C’est donc dire qu’au Nouveau- 
Québec, qui représente les % du 
territoire de la province, le-fran­
çais n'a pas beaucoup d’avenir. On 
parle et on parlera de plus en plus 
anglais. zLes Indiens Crié qui vivent 
un peu plus au Sud que les Inuit, 
entre les 49 et 55 parallèles, par­
lent eux aussi l’anglais comme lan­
gue seconde ou comme langue ma­
ternelle. Ils ne connaissent pas un 
mot de français.

DEMAIN : Coca-Cola
et "chewing-gum"
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Langue et religionL, . J

Un père de famille de Koartac 
aaWl-f " est allé plus loin: "Les enfants ap-

a prennent l’anglais ici et nous vou­
lons que les choses demeurent 
ainsi. Quand nos enfants quitteront 
l'école, ils seront capables de ga­
gner leur vie là où iti le voudront. 
Ils ne pourront pas vivre selon 
notre mode de vie traditionntl.”

Certains comprennent très bien 
l’importance de l’enseignement de 
leur langue maternelle. Le prési­
dent du conseil d’Ivujivik, Peter 
Ainilik souligne: “Si les enfants 
n’apprennent pas leur langue ma­
ternelle à l’école, dans quelques 
années, plusieurs ne parleront plus 
inuktitut. Il y aura des problèmes 
de communication entre les généra­
tions. Ces jeunes ne seront plus, des 
Esquimaux. Comment alors allons- 
nous contrôler notre destinée?”
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Car ce choux de la langue et du 
système d’éducation est aussi relié 
à la religion, à l’économie, à la po­
litique. 1

La plupart des Inuit du Nou­
veau-Québec, qui sont de religion 
anglicane, aurait préféré être entiè­
rement sous la juridiction du gou­
vernement fédéral en matière d’é­
ducation, lui qui est le premier à 
leqr être vçnu en aide. Ils estiment 
que parler français est essentielle­
ment catholique romain et, qu’être 
administrés par Québec, c'est éven­
tuellement dtvenir francophones et 
catholiques, donc coupés du reste 
des Inuit de l'Arctique, de. l'ile de 
Baffin, des Territoires du Nord- 
Ouest et du Groenland, qui parlent 
la même langue maternelle qu’eux 
et qui possèdent l'anglais comme 

, langue seconde.
Au cours d’une tournée de consul­

- talion fédérale-provinciale auprès
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'.L'école de la nature ou I écolo traditionnelle ? L'enfant inuk, malgré ses inclinations, h'a pas le choix. Il doit se plier aux rigueurs de l'enseignement académique 
' des ôlorrcsr — * '
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Sondage CROP: le public et les syndiqués 
disent oui à l'arbitre, non à la grève !

;

que la qualité est demeurée la 
même, 26 p. cent qu'elle a aug­
menté et 36 p. cent qu’elle a dimi­
nué;

le secteur de l’éducation, notamment 
' au niveau du personnel de soutien et 

des professeurs de cégeps.
Le sondage fournit également des

accord avec la grève générale et 34 p. 
cènt' se sont dits en accord avec ce

• 44 p. cent trouvent bonnes les con­
ditions dé travail des employés du 
domaine hospitalier et 30 p. cent 
les trouvent mauvaises. Chez les

syndiqués du Front commua fetw*' 
rogés, 44 p. cent qualifient ces cofi» . 
ditlons de mauvaises, alors qoa (t ! 
p. cent les qualifient de bonnes.

par Pierre VENNAT
La nomination d’un arbitre semble 

être la seule solution pour régler le 
présent conflit dans le secteur para- 
public.

Par ailleurs, non seulement la majo­
rité de la population est opposée à 
une grève générale dans les secteurs 
de l’éducation et des affaires sociales, 
mais il en est de même pour la majo­
rité des membres du Front commun 
eux-mêmes.

geste.
Les avis sont très, partagés en ce

qui concerne la grève tournante et la éléments sur le climat qui règne au
grève du zèle. La moitié des répon- Québec. '
dants du. Front commun approuve- - Dans le grand public, la majorité 1 rsa æv æj. æx n e
raient une grève tournante, mais une des répondants prouvent que “ça ne f ^ H __ _ _ ___ '|t O' fluffy _ _ _ __ _|
proportion importante d’entre eux — va pas tellement bien” (45 p. cent) ou aL J) H B g-n H HJ | IO J ^ il JJ U il U II GZ KH I un H IQC
46.1 p. cent - la rejetteraient. La “pas bien du tout” (29 p. cent), alors, VÇMvIMMv ■ W W «J W I IVlIvlMWj

grève du zèle n’est pas populaire chez que seulement 21 p. cent jugent que • > ' m ■ <
48 p. cent des répondants et reçoit ... .“ça va assez bien” et 3 p. cent “très , _ *'• _
l’approbation que de 46 p. cent des bien”. ' n * n JT / 8 z- I | °
syndiqué interrogés. CROP ajoute que la propension à I I Ifïûl II /fN £* /Q\ (g

Toutefois, cela ne veut pas dire que juger que “ça - ne vas pas bien du Wr I II Wl Ui l~l I | N? O %-r» v—i v—v l[ Vy> o) | U U'S’U
les syndiqués acceptent les offres gou- tout” est plus forte cette année; à la I
venfementales: 68 p. cent des répon- mi-mars (29 cent), qu'en mai 1975 (17
dants les trouvent insuffisantes. p. cent), alors qu’un sondage sembla- Répondant au mot d ordre lance par

le Front commun, la plupart des tra­
vailleurs de l’enseignement (ensei­
gnants, employés de soutien et profes­
sionnels), soit plus de 58,000 syndi­
qués, ont quitté le travail hier pour 
exiger de nouvelles offres patronales.

Selon un communiqué de la Centrale 
de l’enseignement du Québec, près dé 
44,000 membres de la CEQ ont dé­
brayé, tandis que 8,121 de leurs collè­
gues étaient sous le coup de lock-out 
ou de suspensions. Plusieurs déléga­
tions d’enseignants en ont profité pour 
se rendre à Shawinigàn afin de témoi­
gner , leur solidarité à 1,400 ensei­
gnants en lock-out depuis six semais

C’est ce que révèle un sondage réa­
lisé par le Centre de recherches sur 
l’opinion publique (CROP), pour le 
compte de Radio-Canada et que la So­
ciété a reçu du public hier soir. 541 
personnes choisies au hasard à tra­
vers la province et représentant “le 
public" et 181 syndiqués, membres du 
Front commun, ont accepté d’y répon­
dre. 74 p. cent de la population en gé­
néral et. 77.5 p. cent des syndiqués 
membres du Front commun seraient 
d’accord au règlement du conflit par 
la médiation d’un arbitre nommé par 
le gouvernement.

Il est à noter que les auteurs de l’é­
tude, s'ils considèrent leur échantillon­
nage parfait en ce qui concerne la re­
présentativité du public, écrivent 
néanmoins qu’en ce qui concerne les 
membres du Front commun interro­
gés. “il jie nous est pas possible d’en 
confirmer la représentativité".

Selon le sondage de CROP, il appa­
raît que l’idée d’une grève générale 
dans le secteur public ne sourit pas à 
la majorité des ^citoyens: 68 p. cent 
des répondants seraient eh désaccord 
avec un tel geste et 27 p. cent l’ap­
prouveraient.

De même, 61 p. cent des répondants

*S

/
syndicats avant l'intervention ffQ C3> 
glement au niveau provincial.

A la suite d’une entente intervenu* 
Entre-temps, le comité de parents hier entre la régionale Blainvflhe»

de la Commission scolaire Jérôme-Le Deux-Montagnes, et le Syndicat d*
Royer demande à tous les parents de l’enseignement de la région des MSB»
Pointe aux Trembles, Montréal-Est, Isles, l’école polyvalente Sainte-Thé»
Anjou et Saint-Léonard de garder rèse rouvre ses portes aujourd’hui %
leurs enfants à la maison demain ses 145 enseignants et 2,800 étudiants, j
pour protester contre l’attitude de la ■ Fermée depuis le 11 mars par ti 
commission scolaire dans le conflit et commission scolaire, qui affirmait i 
la lenteur des négociations. alors être incapable d’assurer la «éca»j

Cette décision, qui touche 48 écoles rité physique et morale des étudian% ]
(élémentaires et secondaires, de lan- cette institution sera encore perturbés ]
gués française et anglaise) et 30,000 par une grève du transport scolaire I
enfants, fait suite a deux gestes ré- qui dure depuis le 7 novembre d@» i
cents de la commission scolaire. Cet- nier. j

le-ci a en effet refusé de retirer une Selon un porte-parole du syndteAj 
résolution qui sanctionne de façon mi- l’entente prévoit notamment que la ri» ;
nutieuse toute manifestation deharcè- gionale versera aux enseignants leur .
lement de la part des professeurs. plein salaire pour toute la durée d*
Elle a également demandé la recon- lock-out et n’exercera aucune repro­
duction d’une injonction interdisant les saille contre eux. De leur côté, les en» j
piquets de grève devant son centre soignants se sont engagés à accomplit ;
administratif. . . 3 ' - les tâches contractuelles, à éviter le» j

Par ailleurs, la commission scolaire . débrayages spontanés et les initiatives 
Le Royer refuse d’entamer les négo- imprévues, à contrôler les retards d •
dations à l’échelle locale avec ses les .absences, bien sûr, à enseigner! i

part au débrayage pour protester con­
tre la stratégie d’usure employée par 
le gouvernement à leur endroit.

ible avait été effectué.
Dans la population en général, les, 

opinions suivantes prédominent:

De même, 72 p. cent des syndiqués 
s’opposent à une loi spéciale.

Enfin, 90 p. cent des répondants du 
Front commun désapprouvent la fer­
meture des écoles, tandis que 56 p. 
cent désapprouvent que la limitation 
des soins hospitaliers. 42 p. cent trou­
vant que la limitation des soins hospi­
taliers est une mesure de pression ac­
ceptable.

Le sondage ne délimitant pas les ré­
pondants par secteur et par profes­
sion, il n’est pas possible de savoir si 
les syndiqués qui s’opposent à la fer­
meture des écoles mais acceptent la 

- limitation des soins hospitaliers pro­
viennent davantage du secteur hospi­
talier que de celui de l'éducation.

La seule précision que l’on donne, 
c'est que 48 p. cent des répondants 
sont membres de la CEQ (donc origi­
naires du secteur de l'éducation), les 
autres se répartissant entre la CSN 
(35 p. cent) et la FTQ (16 p. cent). 
Toutefois, la CSN et la FTQ représen- 

du Front commun se sont dits en dés- ÿtènt un bon nombre de syndiqués dans

» La qualité de l'enseignement public 
a diminué depuis quelques années 
(53 p. cent) et c’est la faute du 
gouvernement, (41 p. cent) et des 
enseignants (2(1 p. cent):

• la moitié des répondants considè­
rent les salaires des enseignants 
“convenables" et 34 p. cent les con­
sidèrent “mauvais”;

• la tendance à croire que les ensei­
gnants sont bien payés est plus ré­
pandue en province (65 p. cent) 
qu’à Montréal (36 p. cent);

• 48 p. cent des personnes interrogées 
trouvent que le Nombre d’élèves 
par professeur.est trop élevé alors 
que 26 p. cent le jugent convena­

nce.
A la CSN, près de 11,000 syndiqués 

— employés de soutien de commis­
sions scolaires et de cégeps ainsi que 
les professeurs de cégeps — ont parti­
cipé au mouvement. A la FTQ, près 
de 3,006^ employés "de soutien de Cé­
geps et de commissions scolaires ont 
quitté le travail. -

Les 1,700 travailleurs dés affaires 
sociales de la FTQ ont également pris

ble;
• sur la qualité des soins dispensés 

dans-les hôpitaux du_ Québec, on ne 
retrouve pas d’opinion nettement 
prédominante dans la population: 
26 p. cent des répondants trouvent
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Le plus important spécialiste de vêtements
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%
-*;

6554, Plaza St Hubert — 
273-6392
Les Galeries D’Anjou — -
351-6810
Centre Laval —
688-6292 
Carrefour Laval — 
681-9213 
Bientôt
au Complexe Desjardins
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Sauvé Frères.m11
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Chez Sauvé, nous avons aussi 
tout ce qu'il faut pour complô- 

• ter votre élégance.

Si vous aimez les détails, visitez les rayons 
de mercerie de Sauvé Frères. Nous vous 
proposons cette semaine les spéciaux de 
nos rayons de mercerie.

1

Chemise BVD, grandeurs 14à 17Vz, bleue, blanche 
ou beige, 100% polyester. _
Prix régulier: $18.00
Prix spécial Sauvé: 
ou trois (3) pour :

Cravate, choix de couleurs.
Prix régulier: $7.50
Prix spécial Sauvé: $5.00
Baa de marque Harvey Woods.
Prix régulier: $2.50
Prix spécial Sauvé : $1.99

$
$12.50
$36.00
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c Début des 
vraies
négociations ; 
dans la 
construction
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par Pierre VENNAT ? ;
Les véritables négociations 

pour le renouvellement du 
decret régissant les condi- : 
lions de travail de plus de
100.000 travailleurs de la con­
struction, débutent aujour­
d’hui dans un motel de la 
Vieille capitale. i

L’Association des entrepre-' : 
n.'urs en construction du ; 
Québec qui représente les
15.000 entrepreneurs de la " 
province, s’est en effet mon­
trée satisfaite des renseigne­
ments obtenus la semaine 
dernière lors, d’une rencontre " 
d’explications, consécutive au 
dépôt de la majeure partie 
du projet de convention syn­
dical au début du mois.

On a donc décidé de s’en­
gager dès mercredi dans tme 
négociation intensive pour 
renouvellement du decret' 
avant l’heure limite de l’expi­
ration de l’actuel décret, soit" 
le 30 avril à minuit. ' '

Comme plusieurs négocia­
teurs patronaux, notamment 
k président de l'AECQ, M. ' 
Réal L’Heureux, sont de Qué­
bec, Il a été convenu que l'on 
négocierait une semaine à 
Québec et une semaine à 
Montréal, en alternance.

La réunion de demain sera 
fort importante car la partie 
syndicale doit y déposer les 
demandes particulières à 
chaque corps de métier, de­
mandes qui doivent être dis­
cutées à des sous-tables de. 
négociation, tel que convenu 
prx les deux parties. "

Toutefois, ce n’est pas. de­
main que doivent être dépo­
sées les demandes monétai- : 
rcs de . la FTQ-constructicn.
Un porte-parole syndical .a. 
indiqué à LA PRESSE hier 
qu’elles
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voici les fameuses 

bicyclettes de course 
à 10 vitesses de France
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' ” Un Spécial Trans-Compagnie unique! Avec l’arrivée du printemps et des jeux
• ' ' : olympiques, Simpsons, grâce à la collaboration d’un importateur canadien vous

' ; ° - offre ces fameuses bicyclettes françaises au perfectionnement technique euro-
% ’ ' péen des plus avancés! Venez vite... le choix des couleurs et les quantités sont

i' V'"limitées! Soyez prêts pour la belle saison! Les 3 modèles avec cadres environ 
K;,/ " : 22”, distance de la selle aux pédales 32-37”, tous avec pompe.
F . ‘ y‘Çy Support  ...........

ï v k; I Bicyclette “Super Course99
A. Modèle #2003. Modèle à cadre tubulaire en acier léger. Fourche 'Achromée, 

• ' T\ rl |* étrier “Bocama”, dérailleur "Prestige” de "Simplex”. Engrenage "Cyclo 40/52"
- 'i avec goupilles; freins à tirage central de type "Mafac.Racer". Moyeu avec large

'4 \ ' ' bride "Durai" à déblocage rapide. Jantes "Lyotard” 27 x VA" et pneus “Miche­
lin" avec tubes. Guidon et tige “Pivo Durai"; pédalier "Lyotard" avec réflec­
teurs. Selle "Ideal coussinée. Roue libre “Cyclo France" 1326. Blanc, bleu ou 
cuivre.
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1 i pour l9amateur: “Touring99
U 4'/ -./ >S®k ' - B. Modèle #3002. Parfait pdur cycliste avancé. Cadre, dérailleur, freins,

! ' / / * moveu. pneus, roue libre, guidon et tige.simulaires au modèle ci-dessus. Engre­
nage double “Stronglight”sans goupille. Jantes “Dural Pellet” 27xl'A”. Pédales 
"Lyotard” avec réflecteurs, cale-pieds et courroies. Selle “Grand Prix” en ny­
lon. Blanc, bleu ou cuivre.
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\\ü Spécial Trans-Compagnie Simpsons
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ià im»®f,m, Spécial Trans-Compagnie Simpsonsy \ V >'/y\aai seront déposées “au 
fur et à mesure que la négo i 
dation progressera”. '“Championnat99 pour l’experti- m *s:«

iSSiL KV.'l
•1C. Modèle #4002. Conçu spécialement pour l’amateur de courses, n’est pas re­

. commandé pour les débutants. Modèle avec cadre “Reynolds” renforcé. Fou­
rrée che Vi chromée. Extrémités “Simplex Fovic’’. Étrier “Prugnaf ’ professionnel. 

Phare “Stronglight P.3.” Dérailleur “Critérium Simplex sur engrenage double 
“Stronglight #49’’ “Delrin” Du Pont” sans goupille. Freins “Mafac Racer” à 
tirage central. Moyeu “Dural Exceltoo” “Super Competition” avec large bride 
à déblocage rapide. Jantes “Record Super Champion”, pneus “Wolber Junior” 
sans chambre à air. Guidon et tige “Belleri” de type professionnel “Durai”; 
pédales doubles “Lyotard” avec réflecteurs. Cale-pieds et courroies AFA. Selle 

f -~Z'\. “Ideal” coussinée. Roue libre 1326 “Cycle France”. Blanc, bleu ou cuivre.

< L'embauche
De toute façon, la négocia- ] 

lion promet d’être ardue. ;
Ainsi on a appris, ds | 

source patronale, que la 
FTQ-construction, qui ré- 1 
clame que ce soit ses bu- j 
gucnt toute la main-d’œuvre.! 
sur les chantiers et que les j 
entrepreneurs soient tenus ", 
d’embaucher quiconque leur 
est délégué par de tels bu- , 
reaux de placement qui délè- : 
campagne auprès de gros en- } 
trepreneurs pour qu’ils ap- : 
puient publiquement une telle t 
formule. • 1

Ce faisant la FTQ se trou- ! 
virait à couper l’herbe sous ; ; 
le pied à la fois au comité 
patronal de la construction, à 
qui on dirait qu’il n’est pas 
représentatif des membres 
puisque ceux-ci sont d’accord .. 
avec la formule syndicale, et 
à l’Office de la construction 
du Québec qui doit préparer, 
d’ici le 1er juillet, un projet 
de règlement sur les bureaux 
de placement et qui risque " 
de se trouver devant un fait 
accompli.
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En vente dès maintenant jusqu’au mercredi 7 avril 
(jusqu'à épuisement du stock)

Rayon 758 au cinquième. Aussi à Fairview, aux Galeries d’Anjou et au Carre­
four Laval.

Pour achat en personne seulement.
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Lalonde 
attend le 
rapport de 
la police
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par Marcel DESJARDINS ,j
de noire Dureau de Québec |

QUEBEC — Le Solliciteur .­
général du Québec attendra 
le rapport de la police avant 
de décider s’il y a lieu d’in­
stituer une enquête sur “le. . 
matraquage des enseignants”. 
qui manifestaient vendredi 
dernier devant les édifices 
administratifs du Protestant 
School Board of Greater 
Montreal.

M. Fernand Lalonde, qui 
répondait hier à l’Assemblée 
nationale -à des questions des 
députés Robert Bums (Mai­
sonneuve) et Camil Samson 
(Rouyn-Noranda), a précisé 
que la direction du service . 
de police de la CUM doit, à 
la demande du président du ' 
Conseil de sécurité de la . 
CUM, préparer un rapport 
sur ces événements.

On se souviendra que l’es­
couade anti-émeute est inter­
venue, , matraque en mains, 
pour frayer un chemin aux 
administrateurs qui tentaient 
de pénétrer à l’intérieur des . 
bureaux de la PSBGM • çqw; 
dépit d’une manifestation’ 
d’enseignants.

A la suite de cet Incident,. 
la Montreal Teachers Asso^ “ 
elation et le RCM ont de­
mandé au ministre de la Jus»_é; 
tice d’instituer une enquête 
pour faire toute la luntiére 
autour de l’intervention des 
membres de l’escouade anti­
émeute. MM. Bums et Sam- '• - 
son ont fait écho à ces pro- - ’ 
testations. On trouve excessif 
le geste de la police.

“Je pense, a dit M. La- 
londe, qu’il est tout ù fait 
normal que j’attende de voir 
ce rapport préparé par la di­
rection du service de police 
de la CUM avant de prendre 
position d'une façon ou d’une 
autre.”
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Manche 3 positions

rmlbmns $B(R) = aaspnrmtemr 
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Toute femme de maison sera ravie de posséder un tel aspirateur à un prix 
aussi abordable! Notez ses caractéristiques qui lui permettent de nettoyer 
en profondeur:

• Brosse à barre de battage
• Hauteur réglable 4 positions

• pour différents genres de tapis.
• Poignée 3 positions
• Moteur 2 vitesses à ventilateur 

jumelé

mV;-' /

;:v>
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• Nettoie sous les meubles de hau­
teur supérieure à 5vi”.

• Lumière devant pour endroits 
sombres

«Modèle no 3670.

CB

K!s, . t \ Z*
. "V

am m
Ms

w En vente jusqu’au mercredi 7 avril 
(jusqu’à épuisement du stock). 

Rayon 748 au quatrième. Aussi à Fairview, 
aux Galeries d’Anjou et au Carrefour Laval.
Campotez 042-7221... jour et nuit
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Bifteck 
de surlonge Bifteck 

de ronde
AVEC L’OS 
DE BOEUF CANADA 
CATEGORIE “A”

TRANCHECOMPLETE— 
DESOSSE
DE BOEUF CANADA 
CATEGORIE "A”
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OU CÔTES D’ALOYAU 
DE BOEUFCANADA 
CATÉGORIE "A"À
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0BIFTECK 
OU ROSBIF 
DE BOEUFCANADA 
CATÉGORIE “A"
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Rosbif 
de croupe
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0m SILVERSIDE 
DE BOEUF CANADA 
CATÉGORIE “A”
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Il FAUT SAVOIR MÉNAGER POUR
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MAINE EN SEMAINE, VOUS POUVEZ
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Haricots verts 
coupés- . -
©ongeBés

Boissons 
variées

Biscuits
soda

Confiture 
de fraises

•:r
V

SALES OU 
NON SALÉS 
CHRISTIE 
PREMIUM PLUS 
BOÎTE (454 G)

GRAND PRIX 
BOUTEILLE . 
NON CONSIGNÉE 
260ZLIQ.

OU FRAMBOISES 
HABITANT 
AVEC PECTINE 
POT 24 OZ LIQ.

DE FANTAISIE- 
DOMINION GENRE 
FRANÇAIS 
PAÛUET 
10 OZ

I > Ih&is B»1 '
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loin il oz (in i)HUILE VÉGÉTALE
ÀVAfOinSEH- 
K£ COLLE f AS—MAZDIA

M0.IH4X1S0Z(1â1K6)ITt ZI OZ 110.(791 Ml)LS PÂTE A PAIN BLANC
C0NGELÉI-n.U6U*VPamplemousses

Blancs
SPÉCIAL!

SOUPE AUX LÉGUMES
HABITANT

BANANESJAUNE DORÉ
IMAOBTtH .991.45.44.21

loin 14 oz un. I7I1I0Z-CONTENAHTI OZSAC 10 IB FLOCONS OE MAÏS
MONTAT
iunr

LAIT CONDENSÉ
CASH SAAKS

YOGOURT CRESCENT
SAVEUASVAIOtEl

POMMES DE TERRE
OU NOUVEAIWIUNSW1CK-CANAOA NO. 1 .39.92.351.06 tftoAU

AA0.110Z(Î106)emozuo.
BRISURES DE CHOCOLATS
CK?m-lElMUCR6SBROCOLI FRAIS SAUCE AUX TOMATES

REGWA
ARTICLES DIVERS1.79.21"INDIAN RIVER" 

DE FLORIDE à 
GROSSEUR 321

0 BOUT. 10 OZ UO.FROMAGE GRUYÈRE
oaoHAmE-
swtaioaEifT(izramms)

buiioz(aic)GROSSEUR 14
DE CALIFORNIE _ ,
SAVOUREUX-PAOUET »£CIAU

E*V.10Z(«6)
SHAMPOOING BRIGHT SIDE
TAKE—FRTICOURANT sus trtcuu

SAUCE BAR.B.0.
COffHAAM .83 .99.29

8 pour KÉTÏ 14 02 («00 G)BOITE Jtt OZ (92 G) CARTOUCHE DES
CHOCOLAT INSTANTANÉ •
NESTLÉ 0U0C • ~ SfÉOAU |

CÉRÉALE DE BLÉ ENTIER
WETTABX

LAMES JUMELLES SCHICK 0
rmx courant si.u^^^^H

SARDINES DANS L'HUILE
BRUNSWICK .93 .99.21 SPÉCIAL!

BOÎTE 24 OZ (MO 8)BOÎTE SV. 02 (92 E)POT 15 OZ US. PAO. DE 30TAMPONS KOTEX
OROIN AIRES OU ULTRA- 
PRIX COURANT S1.72

CÉRÉALE MÉLANGÉE
ALPEN

FILETS DE CONNORSOLIVES FARCIES-GHERKINS
OU OIGNONS SUCRÉS ORIENTAI SPÉCIAL!

SURTOUT À cause: des mandes 1.191.80.26.99 SPÉCIAL!

BOITE 4 OZ (113 Cf PAO. DE 24SOTTE 5Vi OZ UQ. (160 G)PAOUnZH PAIN EN BÂTONNETS
ORDINAIRE—GAUTHIER

PURÉE DE TOMATE
—ITALIENNE—RECWA

SAUCISSES FUMÉES
SWIFT

ASPIRIN BAYER
POUR ENFANTS-PRIX COURANT 40e SPÉCIAL! .29PRODUITS DOMINION .443/791.48 SPÉCIAL!

- BOÎTE 14% OZ (411 6) BOUT. 8 OZPOT 32 OZ 110.(909 ML) RINCE-CRÈME CLAIROL BALSAM 
ORDINAIRE OU AVEC CORPS- 
PR1XC0URANTSl.il

BOTTE 16 OZPAQUET 1LB
NOIX MÉLANGÉES
DOMINO

NOURRITURE POUR CHIENS
VARIÉE—ALPO

CORNICHONS AU FENOUIL
ENTIERS (POLONAIS I5c| RICK'S

BACON SANS COUENNE
FUMEAlERABLE-SWIFT .37 .991.39.971.56 SPÉCIAL!SPÉCIAL! I

AEROSOL BOUT. ZO OZiioz(sioc)POT 2LOZ 110.(612 Ml) 10 OZCONTENANT 6 OZ . GÂTEAUX ÉTAGES RONDS
SPÉCIAL! - ,g§y VARIÉS—CONGELAS—SARA LEE

ROULÉ À LA GELÉE
R1CHUEU0

GELÉE DE VEAU
TRANC1IÉE-SWIFT PREMIUM

NETTOYEUR WINDEX
(EMBALLAGE JUMELÉ BTP)

CORNICHONS YUM YUM
TRANCHÉS-BICK'l .902.14.97.89

(3D4BCU X 1M« CM) 12 OZPAQUET B OZ
GÂTEAUX VARIÉS
RtCHMELLO

NOUS NOUS RÉSERVONS LE DROIT DE LIMITER LES QUANTITÉS!PAPIER D'ALUMIKIUM
ALCAN—ROULEAU 1Z POU X BO PI

SAUCISSES BRUNIR ET SERVIR
SWIFT PREMIUM 1.03 .69SPÉCIAL!

PAQUET «ROUL / uniioz(«MS)
jt » mm Prfxenvtgueur jusqu'à tefeimetmemedl, le 6 «vtfllSTD à tous bsmsgaslns Dominion do nie de Montréel.
| | SJ Level, RIveSuA SalnWeon, RepenUgny, JeHetta, Rosen*», Stint-Eustedo, SalnWertme, Gtsnby, Sainte-Adèle,

LS ARACHIDES MONDÉES
SAl&S—OOSKD

GIGOT D'AGNEAU 
COMPLET OU MOITE CONGELÉ 
DE LA NOUVELLE-ZELANDE

PAPIER DE TOILETTE
COULEURS VAFUÉES-OÉCOR 1.071.28

MaËIsôzüiPAO. 1 LS (945 G)SOZ
FÈVES AU LARD
DANS SAUCE TCMATE-OCWKOH

PÂTÉ AU POULET
U BELLE FERMIERE

MARGARINE CREMEX
OROMAIRE

DOMINION STORES LIMITED.52.79 .59
- • 750ML POT2LBCONTENANT 100Z

TÊTEFROMAGÉE
U BEUE FERMÉ RE

BEURRE D'ARACHIDES
. RJCHÜELLO

COCA-COLA
BOUTEILLE CONSIGNÉE 1.59.79 .24

SAC 375 G BTE140ZLKM3MMI)PAQUET 1LB
Pour vous aider à ménager encore plus!

• La plupart des consommateurs savent qu’avec les aubaines de 
Dominion, ils ménagent en grand chaque semaine. Eh bien, 
Dominion vous réserve une surprise. Des.produits dont les 

, bas prix vous permettront de réaliser encore de plus 

grandes économies. Il s'agit de boni maison. Recherchez sur J 
les rayons les étiquettes qui vous indiqueront ces aubaines. /

HARICOTS VERTS OU JAUNES
COUPÉS-UE CHOIX-OOICMUN

CROUSTILLES
HUMPH OUMPH—ORDINAIRES

SAUCISSE DE PORC PUR
LA BELLE FERMIÈRE .271.091.22

PAQUET 10 OZPAQUET 4 OZ PAQUET DE 3 ENV. $'/. OZ (92.1 G) TIGES D'ASPERGES
CONGELÉES—
DE FANTAISIE—DOMKIÛH

JAMBON CUIT
TRANCHÉ—BITTNER'S

r*TlCL*-.... 

rR^..........
CRISTAUX GAI MEUNIER
A SAVEUR D'ORANGE 1.01.69.89 r

PAQUET 24 OZ (680 6) HARICOTS VERTS OU JAUNES FA0 2 lB<907
COUPÉS—CONGELÉS—
DE FAHTAISE—DOMINION

PAQUET 1U
BISCUITS VARIÉS USAUCISSES FUMÉES

BITTNER'S OU DOMINO 1.19» 1.01.78 ;DARE

SAC 2 11POT 24 OZ UO.160Z
BETTERAVES MARINÉES
HABITANT

BROCOLI COUPÉ CONGELÉ
DE FANTAISIE—DOMINION

TOURTIÈRE
LA BELLE FEAM1ÉRE .68 1.191.19 ;

POUVOIR MIEUX MANGER!
4
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Calculatrice 
Brother 927
5 fonctions, écran.d'affichage 8 chiffres. 
Pourcentage. ËtiiiV livret d'instructions et 3, piles 
Penlite comprises. Limitg de 2.par client.

Adaptateur!
Achats au magasin seulement. Papeterie, rayon 706.au re? 
de-chaussée, centre-ville. Place Vertu. Versailles. Laval, 
Don/al. Rockland et Boulevard.

Chandails pour dames, 
tous, au même bas prix spécial!
Modèles de second chbix. De légers défauts n'af­
fectent en rien l’aspect, la solidité des articles. 
Vaste choix de modèles, de tissus, de couleurs., 
P.M.G. Limite de 2 par client.
Achats au magasin seulement. Vêtements pour dames. 
Baymarl. rayon 806. au niveau du metro, centre-ville. Place 
Vertu; Versailles. Laval. Dorval. Rockland «Boulevard.

Jour de la Baie Jour de la Baie
^88

ch.
Jour de la Baie4.48 ch.

En vente une heure ou tant qu’il y en aura. Achats au magasin seu­
lement. Centre-ville, Place Vertu, Versailles, laval, Dorval, Rockland 
et Boulevard, sauf avis contraire.

R

Pour la maisonPour dames . Cintres. Cintres de plastique avec pinces. Cou­
leur crystal. Env. 1 7", Limite de 2 par client. Jour de la BaieDraps. Choix de couleurs, de motifs ei de di- » ,

mensions. Limite de 2 par client.Ord. 5.99 à 10.98 Jour de la Baie ch. 4- 
devant. Nylon avec doublure caoutchoutée. Oh- <r- Taies d'oreillers. Choix de couleurs et de md- $0
ve. jaune. P.M.G. Limite de 2 par client.Ord. S10 Jour de la Baie ch.»0 tffs Limnede 2 par client - Ord. 2.99 à 4.98 Jour de la Baie ^ 

Jeunesse, rayon 158. deuxieme, et les succursales 
Encolure ronde.

ch. .29Imperméables, à capuchon, glissière sur le
Airu.les divnrÿ r.ivon /‘>4. ;rs- iip . tuussee n tus sur:< msatos

Grosse laine à tricoter. 3 ou 4 omis Choix •/#.* 
la paire couleurs Env. 1 oz. Limite de 24 par c : ."XLui^e de maison, '«jyon (iOI. «i-iJineme et los-surr.ursai'es 

Couverts en inox. Choix de pieces et de motifs.
Fourchettes, couteaux-et pièces pour le service.
Limite de 40 nieces variées par client

Jour de là Baie
ch.1 9Pull-overs. Acryliqueriame.

Forts unis: pêche, vert.‘turquoise. rose. noir, 
qrun ou rouille. Rayures marine-'blanc'veri. 
trhameau/blanc/brun ou marine/blanc/rouge.
AM.G. Limite de 2 par client.

Vêtements sport, rayon. 147.deuxieme, ci les succursales

Tm.u.ix ii1 .l'Uiisi1.!. M.i.i- FOI ri./1-.ieir.e et - s ,i ' u'saies 

Film Kodak. C t 10* 1 2ex ou Cl 26-12ex terete 
-.Je 2 uar client.

Jour de la Baie ch..1 5

Run eleiné. rayon 6 ta. Quatrième, et les succursales 
Grille-pain 2 ti.rn.nes. Limite rie 2 pj. ci-en:. Jour de la Baie Ch. ^12

ç, Jour de la BaieOrd. 8.99 Jour de la Baie ch.®4 ch .99
if Âppd'p.is r-ivOM / 14 '*'.Z de •. hd'.t.SïéH «»» les s:lî CNtSciMib

Jeux Six Million Dollar Man de Parker. Pour 
• en*,mis de 7 14 jns l :nv:e de 2 par client.

Robes, 1 pièces ou 2 pièces en polyester. Tons 
pastel ou rayures. Tailles !0-1 8 dans le loi. 
Limite de 2 par client.

Jour de la Baie ch $2Jour de la Baie

ménagers lavons 636 648, quajrierriiî.
_eî'es succursales.

Fer à vapeur/â sec. Limite de 1 par client.Jour de la Baie ch.^7

Robes oour dames, rayon 1 fO. deuxième, et *es succursales

ch $12
Pentathlon olympique de Parker. 9 ans e:
n-us Les loueurs inîtemni oour ja médaillé d'or. 
•i ament fjij de bronze dans 5 disciplines oiym 
i)iouos Limite de 2 par client. .

Ann: if?*'

Jour de la Baie ch.^2Chemisiers en jersey, a manches longues. 
Choix de modèles et de couleurs. Tailles 10-16. 
Limite de 2 par client.

Divers
Jour de la Baie ch.^2 Chocolats Bridge. Délicieux assort Juii‘-,.*i. Mvpn 762 troisième et >'es_succut salesnient o ara­

chides. gelees et bonbons enrobes de chocolat 
Sac d une ib. Lurute de 2 lb par client.

Bonbon1: rayon 729 re> de chaussée et les sutu»sates

Papier de toilette Delsie. 2 épaisseurs: 2 rou* ,
leaux par paquet Limite de 2 paquets par c'ient. 'Jour de la Baie

2 paquets pour

S1Vêtements spurt rayon 132. deuxieme et <es succursales 
Parapluies. Élances et élégants Tons unis ou 
imprimés dans un choix de motifs et de cou 
leurs. Limite de 2 par client.

Jour de la Baie la livre au niveau du métro, centre-ville 
et dans toutes les succursales 

à moins d'avis contraireaymartJour de la Baie ch.2*8

Accessoires, rayon 201. rer de chaussée, et les succursales
^60s5 En blanc seulement

Déodorant Secret. Bonne aérosol 6 o- L-mhe 
de 2 par client.

Lames Wilkinson. Lame eiï ac«er inoxydable 
au bord super tranchant. Paquet de 5. Limite de Jour de la Baie
6 paquets par client. " 3 Damiers S1 Pantalons junior. Oston. polyester ou aoy.*-

p q que. Choix de jeans, de pantalon^ mode ou ve-
Savons Irish Spring. Le savon deodorant. idea! Jour de la Baie . . »qu*s côtoie Tons unis ou a mop's. Taiües. 7- 
pour toute la famille. Limite de 4 par client. 4 pour 15. Limite de 2 par client.

Vetemens .eunexse? ruvon 8*3 11 .eau du métro. °nîie ville seulement

Gilets sans manches en acrylique. Choix ue 
tons une, P M G Luntte de 2 par client.
Centre uiie leui^ment

Corsages a manches longues. Po.vfcste».
Choix d'imprnnês au pochoir. P M G. Lnmte de

Tender Tootsies. Choix de modèles et de cou­
leurs. Pointures 5 à 9 Va dans le lot. Ord. S10 Pour damesJour delà Baie la paire

Tee-shirts junior. Acrynque. u/.oii ou coton 
Manches courtes ou lonnuev Choix de couleurs 
et rie motils P M G Limite de 2 par client.

Jour de la BaieChaussures pour dames, rayon 262, troisième, et les succursales ch. .70
Doublure de triacétate Sundance 45".
100% triacetate Arnel*. Choix de tons unis.

Moins que moitié prix!
=hslJour de la Baie Jour de la Baiela v .68

‘Marque déposée
Polyester interlock imprimé. 60".
100% polyester. Choix de couleurs. Jour de la Baie ch.$2Jour de la Baie

la v. 1 88
Tissus mode, rayon 277, troisième, et les succursales Essuie-tout Royale. En blanc seulement. 2 

rouleaux par paquet. Limite de 2 paquets par 
chent.

Jour de la Baie
le paquet .70

Pour hommes Jour de la Baie
ph.150Produits (1 hygiene et.drï tjtïtv.le r i>uu / 70. au OiVUdu O i »-:m> 

et les succursaios

2 rouieaux de 200 pi par o.iguet.
Limite de 2 paquets par client

Papeterie, rayon 706. rezoè chaussée et les su» urtsates

Choix de cravates. Polyester ou mélanges ch- • 
vers. Assortiment de couleurs. Limite de 2 par 
client.

Jour de la Bai? ch. .43 Papier ciré. Jour de la Baie Jour de la Baie ch.1 

Jour de la Baie ch.$1

le paquetS1‘ 2 par cliem
Chemises sport et de ville, manches longues. 
65% polyester cl 35% colon. Assortiment de 
modèles et de couleurs. Sport. P.M.G . de ville 
14'": à 1 7. dans le lot Limite de 2 par client.

Débardeurs en acrylique. Cno«x de teinter-
P.MG.

Ch.s2Jour de la Baie
Chemises pour hommes, rayons 330 et 350. au rez-de-chaussee. 

et les succursales

Pantalons. Nv?vn Tame *»ioStiq;ir' Cuo < de 
teintés. P.M G l.-mue or* 2 par i;ii,
Vêtements sdo'T. Bd/murt.. m.oh 806. n.véuu du metm. ot les succursales.

:».iuf d.iscontraire .
Chaussettes .transparente*. dux teintes variées. cc
Limite de 2 par dion:. Jour de la Baie 2 paires.OO

Collants fins. Choix de cou «un. /il de taules
Limite de 2 par cuem. Jour de la Baie ch. .1 5

Accessoires modr Bn>ni.i-‘ • j.-.-i-. %. *» •■ .»• j ; lu me?'»), A., les su(.i;ufsales

Jour de la Baie ch.s1JeudiChoix de chaussettes. L^ine'nylon ou 100% 
nylon. Assortiment de styles et couleurs. Pointu­
re universelle 10-12. Limite de 2 patres par 
client ’
Caleçons et maillots. Colon el nylon. Couleurs 
variées. P.M.G. ou TG. Limite de2 par client.

Articles pour hommes, rayon 360. rez-de-chaussee. et lés succursales

.50

J out de la Baie la paire

Jour de la Baie ch .50

m Pour la maisonPantalons sport. 100% polyester ou polyester/ 
laine. Coupe courante. Modèles unis ou de fan­
taisie. 30 à 40. Limite de 2 par client.

Serviette de bains. Choix de i.-> r p; dp n : 
leurs Limite de 2 pur client.

Linge ne maison. Bd>:ndrr iuvo;i 8/9. dv$ mveau ou 
metro, contre-ville seulement

Jour de la Baie ch.^4

Pantalons pour hommes, rayon 314. rez-de-chaussee. et les succursales
Jour de la Baie ch S']delà

Pour enfants Pour hommes•J
O.90Couches Baby Scott à jeter. Pour bébés jus- . 

qu'à 12 Ib. 30 couches par paquet. Limite de 2 
paquets par client.
Tee-shirts pour garçonnets et fillettes. Choix 
de styles, tissus et couleurs. 2-3x. Limite de 2 
par client.

Blouson à glissière sur le devant 100% hc<;.• 
que d'aspect tweed. Rouille garni de brun, bien 
garni de bleu ou vert garni de vert. T a : i; e ■ 
P M,G EG Limite de 2 l'.ir i lientdi

Jour de la Baie le paquet
Jour de la Baie Ch.s2

U
Jour de la Baie ch..70 Pantalons et jeans sport pour jeunes hom- 

- mes. Dunun 100 ".
■ Marine t.»î ;i»> e: nl<»:;
Tailles 26. 28 30 32 Lnmie ne 2 nair. eu t 
Centre vihe seulement

Vetnmeut:» nnur nomme< ni.nii 84/. B<ivrna»:. niveau •Lurteir.o. 
- " _ et les Mii «.iifs«jlesdv*.-î *. unira*!»-:

Chaussettes de ville de second choix. 100% 
nylon. Tricot a côtes 1 sut 1. Marine, brun. bien, 
noir. gris, ion or. Pointure universelle 10-12.
Limite de 2 paires par client.

Boutique ou bebe-. rayon 401. ttunième, et 'es sut,\.$r sales
Tee-shirts et chandails pour garçonnets.
En coton ou polyester / coton ou acrylique 
Modèles unis ou imprimés. 4-6x. Limite dé 2 
par client.

Jour de la Baie ch.s3
ch.$1■ Jour de la Baie deVêtements pour garçons, rayon 430. troisième, et les succursales

Culottes pour fillettes. 100% acétate. Blanc, 
aqua. rose, vert menthe, lilac. 4-6x. Limite de 2 
par client.
Pantalons pour fillettes. Polyester/coton, ve­
lours côtelé ou denim. Elastique au dos. Choix 
"de modèles unis ou imprimés. 4-6x. Limite de 2

9h a.m. .40Jour de la Baie ch..30
Jour de la Baie la pairea Caleçons bikini de second choix. 100% nyion

Taille basse. Noir, blanc, bleu. vert, toc or. 
P M G Limite de 2 par trient. Centre-vn'e sftine 
men;.

ch.n
par client. Jour de la Baie

Vêtements pour fillettes, rayon 4.13. troisième, et les succursales 9h p m.«t»
Jour de la Baie ch .50

Ai*. .#•■< p-)*tr nommes rayon 853 n*Ve.i, ; -I. m.*:» «.
,«v les s.i*:cu,s.i'--s snui «vis nmtr.i t«*

Dsmandsz-nous rfimporte quoi
... \x. «• -jcupjccçuo ___ .

B __________^

7 magasins à Montréal et en banlieue: CENTRE VILLE • PLACE VERTU • PLACE VERSAILLES • CENTRE. LAVAL • DORVAL • ROQKLAND • BOULEVARD Téléphoner à 842- 6261 (24 hvunS ,„u 

HEURES D’OUVERTURE: DU LUNDI AU MERCREDI. DE 9h3tf à 18h. Jour de la Baie de 9 h à 21 h. VENDREDI. DE 9h30 à 21 h. LE SAMEDI. DE 9h à 17h.
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AU HIDES LOISIRSMOT-MYSTERE AVEC DOLLARD MORIN .

\ ;• '
— A 7h30, aux Loisirs St- culturel- de Longueuil, 50- —A Th30, à la Société cul- tiendra en la salle parois-­

— * 7hl5, à la salle Pro- Alphonse, 680 est, bout Cré- ouest, rue St-Laurent, exposi- turelle Québec-URSS, 3570, sialeN.-D.-de-la-Salette.3535,' '
vencher du Jardin botanique, made, cours de danses qué- tion de peintures et dessina rue St-Denis, visionnement avenue du Parc, avec le
4101 est, rue Sherbrooke, ou- bécoises pour adultes (389- des élèves de Jans Jenicek de films soviétiques, • avec nombreux kiosques. On y.
verture des cours d’initiation 8157). (jusqu'au 5 avril; 670-1410). analyse et période d’échan- fera aussi un grand tirage.',

aux sciences naturelles pour —A 7h30, à la Bibliothè- DEMAIN ; ges (entrée libre; 845-5778). C'est une initiative du sçr-;
les adultes, offerts par les. que Atwater, 1200, rue Atwa- —à 6h, ateliers des (Le samedi 10 avril de lh vice des Loisirs communau- 
C.J.N4 conférence du Père ter, près Ste-Catherine confé- “Clowns-du Québec” (ex- de l’après-midi à 6h du soir, taires. Renseignements; 845-
Dollafd Senécal, s.j., sur rence de Jean Kazan, pré- pressions clownesques, jon- un "marché aux puces’’ se 9353 ou 844-0258). •_ ^
“les sciences naturelles dans sentée par la Fraternité Uni- glerie, mime, créations col- * «

les loisirs des jeunes et des verselle (388-0542). 
adultes” (849-8141).

CORPS HUMAIN — Un mot de S lettres CE SOI»;

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 1! 12 13 14 15
E I1 H NA L E L NA B R E U H

2 G N I N RA N O IA I E EAa

3 L L- I IR V G C D IE D R L S
GN O U 0R R L N O T U I EA I relives, etc.), pour les 18 

—Jusqu’à 10b, au Centre ans etplus (389-2859).
4

y
êtes vous observateurs

j0 E B U E P L VB A E TA AS

T N R R V 0 U T I IE R A A6 A Des activités à venir Ces deux dessins de LA PLACE sont en apparence identiques. 
En réalité, il y a entre eux huit petites différences.I J I R R U U LN Y E R L RA7 SOCIO-CULTURELPARTIES DE SUCRE TION" organisée par la Fé­

dération des Unions de Fa­
milles, dès 9 h du matin, au 
1415 est, me Jarry, sur les 
loisirs en milieu urbain, les 

ouest du pont Pie-IX), ren- vacances e t l'information 

(527-3435);
— à 8b, soirée dansante de 

la Société culturelle QUE- 
rapport sur les observations BEC-URSS, au 4570, me St­
rie l'année” (661-1334 ou 661- Denis (845-5778). Le samedi 

10 avril, ce sers la partie de 
— Le samedi 3 avril, su sucre chez Germain La ten­

se us-sol ds ST-JEAN-BAP- dresse, à St-Esprit, avec dé- 
TISTE-DE-LAS ALLE, 2525,. part à 9 h du matin; 
bout Pie-IX, grand bazar 
avec plus de 20 kiosques, au

T 9Ü0— Le vendredi 2 avril, à 8 
à St-Esprit, avec le club de h, au CENTRE DE LA NA 
canot-camping “Les Porta- TURE de Laval, avenue du 
geup” (727-8504 ou 697-8485); Parc (nord de la Concorde,

—Le dimanche 4 AVRIL:R8 U I E R LN 0 E D E EE SA r-j

E R UM V E S 0 P U EX A S3

II T RM F 3 N 0 c G M L RA10
— avec le club HELIOS, contre-discussion sous les 

1238 est, rue Bélanger, pour auspices du ■ Centre d’astro- 
les personnes “seules" (276- nomie de Laval, avec "le 
6077).

I I T11 U I N R S U E TE S A A

12 I E0 P M G N M F EF 0 N E L /- — Le jeudi 8 avril, à la 
cabane Chaquet de Varen- 
nes, pour les membres du 

club de l'Age d'Or "Amalga­
mated”, 20 ouest, ebouL de 

Maisonneuve (844-8644).

fl13 I I I0 G IU I E D E BG L A 8228). v:

IE C R EG L 0 T RS N 3 A14 A

E O G N UT N V L15 I L R E AA
— à 9 h, danse bavaroise 

de l'Alliance F AMI-SKI, au 

Beergarten,. angle Crémerie 

et St-Laurent, avec Noel Ta- 
Urico et «es 14 musiciens,

t-APlAct ■ ©
— Le samedi 10 avril, Profit d» u Fabrique, de 10

ÎÜ55ZÏ2SSZ ‘-SAMaiî.MRIU

bMÊjê Sll
— excursion en train dan» 3250). 

les Laurentides, jusqu’à LA 

TUQUE, avec un convoi du 

CN, sous les auspices de la
— Le dimanche 11 avril, Société ferroviaire de la Val- 

avec la Société JAPON DU lée du St-Laurent; départ à 
CANADA, à l'auberge Hand- 8 h du matin, de la Gare 
field de St-Marc-sur-Riche- Centrale, et retour vers 10 h 
lieu (376-0203, 721-0052 ou 30 du soir;
254-9913 (le jour).

ADUITE GLABRE
GOUT

MARTEAU
MENTON
MINE
MUER

RENAL
REPOS

TENDON
TIBIA
TISSU
TRAPU
UNGUEAl
URINE
UVUIE
VEINULE
VENTRAL
VIRIL

AILE
AINE IRIS RIDE
AXIS IVOIRE RIRE
DENT
EMAIL
ENCOLURE
ETRIER
FEMME
FEMUR
GARÇON

JOUE SACRE
SANGLOT
SINUS
STATURE

NAIN
JUGAL
LARYNX
LEVRE

NASALE
OEIL
ORBITE 7.

LOBE PIF SUER
MAIGRE
MAJEUR

RAIE TAILLE
TALONRATE suels à différents degrés, de 

langues française et an­
glaise. Renseignements: 521­
0924 ou 767-7190.

V
— Les 3 et 4 avril, grand 

hazard au sous-sol de l'église 

STE-MARTHE de Montréal, 
au profit de la nouvelle sec­
tion des Loisirs en patinage 
artistique. Le samedi, de 19 
h du matin à 5 h; le diman­
che, de midi à 5 h (648-2760 

ou 648-7007).

Solution du demlor problème : DRUM

Z
Explication du jeu

Eliminez un I on les mots de I» Site que voue repérer dms le grille. Ces mots peuvent se lire horooniili- 
ment. verticalement, dugonatiment. de droite I gauche, de geuchi à droite, de bas en haut et de haut an

UPlAct ©bn
lei lathes qui vous resteront composent le mot-mystère

— journée “CONFRONTA- VOIR SOLUTION A LA FIN DES ANNONCES CLASSÉES

JULIETTE DE MON COEUR 002®

» :OCCUPE-TOI DES TAUPES 
DANS TA COUR!.. IL Y 
EN A TANT QU ELLES 

PASSENT DANS MA COUR!

JE NE COM- ■u 
PRENOS PAS™WÈ

TAMARA. MON VÉRITABLE 
AMOUR- VOUS SAVEZ CE QU'ELLE ' 
ME DEMANDE ? NON ? EH BIEN. JE 
VAIS VOUS LE DIRE... ELLE VEUT 
QUE J'INFLUENCE LE SCORE POUR 

-7 QUE SON VIEUX PERE RAMASSE > 
I UN- TAS D'ARGENT EN PA- 

UÿÿA RIANT SUR L'ECART !

fe

* MSm gittrfùnc psr oytn wuHi

BIA. D'UN TROU OE 
TAUPE. TU FAIS ) | 

UNE MONTAGNE! J ]

?

!: BLA. BLA! 
C'EST TOISSmrc TOUT9. \m CRACHE...ET SI UN— 

JOUEUR COMME MOI 1 
PEUT LEUR ASSURER 
QUE LES CONDORS NE 
GAGNERONT PAS PAR 

* PLUSOE SEPT POINTS.
' ILS RAMASSERONT / 
V UN TRÉSOR ! M

& --=s lQ1 7 i

Jk IF/

if >))S /*i*.a1

.Mil
,|yAx,/v^,V;z-«/c

1 LES JOUEURS PARIENT 
SUR L'ECART DE POINTS 

ENTRE DEUX ÉQUIPES-.
POSE QU'ILS ONT PARIE QUE LES 

CONDORS NE GAGNERAIENT PAS 
PAR PLUS DE SEPT POINTS..

!//K
*Jsu?-

D% II Y f* & O

▲ •°

/
FERDINAND

rtaa&p Ta }IJÉ HAGAR DUNOR le VIKING /LE PROPRIETAIRE DU BATEAU ROUGE ) |[7 '
l ET BLANC DU 9ème SIÈCLE-EST PRIÉ I1 / 
V DE SE RENDRE D’URGENCE AU DOCK!J _>

---------------------------------------------------------------------<- Pk

vijEjïeôâü7&
<7-2z>mflmnmTs

*
O I; rp. d

-X I V5
I
fi6»f

.% le0Mlt°VI v VE iMfV■o q_3.O o 2Z
! ,°Zf -i

-A* j<T7<Xk. \J-O K\ o-,53 ,1340 & 1J
o jÿ-o\ V 'vIi0;..rir: MON ONCLE

Washington star Syngicare.;
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y LES NAÜFBA66S' Pourquoi toutes ces pancartes. 
Harbinger? La route le plus proche 
est à 6,000 milles.

V 'c-c-

•rJe veux une 
vieillesse 
tranquille.

.M/y iil
ÏSMottitn
$:•En parlent Y

de l'avenir... Jt::ni •t

__ t'fSS.. _

ysP ».CAHDIDEpAotiiBA l •AWilt a»o
I

v\

-------- _______, .'.'MMmm 'V
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PHILOE3ÈC3E CE LIQUIDE 

D OTER LE PANTALON... ) EST-IL AASEZ 
LE BOUCHON EST SERRÉ... 1__ FORT? ,

PAS BESOINUNE TACHE X 
D'ENCRE SUR MON 
BEAU PANTALON>

T'INQUIETE PAS. 
MUTTt J'AI UN 

DÉTACHANT OUI VA 
T'ENLEVER ÇA!

5 vous
'PLAISANTEZ?( TU M'AS DIT QUE L 

/ VOUS ÊTES TOUS ) 
V VÉGÉTARIENS <
i DANS TA FAMILLE

?NON... LES 
ANIMAUX-BISCUITS 

NE SONT PAS 
POUR TOI.

BISCUITS EN 
FORME O'ANIMAL

PUIS-JE 
EN AVOIR?QU'EST-CE

OUETU
MANGES?

NEUF! PURSE!ÊH;
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I
Les chiffres disent que.. Iffll. emus aCENTRE DU PNEU ET PI L'AUTO

Qui aurait cru qu’à la suite de l’échange du siècle,
Jean Râtelle connaîtrait une saison aussi éblouissante?
D’ailleurs, on se souviendra qu’à la suite de |a transac­
tion, il songeait même à prendre sa retraite. Toujours 
est-il qu’aujourd’hul il domine les compteurs des Bruins 
avec 102 points.

Ce vétéran de treize saisons dans la ligue Nationale, 
en est à sa deuxième campagne de 100 points et plus. c,, }
En 1971-72, il avait amassé 109 points dans l’uniforme L ^ ,
des Rangers, alors qu’il était entouré dé Rod Gilbert et Igftjj'- *>-?»*' Jjfj 
Vie Hadfield. De plus l’ancien récipiendaire du trophée \ " %
Lady Ring, fait partie d’une équipe championne pour la X \
première fols de sa carrière. i. " - >«'

Après la surprenante saison que connaissent présen­
tement les Bruins, il pourrait être un. sérieux candidat ' % 
au trophée Hart, décerné annuellement au joueur le plus 
utile à son équipe.
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PNEUS 4 PLIS DE LUXE À FLANC BLANC 11t
: y

-

) .flw
■I *400X12 

L——; l____*00X13

DIMENSIONS HUX-tABAI$KRS . NORMAND FARLY Jean Râtelle•600X12 
600X13 

•360X13 
630X13 
695X14 
733X 14 
775X14 
773X1$ 
•23X14 
825X15

14.99
14.99s 1 16.9?

DIMANCHE
PhîlJelphie3 àWNY Rangers ' ST».

NY Islanders à Atlanta 2 BÆcSS) 6:5<
Pittsburgh à Détroit 3 Kansas City, AAcElmury (2e) 8:21

Los Angeles à Californie 4 î.os:Angeles,Awiiii»ms <i7c) »S7
KanGily àVancouver s ifc.

SSSiïSS. ...»
Tumnioà Buffalo I ».

(fin de la saison régulière i (Croutrau et B?roman>CLASSEMENT | 7 MSmSS

(Section Lester Patrick) i J

Islanders 41 19 16 283 170 93 i "

(mineure, majeure, Inconduite de
(Section Con Smythe) SSV

Chicago 30 30 17 238 253 77 J 11 50- troisième période 

Vancouver ! >2 Los Angeles. Corrigan (2ie)
31 32 15 261 270 77 j 13 <«„ '

sassusi’ttss sr-ss—....
Kan. City 12 53 12 183 335 36 j %' kc l'&'tlSïcÏÏ.

..... , . . . KC 6:49: Williams. LA 8:41; Am»-(Section Charles Adams) | sen, kc lOjSj.^
LOS ANGELES KANSAS CITY

& LOS ANGELES », KANSAS CITY 6 
PREMIERE PERIODE

16.99
18.99
18.99 
20 99 
20 99
22.99 
22.99

hockey ;
o Pot d echo nge requis 

• Montage tons frais

JS@- Æ

SLIGUE
NATIONALE

Tevs kl pneus Heflme* earn fleronti» pteportionnelîe- 
___" * T usure de le meme 5e contre les he mardi de la

• Pneus 4 plis nylon pour robustesse revf* •* ks «Ufovts «je weléneu* et de fabrication sons
• Roulement doux et stable «-.ta**.-*.

IE DESSIN DE U SEMEUE PEUT VARIER DANS CERTAI­
NES DIMENSIONS

• Quotité et durabilité • 2 pill dou* 4 plis(0 ÜIUAGE GARANTI
20 mois oo
20,000 MIUES

SAMEDI
Kansas City 2, Canadien B 
NY Rangers 6, Chicago 5 
Philadelphie 4, Boston 4 

Atlanta 0, Détroit 8 
St-Louis 6, Minnesota 3 

Buffalo 4, Toronto 2 
Los Angeles 7, Vancouver 3

DIMANCHE 
Canadien 2, Boston 2

Atlanta 3, Washington 1 
Kan. City 2, NY Rangers 4 

Détroit 0, Pittsburgh 3 
Minnesota 3, Chicago 5

LUNDI
Philadelphie 1, NY Islanders 5 

Pittsburgh 4, Toronto 5
HIER

Détroit 3, Washington 5' 
Los Angeles 8, Kansas City 6 

Californie 4, Vancouver 4 
St-Louis 5, Minnesota 3 

Buffalo 4, Boston 4 

AUJOURD'HUI

Pittsburgh à Canadien 
NY Islanders à NY Rangers 

Toronto à Détroit 
Los Angeles à St-Louis 
Kan. City à Chicago

DEMAIN

Atlanta à NY Islanders 
! Washington à Philadelphie 

Boston à Buffalo

VENDREDI

1 ■v/r/rrSILENCIEUX ci
v samaorraci

GRAISSAGE CT VIDAMGE 
| D'HUILE

\asrtaAi

. BATTERIES PREMIUM

|É|j|É|

" w

Un seul bot prix pour 
lo plupart des voitures 
nord-américaine*. iF VU.88ROWÔTS

368? Peur le plwpandas 
voitures eerd emé»

B/: 1
msta Ration comprise» 

ovac échange

Bottines chargées sèches pour 4 ans de houte parfor* 
mon». Series 22F.24.24F seulement.
POU» IA PLUPART DES VOITURES NORD-AMÉRICAINES 
DE LUXE.
Séries 27. 27F et 74 6 bornes latérales. Installation 
comprise, avc-c échange 40.88 chac.
Fabriquées ou Canada. .

S88 sI'\ mi’ s£:; 7.56'f
U:47COMPREND:

• Jusqu'à 3 pintes dle/fle 
(choix de marques renommées).

• le lubrification complète du deôsxis par 
parts. (Systèmes à joiets set lés transformés ea «y*- 
tèems de graasoge ordinaires pour seulsmen» $4.)

• Modèle de service intense en dou­
ble t&Ze. à extérieur et bouts en 
oôerringué.

• PretecRon maximum contre les 
éclatements causés par le rouille.

• InsteBatioe en sus.

grade eu muhifrede

AUX BUTS
14 19 19-57 

12 6-29
47 14 16 305 226 110 
44 20 13 325 231 101 
34 29 14 286 263 82

Boston 
Buffalo 
Toronto 
Californie 26 41 11 245 271 63

h
GAP
ES :

R 01 EN
LOS ANGEL! 
KANSAS CIT %

S 1a ante : 7.123
[•J

(Section James Norris)! u K
i^pB

Canadien 55*11 11 320 165 121 ' 
L. AngelesADDmF

D'HUILE 36 32 9 254 258 81 CLASSEMENTI

pi
IoilI

Pittsburgh
STP (Division Canadienne)34 31 12 326 286 80 ' 

Détroit 26 42 9 214 234 61 ! 
Washington

LIQUIDE A 
TRANSMISSION 
QUAKERSTATE

g p n bp bc pts
Winnipeg 50 25 2 332 2S3 102 

10 27 1 344 303 !)G 
Calgary 4(1 34 4 300. 276, 84 
Edmonton 26 43 5 201 336 .57 
Toronto 24 4t,5 320 370 "53

( Division; È*H . •
• Indian. 33 37 6 235 235 72

" N.-Angl. 32 38 7 247 279 71
Cleveland 32 33 5 254 265 '69 

SthcciiicM Cincinn. 34 42 1 275-325 69

) CIRECOUSSIN SPORT
POURStCEIMOET

r.iûsncA
CARROSSERIE

"SUPER HARDSHELL" 
DE TURTLE

10 57 10 214 374 30 Québec091]tu% SOMMAIRES

HIER
1

W* ■- cornmof»

■fiE
97 % 7^

^ chat fl»j I choc.§8 BUFFALO « BOSTON 4 

PREMIERE PERIODE

Perreault (-*3)

N«2139 13 once*
Vmrte ds 2

O
Buffalo.
(Rouen)

2 Boston, Rjlrlle C4) 
(Cdsnman ei Hoogc)

PUN.l O'RelUy 6 0:51. 
But. 4:14, Marlin Bvf. 19:21

AppUcafwur compm 
Comped* de dfw. de rétines et 
desZcenes.

Idéal Tété ou f hiver! 
Choix de 5 couleurv.

N* 04-013 
Fabriqué ou Canada

<15* limite de é pintes Minnesota à Atlanta

.Vancouver à Californie
SAMEDI oeux.eme PERIODE

: 3 Buffalo. Rouen 133)
Détroit à Canadien 4 \ÜSS%S£ïïSl

NY Rangers a NY Islanders (Hait erffobcrti
Buffalo à Philadelphie 5 ""

Washington à Pittsburgh «
Kan. City a Los Angeles pun.: schoemeid But. 8:22 

Chicago à St-Louis troisième période

Boston à Toronto ! 7 Boston. 0. smim m
(Râtelle)

-, S Boston, Hodge. lîj)
1 (Râtelle et Cosnmcnit 

PUN.: Hait 5:21. Lai 
renlz 10:09. Edcslrond 12:16.

TIRS AUX BUTS:

!
i

'
' I (Division Ouest)

Houston 49 27 0 316,253 98 
! Phoenix 33 33 6 238.269 82 

San Diego 35 36 6 296 2(9 76 

, COMPTEURS " :
B A Pis 
68. 72 140 
46 40 H6 / 
38 74 112 
40 69 109 
55 52 107 
50 54 104 
36 66 102

211 ,
USEUItlHiaUlU

mummsenri me»
’ _ . /yggjiy nnun um uisuieu*» ctrun mnt «rusait
T 4C\A /——' ruaratroKui emaum utiuuuum nmuaiwui cxer*asndrul camtiuBi uiuunar

•* X. ' ■ S-re»"-W
\ t vV ________________

as'ttmimm»
3:3# '

HEURES D'AFFAIRES: lüIDl MARDI et MERCREDI: De I» em à AC9 pm JEUDI fl Vt RDSE O: De I Cl em à 1 a ern. — SAMEDI: De IDS e* è 1RS ml
. Tardif. Que.
| Hull. Win.

’ 3:32 I Nilsson, Win.

uns.; Ft'.'rek, Hh.
Cloutier. Qué.
Hedberg. Win.
Bordeleau. Que.
Laernîx. S. Diego 27 72 fl fl 

Houle, Que.
S. Bernier. Que.

■

i
'gdon 7.C7, Lo- I

•v.
( i $

il;
BUFFALO
BOJTON

GARDIENS:
1 Smith. Buffalo; Giloerl. Boston.

Assistance: 14,745.

9 ï; ?~>3
i; 4 *—14

49 49 93
12 65. 97

DETROIT 3 WASHINGTON 5 

PREMIERE PERIODE SAMEDI
Calgary 4. Quebec .6 

Phoenix p. San Diego. 2

DIMANCHE
• Calgary 5, Toronto 4 
Indianapolis 3. X -Angl. I V 
San Diego 1. Winnipeg II 

Phoenix 4. Houston 7 ;

HIER
Edmonton 3. Quebec II 
Toronto 2. Calgary fi 

San Diego 4. Houston 3

AUJOURD'HUI
X.-Angleterre à Cleveland j 

Toronto à Winnipeg

DEMAIN
Houston à Indianapolis 

Edmonton à Québec

VENDREDI
Indianapolis à Toronto 
’Cleveland à Cincinnati 

' Winnipeg à Calgary '

SAMEDI
PREMIERE PERIODE „ ...

I Mlnnesulo. Young (We) ;• ,3 ^ 3 IndjamipOllS.

I iHicks. ci Tenuous) Toronto a Quebec
j 2 ?MacMMiflP.ae/«Vethkosy) fc <1 San Diego à Cleveltmd-» :

’ÎKÆ.i? ' ,W', . DIMANCHE ; :
4 St-Lovll, Berenson (We) 13 05 ; : .

- -I ' : :

■ Winnipeg à Edmonton . : 
st.L. 20:00. : . Québec n Toronto 1

DEUXIEME PERIODE

Aucun but. 
PUN.: Waî : Ison D 4:S<. Paradise 12: j?

DEUXIEME PERIODE 
Detroit, Polonich (il)
(McKechnic)

2 Washington,
(sans aide)

3 Washington. Meehan (22) 
(Bennett et Lemrcyx)

i 4 Washington. Brag\a;o (2)

; 5 Washington. Lamoman 16)
PUFL^-'tSoom 5: 

gnoio 5:S3, Labre mai 
mineure, majeure U;iJ

.1 0:19
%

Lampman (5) 1:22i »:<5
x-

PRÉSENTE 13:27 

16:59

H ex til M 0

:
S 05. WulSOit!

TROISIEME PERIODE 
Siriavaara i?)6 Detroit.

(Bloom)
7 Detroit. Maloney (23)

(McKechnle et Poionich)
B Washington, Meehan (23)

(Bailey)
PUN.: LaPointe 4:18. Ubell D, Bra- 

Qnalo 13:29, Bloom mineure, majeure 
15:10, Waison D. Malcncy D mineures, , 
majeures doubles, Poionich D majeure : 
double, McKechnle D majeure. Lamp, j 
man V/ mineure, triple majeure, White ■

10.14
:\X // 11:25O 14:15; V»
i

*
!

! ;■
m

m
'' a/ UN COMPLET AYANT 

L'ÉCLAT DE LA SOIE
!TIRS AU BU T,31 DETROIT 

WASHINGTON

DETROIT 
WASHINGTON

ASS

ST-LOUIS S, MINNESOTA 1

%! 2 13 lî-26 j

Giacomin

$*/MP GARDIENS:
y mi (stance: 1.034, :

' mm i

s-•

v-' . afeiLV0
SC:

Wà
siNOTRE NOUVELLE COLLECTION DE 

COMPLETS EN SEPT
SUPERBES TEINTES ESTIVALES

7ri V

; :
1 //A EX MARDI j

Winnipeg à Calgary 
Toronto à Québec 

San Diego à Cleveland 
Phoenix à Houston 

(fin de la saison régulière , 1 
SOMMAIRES

Hier 1 •

6 Minnesota, Hogaboam C28c)
(Sans aide)

7 St-Louis, Plante (16e) )& 15
(Lefley el Aitieck)
PUN.: Patey. St-L. 3:44; Reid. Minn. : 
15:24.

3.04

Sm m X 3#
• BEIGE DÉSERT
• GRIS PERLE 
•VERT MENTHE

ïâsj• BLEU CIEL
• BLEU SAPHIR
• BLEU NUIT

&j g

/. TROISIEME PERIODE
m • Sr-Louis. Affleck Mc) " 14:12 1

(sans aide)
PUN.: Unger, St L. 7:22; Gassotl. St. 
L WJfc Reid, Minn. 17:31; flutter.

TIRS AUX

m
«BRUN MOKAi

X •

23 'l W' BUTS
Il 7 11—29 :

. i i3 io—-o ;
"SILKA” est un nouveau tissu incroyable. Les com­
plets taillés dans ce tissu ont l'apparence et l’éclat de 
la fine soie, tout en étant d’une résistance extraordi­
naire. Cette belle qualité et cette nouvelle allure riche 
sont le fruit d’un mélange magique 80% trilobée po­
lyester et 20% laine.
Chacun de nos complets légers en "SILKA” est agré­
menté d’une belle piqûre sellier. Vous êtes invités à 
venir en essayer un maintenant Et n’oubliez pas, 
“Nous ne signons que des vêtements qui vous vont à 
la perfection"?

m Edmonton 3, Quebec 8
PREMIERE  ̂PERIODE

Québec, Cloutier (54)
(Tardif el Bcrdeteau)

Baird (13)

>: ST-LOUIS
MINNESOTA

ST-LOUIS : 
M1NNESOT

m
GARDIENS

Johniton
Maniago I 2:50$ nee ; 10,274 

CALIFORNIE 4,'VANCOUVER 4
3:.«;2 Edmor

3 Québec, Bordeleau (35) 
(sans dide)

4 Québec. Forller (1)
(J. Bernier et Constantin)

5 Québec. Cloutier (55) 
(Tremblay et Tardif)

6 Québec, Houle (49)
: (Prentice)

Aucune pénalité.

> T-L' 7:50
PREMIERE PERI

1 Californie, Merrick (32e)
(Hamplon et Gardner)

2 Californie, Ahern (17e)
(Moxey)

3 Vancouver, Dalley (Me)
(Oddlelfson el Gould) . .
PUN.: Lever. Van. 3:77; Christie,
Cal. 7:03; Jacobs. Cal. 14:07.

DEUXIEME PERIODE
4 Vancouver, Wallon (6e)

(Lever etBilghi)
5 Californie, MacAdam 

(Maruk cl Gardner)
PUN.: Pratt. Van. 8:07.

TROISIEME PERI
6 Californie. Simmer Her)

(Ahern et Gardner) -
7 Vancouver, Lever 

(Blight et Walton)
8 Vancouver. Vcrvergaerf (2ie)

PUN.: Dailey, Van. 8:21; Blight, Van. 
17:58; Simmer. Cal.. Walton. Van. 
16:58.

IODEm* ai 4:00 .13:00 

18:4? i 

19:07 •

stemmm i
ï 4:39

:
• 15:10

? !
i , ma DEUXIEME PERIODE■ . 3:26 7 Edrricnlon. Spring (12) 

(R- Morris et McGregor)
8 Québec. Tardif (60) 

(Bcrdeleau et Cioulier)
5 Québec, Sullicrlono (21 

(Hiimpson et Houle) 
Aucun? punn|lté.

6:52
Ole)

10:17

f 19:31- ODE
9:C6

18:3V | 

13:45

Ciel TROISIEME PERIODE

• 13 Edmonton. McAitedy (II) ' 
1 iC&rletonl 

U Québec, Gorccie.iu 
ule «»| Clculicr)

• 0.0 ‘

«wiA- 19:44
TS j

4 10 B-22 I ffDMONl 
8 12 12-32 QUEBEC

tainPTIRS AUX BUTS 

TON ' , 13•8S30.SÏ&C CALIFORNIE

VANCOUVER

S AUX BUo ZJ3 F-Civ, o eq pw.rrKra DDEIQ°® CC3 ■ ri ai.li i Hi ifiiHilr 1.1
17 * 13 10 - 40

GARDIENS 
CALIFORNIE : 
VANCOUVER :

Assistance

GARDIENS
prydcn. Worthy

Brodeur. Donnelly
Simmons ! Edmcn 

Ridley i Quebec: 15.412 Assistance

^ 4:^
. .1' )i ■J
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I,91040 Semi-Lustre Alkyde Blanc

M
■ ye|

mm
m i

1
:

t 1

I !
i

Contenu Net: Un Gallon (4.55 Litres)
1

résultats
SPORTIFS

MERCREDI 
31 MARS 1976

KANSAS
CHICAGO

CITY 000 000 
COO 000 3 il î000 000 001- 1 I 1 

300 010 00*— 3 I 1
Ruble, Glynn (4e>, McCermkk (7e) 

et Freeham Rûuss, Mlnshatl (7e), Te 
kulve (te) et Sangulllen, Nicosia (7e). 
LOi Reuss. LP: Ruble.

ST^OU|S 
BOSTON

Forsch, Allen (4e) et Simmons; 
Tient, Segul (4e) et Fisk, Merchant 
(le). LG: Tient. LP: Forach.

200—
OU-

DETROIT

PITTSBURGH
010 010 201 — 5 
OOO 010 011 — 3

Protégée par: Burgmeler. Mauvais 
lancers: Rogers, Blair.

Durée: 3:2#

MINNESOTA
exposbaseball ©]!sÈ*

' —- — - Burgmoiîr, L

3 0 10
0 10 0

i ! i

Jorgensen, 1b 
Morales, lb

Parrish, 3b 
Valentin

2 0 0 0
2 0 11
4 0 0 0
3 10 0
4 10 0
3 0 2 1
3 0 10
0 0 0 0

-W0

tsrairs ski
Varney. LG: Kucek. LP: Mlngorl.

ERREURS: Wynegar, Gomez 3,
Mackanln, Carter, Morales. Doubles- 
leu*: Expos 2. Laissés sur les buts: 
Minnesota 4, Expos *. 1 but: Morales. 
Buts votés: Matoof 2, Bra 
Ballon-sacrifice: Rivera.

ml

Assistance: 1,043
e. cd .1 § ? i

2 0 0 0
BALTIMORE 100 030 310— I 11 • 

LOS ANGELES 310 013 14X-13 20 3

Grlmsley, Jackson (te), Miller (7e), 
Steln (Se) et Duncan; John, Downing 
(7e) et Fkrguson. LOi John. LP: 
Grlmsley. Clrs.: La Cey.

era, eg 
Foil, ac 
Frias, ac 
Mangual, fucSfjb L PHILADELPHIE 000 100 OOP- 1 4 0 

CINCINNATI
un, Rogers, 

cs ppmbbr

5 • \M !

3 1 3 2 3 1

MINNESOTA

kiollva, ac

Afynegar.^r 
Îoiîook. cc

oil 000 40*— 7 IS • 
Read, Hllgindort (4a), Garb* (la) 

at Boone; Nolan. Darcy (4a), McEna- 
Castwiek (»e)

an. LP: Reed. Clr.: Phi- 
Cln-GrlHey, Arbrlle, Foster.

AB P Cl PP
10 6 0
3 0 11 .
4 0 0 0 While, et
4 0 2 0 Mckanln,'.2b
3 1 0-0 Blair. U \j

10 0 1 
10 0 1 
2 0 0 0

TOTAL
EXROI

100 000 101 3 il O 
003 041 00«- « 4 0

31 t 3 
AB P CS PP

ELM, Suisse (Reuter) — 
L’Espagnol Juan-Manuel Fer- 
nandez-Ochoa aremporté 
mardi le slalom géant d’Elm, 
comptant pour la coupe d’Eu­
rope de ski, dont voici les ré­
sultats:

1 Juan-Mamuel : '
Fernandez-Ochoa (Esp.), 2
min., 34.72 sec.: 2 Andréas 
Wenzel 
2:36.52: 3 Bruno Confortola
Ota.) 2:36.58 : 4 Elio Préssazi 
Ota.) 2:37.15; 5 Peter Sch- 
wendener' (Suisse) 2:37.32; 
6 Edi Reich art (RFA) 
2:37.36 ; 7 Philippe Barroso
(France) 2:37.45; 8 Poign 
Kriza (Yougoslavie) 2:37.61; 
9 Laurent Mazzili (France) 
2:38.02; 10 Peter Muller
(Suisse) 2:38.03. .

Voici le classement général 
des épreuves de slalom géant 
d* la Coupe, après douze 
épreuves:

1 Juan-Manuel Fernandez-O­
choa (Esp.) . 100 points;
2 Bruno Confortola Ota. I 96;
3 Christian Hemmi (Suisse)
88: 4 Engelhard" Pargaetzi
(Suisse) 75; 5 Tino Pietrogio- 
vanna (Ita.) 52; 6 Elio Pres- 
sazi Ota.) 47.

CLASSEMENT GENERAL 

DE LA
COUPE D’EUROPE

(LG)Campbell 
Burgmeler^ •t Plummer.ÏK

Schmidt;

4 0 0 0
• 3 0 1 o
11 1 0

Rogers
Blairtotal >33*3

:
t
!

!
(Liechtenstein)

brieoBeuir
•ie Alkyde

semi-lustré
d’intérieur

1

Notre émail à l'alkyde semi-lustré à 
basse odeur est le choix idéal pour les 
murs, les plafonds et les boisereies qui 
doivent être lavés souvent. Couvre bien 
et sèche en un fini résistant aux marques. 
Si vous songez à redécorer au printemps, 
passez nous voir et épargnez.e is

gallon

■ @®7
Çuj pinte [c

1 Josef Oberfrank (Ha.) 128 
points; 2 Christian Hepuni 
(Suisse) 127; 3 Bruno Cortfor- 
toia (Ita.) 113: 4 Tino Pietro- 
gioyanna (Ita.) 106; 5 Juan- 
Manuel Fernandez-Ochoa 
(Esp.) 102; 6 Parti Gensbi- 
schler (Aut.) 92; 7 Arnold Se- 
noner (Ita.) 91; 8 Andrea Ar­
nold (Aut.fSO; 9 Claude Per- 

(F ranee)
10. Engelhard Pargaetzi 
(Suisse) 75; 11 Christian Sot- 
taz (Suisse) 74; 12 Elio Pres­
sez! (Ital.) 66; 13 Peter Sch- 
wendener (Suisse) 58;
14 Karl Anderson (E.-U.) 50;
15 Erwin Josi (Suisse) 47;
16 Robert Schuchter (Aut.) 
46; 17 Bruno Nockler (Ita.) 
45; 18 Gérard Bon ne vie 
(France) 40.

A% . y

Escabeau 5' 
en aluminiumCertaines couleurs à 

prix plus élevé.
77;rot

Escabeau idéal pour 
la maison. Montants 3" 
et marches ondulées. 
Porte-sceau. Renforts 
horizontaux à l’arrière 
pour donner plus de 
stabilité. Pare-chocs 
en plastique ABS.

jjM#
Email mat 
BeaverS Blanc91100 Email Mat

%C'est un émail qui est attrayant et qui 
se pose facilement sur les murs, les 
plafonds et les boiseries. Juste à 
l'essuyer à l'occasion pour lui redonner 
sont aspect neuf. Les savons et les 
détersifs ne le changeront pas. Il se 

. pose facilement.

s _____  J - Un espion 
qui n'a pas 
fait mouche

e-ŒBeI3m s Si
a --

1fm
mmrn 4VL

s
VARSOVIE ( Reuter I - 

Le procès de Pawlowski. 
ancien champion du 
monde d*escrimç et main­
tenant accusé d’avoir com­
ploté à titre d'espion avec 
un pays de t’Otan, consti­
tue l'une des plus sensa­
tionnelles affaires d’espion­
nage en Pologne depuis la 
fin de la guerre, en raison 
de la personnalité même 
de l’accusé.

Affilié depuis 1953 à la 
section d'escrime du club 
militaire Legia de Varso­
vie, Pawlowski a été promu 
au grade de commandant 
peu avant son arrestation. 
Il a été champion du 
monde du sabre en 1957, 
1965 et 67. Il avait égale­
ment remporté une mé­
daille d'or à.Mexico.

Pawlowski s'était acquis 
la réputation d'un des 
meilleurs sabreurs que le 
monde ait connus.
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Rouleau & plateauContenu Net: Un Gallon (4.%5 Litres) ; ü Plateau profond en métal 
avec crochets d'échelle. 
Rouleau 7'/2"
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t w" Papier peint 
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Plastique liquide 
Flecto Varathane
Protège les surfaces en bois 
contre les taches, les marques.
Se pose rapidement et facilement, pour les faire durer.

gallon ' 019

lv‘:

1sur modèles discontinuôsNettoyeur de 
pinceaux Beaver
Nettoie et conditionne 
les pinceaux et les rouleaux

Diluant à peinture 
de marque Beaver
Utilisez-le pour diluer la 
peinture, nettoyer les ou­
tils, les planchers.

gallon

Pinceaux à 
soies naturelles
Pinceaux à soies naturelles 
à prix économiques, pour 
tout genre de travail.

U mitchindis» ieia idtnliliée à cat «fin.
1

r
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\
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TOUR DE BELGIQUE

Classement 
reurs belges si non autre­
ment indiqué).

1— Michel Pollentier 
13 h. 9 m. 34 S.

2— Wilfried David 13.14:24
3— Freddy 

13h.15:25
4— Walter Plankaerts 13.15:34 

13.15:34
5— André Dierickx 13.15:42
6— Ex aequo Jan Raas (Hol) 

et Joseph Bruyère 13.16:19
8— Walter Godefroot 13.16:20
9— Ferdi van dcn Haute 

13.16:22
10—Frans Verbeek 13.16:25

x
W i/ général: (cou-' Im Try0

Epinette
(en longueur de 8 )

Isolant rigide en mousse
Panneaux de 4' x 8’ x 1".

Maertens■ E

72*29*
(ehac

1”x2"

1"x3' 39* 2"x4*.

2"x3"

99*»

i

:
mm

1

,(\ :
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Carreaux de plafond
Record!BS

Carreaux 12" x 12" embouvetés pour des 
résultats vraiment professionnels. Se posent 
à la brocheuse. 64 carreaux blanc uni par boîte. :■ Les spriters américains 

se sont mis particulière­
ment en évidence hier.
En dehors de Steve Wil­
liams, qui a égalé en 9.9 
le record du monde des 
100 mètres à Gainesville, 
deux autres coureurs ont 
réalisé des temps remar­
quables: 10.0.

Ce sont Harvey Glance, 
qui a remporté une deu­
xième épreuve du 100 mè­
tres à Gainesville et Reg­
gie Jones, également co­
détenteur en 9.9 du record 
du monde qui a été chro­
nométré en 10.0 à Dallas, 
Texas.

Steve Williams a pour 
sa part gagné avec une 
grande facilité en devan­
çant son rival le plus pro­
che Bill Collins.

tps Gypre 4x8' Contre-plaqué en 
éplnette

-.V..
Pour des murs lisses.mm ni1.®,.

J Les prix sont en vigueur jusqu'au 3 avril. Quantités limitées.
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1 >i, «I\

gemg

LJ H

m■

Préfinis en spécial, 4' x 8'

Lauan ÜTT

^sâCèdre acadien 
Cèdre neueux 5®®

. r

o(.

D 11

I
«
E

E*

fl
iïf

i

am
m

SS:i

peinture d’ultérieur

mama

©BEAVER
peinture d’intérieur

-î. ba
is

»
a 

' 
- . 

• V

.V
W

tfX
fM

**
*-



I

Z
I

pisLA PRESSE, MONTREAL, MERCREDI 31 MARS 1976

I
1

rr

CETTE SEMAINE SEULEMENT!

Economisez 20 sur ces
£$m croisé délav

woolco
chemisiers «tvêtei

Alerte 
à Dorval :

\ï'

ub

Il ne , 
s'agissait 
que d'uq 
simple 
produit 
chimique

1
L^_

il ? $ru > •
par Claude-V. MARSCtAlS

Un employé de l’aéro­
gare de Dorval affecté air 
chargement des avions, M. 
Georges Mellow, en a été 
quitte pour la-peur.hier 
alors qu’il est venu, en 
contact avec une poudre 
jaune qu’il pensait, être 
une matière radioative, du 
molybdène 99, mais. qui 
n’était en fait qu’un pro­
duit chimique provenant 
d’un extincteur.

L’incident qui était sur­
venu vers 11 heures avait 

mobilisé sur lees lieux la 
Gendarmerie r o y a l-e du 
Canada, la police de. la 
Communauté urbaine, de 
Montréal, des médecins, 
des représentants de ■ la 
compagnie Squibb, fabri­
cant du produit radioactif, 
et la presse locale.

M. Mellow qui touait des 
chariots à l’aide d’un trac­
teur s'arrêta à un certain 
moment sur le terrain de 
l’aéroport parce qu’une 
valise était tombé d’un 
chariot. Lorsqu’il revint, 
le colis radioactif posé sur 
le siège adjacent ..était 
complètement enduit d’une 
poudre jaune. .

Sachant qu’il transpor­
tait un produit' radioactif, 
il alerta par radio-téléphone 
les autorités de l’aéroport 
qui lui ordonnèrent- de 
s’immobiliser immédiate­
ment.

On pensa qu'il s'était 
produit une réaction lente 
du produit radioactif et 
qu’il avait pu être éjecté 
hors de son contenant: .

Des experts et des mé­
decins s'amenèrent sur les 
lieux avec un compteur 
Geiger mais on ne décou­
vrit aucune radioactivité 
sur le corps de M. Mel-
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Toutefois, par mesuré de 
précaution, on le lava,'le 
brossa et ses vêtements 
furent brûlés. On procéda 
également , à la décontami­
nation du tracteur. '

Toutes ces mesures de 
décontamination sont sui­
vies très strictement dans 
les aéroports où de tels in­
cidents'" peuvent survenir.

D’ailleurs, l’Association 
internationale du transport 
aérien a édité un volume 
de plus de 200 pages Con­
tenant des normes très sé­
vères en ce qui touché au 
transport des matières ra­
dioactives et les précau­
tions à prendre en " cas 
d’accident. *

Or, le molybdène 99, qui 
se présente sous la forme 
d’une poudre radioactive, 
peut être dangereux pour 
les humains et n’est utilisé 
qu’au compte-goutte -par 
les hôpitaux pour le- diag« 
nostic des tumeurs cancé­
reuse au cerveau et - au 
foie. ~r,
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'P y9VyA) SOYEZ PRÊTE POUR 
."LA VIE EN JEAN "!

Clemiaer quittait, tu potyester/ 
coton. 4 igtncemants 2 tons. 7 i Tim

i
f -,15

Gilet en crois* dtlivl 10 oz. Bleu 
indigo. Tailles
Jean évut, en beau crois! delavt 
14 oz. Blau indigo. 26 a 34.

Chemisier

Ord. 11.86 Ord. 12.95

|
i

,:â
Gilet Jeu

Ont. 14.95
Bien que la boite qui le 

contient pèse 50 livrés^ on 
n'en dénombre que quéP 
ques grammes, le reste, 
étant constitué d’une éhve-. 
Ioppe de plomb.-

Ce n’est qu’au cours de 
l'après-midi alors qu’on 
procédait à la décontami­
nation du tracteur qu’on 
s’aperçut que la poudre 
jaune émanait d’un extinc­
teur chimique fixé à la,, 
cabine du tracteur. . . .

Tout ce déploiemeht 
.spectaculaire n’aura servi" 
à rien si ce n’est qu’à dé­
montrer que des mesures 
extrêmement sévères sont" 
utilisées lors de tels acci­
dents qui peuvent affecter 
la sécurité et la santé des 
citoyens. •' . f-i•

A moins de conclure 
comme le faisait le rela- 
tionnlste de CP Air qu’à 2 
jours du 1er avril, cet 
événement aurait pu faire 
un "gros" poisson d'avril.

i9" $10 U50<>
V/Vy

B) PLEINS FEUX SUR LA 
MODE SPORT ACTUELLE!
Chemiser en coton frais. Motifs courtepointe va­
riés. 7*15.

Jean en crois* délav* 10 oz. Taille élastique au 
dos. Bleu indigo. 7115.

4
M/A

IWM
M

2a

Chemisier 
Ont 11.86

Jem
Ord. 13.95 i

Ia •
a#-47 S11# L Vhv ■

?% 0 LE DUO RÊVÉ POUR ÊTRE 
VRAIMENT DE SON TEMPS!
Chemisier mode en tissu polyestirlcoton quadrillé. Teintes 
variées. 7115.
Jean western en croisl délavé 14 oz. Étoile sur pocha ar­
riére. Bleu indigo 7115.

Chemisier 
Ord. 11.86

U
%,

M
A

m Ê %Jean
Ord. 17.95

s14947 »M
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tiS GRANDS MAGASINS

SAINT IfONjtffo' KIRKLAND , I0N6UIUIL ' ST-LAURENT
CENTRE LÀNGELIEA RLAZA SAINT-CHARLES CENTRE CÉN1IIVIUE CENTRE LE IA2AR

Ud.***+nm*m 
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ROSELURl 
PLACE AMENDE

«Il m UàJUmoôiai
REHNTIGNYUVAL

CENTRE UVAL
farfallfareeteeutM Wl fael Ue*fa. 
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ST-JEAN
LES GALERIES RICHELIEU CENTRE U CAVELIER CENTRE VALLEYFULO . LES.GALERIE! RIVE NORD

Ml] INLfadneN IlHfaLQefa HHHetofafa ' ICO. fa.1 &W#
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BROSSARD 
PLACE PORTOBEllO '

72M.fe* TwtatH

VALLEYFIEiO BREVETS D'INVENTION
' 1001
. »«

Uw-famUUiam>11* Marquas de commerce 
Dessins de fabrique 

en tous pays

V.lrrleM
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I upar Uopold LIZOTTE
Veste de golf "Laurentien" 
pour xhomme qui ne rate 
jamais son coup! '■Æ?

■Pt»

L’ex-agent Robert Samson, 
de la Gendarmerie Royale, 
accusé d’avoir déposé une 
bombe au domicile du prési­
dent de la chaîne d’alimenta­
tion Steinberg, M. Melvin Do- 
brin, en juillet 1974, a été dé­
claré coupable de ce délit, 
hier après-midi, par un jury 
qui délibérait depuis une 
trentaine d’heures déjà.

Quéfoues minutes plus tard, 
le juge Peter V. Shorteno, 
qui avait présidé l’instruc­
tion, ordonnait l’incarcération 
dit- prévenu en attendant le 
proùonçé de"la sentence, qui 
alété remis, "tentativement”, 
au-j^àvril.
,1* peine maximum prévue 

dÿi^- un tel cas est de qua- 
torte/années de pénitencier, 
ef"$àl.peut prévoir dès main­
tenant" que le procureur de la 
Cèhrohne, Me Jean Morin, 
rëQâmëra un châtiment qui 
"édiéftera” probablement 
céUé' période de détention, en 
râfsbH de la personnalité du 
prévenu.

Quant au procureur de 
l'ancien policier, il a fait sa­
voir^ immédiatement qu’il y 
aurait- appel du verdict et de­
mande rapide de remise en 
liberté provisoire.

-La condamnation de Sam­
son, au début de la soirée 
d'hier, laisse par ailleurs 
gfartiés ouvertes toutes les 
questions que l’on s’est posé 
depiiis dix-neuf mois sur les 
motifst qui auraient pu pous­
ser,, c® policier engagé dans 
là lutte anti-subversive, au 
seiq p’une escouade chargée 
spécialement de la sécurité 
tte- l’Etat, à déposer ainsi un 
engip explosif chex l’un des 
industriels les plus en vue de 
la,métropole.

Il "va sans dire que, dans j 
les coulisses de. divers mi­
lieux; et pas seulement celui 
de "la police, on a émis toutes 
les 'théories imaginables, sou­
levé toutes les hypothèses . 
possibles et impossibles, et ; •.. 
souvent les plus machiavéli- ! 
ques.

On a parlé de séquelles à 
une grève, de rivalités entre 

— deux organisations d’affaires 
fort r connues, et même d’un 
véritable complot d’Etat (eh 
oui) pour recréer "un état de 
psychose terroriste qui avait 
eu- ses plus mauvais jours, il 
y .«.quelques années.

Le plus surprenant, toute­
fois, c'est qu’au cours de l'in­
struction qui a débuté le 17 
février, on ne semble pas 
avoir vraiment tenté d’aller, 
au fond des choses, de ce cô- | 
té-là, et de découvrir le mo- | 
bile du geste dont Samson a 
été reconnu coupable.

M. Dobrin lui-même n’a | 
pas été appelé à déposer. 
C’est son épouse (l’un des 
héritières de la dynastie 
Steinberg) qui a raconté, et 
fort succintement, l’attentat 
commis à leur luxueuse rési­
dence de la rue Lazard.

"Pour l’ancien policier, qui 
avait- déjà. sept années de 
carrière dans la police fédé­
rale, c’était en fait le deu­
xième procès qu’il subissait.

LiP- premier, sous les 
mêmes accusations s’était 
terminé abruptement par une 
annulation des procédures, 
lorsqu’un de ses anciens 
compagnons de travail, dépo­
sant au cours d'une tentative 
d’introduction en preuve de 
certains documents, avait 
laissé échapper certains dé- * 
tqils-,qui devait amener le 
juge Jacques Dugas à décla­
rer “mistrial".

(procès qui vient de se 
cloré," cette phase de l’in- 
strtiétlon s’est toutefois dé 
rcMlSe- 'sans anicroche, et tous 
semblent un peu d’avis que 
leJLSürt du prévenu a été 
scellé par la série de ques­
tion^, incisives suggérées par 
le.,jugé Sbotteno aux jurés, 
sijT; le comportement du pré 
veçn.rlors des divers gestes 

par ce dernier, dans 
t du 26 au 27 juillet
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lÿ.KA. Cette veste d'un mélangé polyester et coton facile ' 
d'entretien, a un pli d'ampleur au dos, une glissière 
devant et des poches tailladées. Gris, bleu poudre, 
étain, mai, beige, marine. Tailles P.M.G, TG. *"•'
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v:v;‘ v «Veste de coton et 
polyester pour garçons
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il. iB. Doublure de rayonne. Col. poignets rapportés et M 
ceinture montée. Devant à glissière. Marine, brun, bleu, £> 
havane. Tailles 8 à 16. ’0 . ~i
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Veste en velours côtelé 
de coton, pour garçons
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C. Celte veste spoil est doublée en acetate et est dotee 
de 2 poches de poitrine. Marine, bleu clair, brun. Tailles 

8.118.

m nr :};-H
ï

WOOLCO

m.,-

yrt KJT-V
x>. /m# Z9% h t/i il ' i

/
a-^<^h J

? -r
m,- 'z ■Jl&Zt&S*-

LJI» ;

P£7 % : : >

u

-
V:»

f-

'A m. m. i .B

> * HI .1ey a. • ■Vestes sport pour 
l'homme actif A #.àà

0

g:-# Nma y- oau choix I 'vg/m %MA %m MA A dafi1IS mw

'. ’■ .
m

i! chacune

- :V w:g? m
vA.. Confectionnée en coton et nylon, 

celte veste a une doublure en aceta­
te. et des bords-cClei. Rouille, vert, 
tabac, huître. 36 à 46.1
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if 1B. Ce modèle en cotpn et nylon a 

une doublure en acétate. Col à poin­
te. Sable, beige, brun 38 à 46.
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Élégantes chaussures 
'N en peau de porc pour 
^hommes et garçons Élégante veste sport pour hommesm

m
Ecrasé par 
50 voitures

2?

A/"' iOOPour hommes 
la paire

A. Cette magnifique veste 28" de longueur 
en polyuréthane à support 100% ’coton, est 
doublée de nylon. Poches et épaules piquées. 
Brun, miel et moka. 36 à 44.

•rzj*:

\ 77Poiï garçons 
la paire

Ces chaussures en peau de porc suidé 
ont une empeigne mocassin, des semel­
les en crêpe de caoutchouc i talon com­
pensé. Pour hommes: brun, pointures 7 a 
11: pflur garçons brun il beige, pointu- 

.,!•$ 1 «6

ÇONDRES (Reuter) — La 
pdfice^ s'efforce d'identifier les 
restes d'un piéton sur le corps 
dttijüti une cinquantaine d’au- 
tomSfriles sont passées alors 
qp^appprcmment 11 traversait 
l'autoroute M-l, à environ 80 
kiS;nu nord de Londres.

'fc’mmme a été écrasé de 
bénric; heure mardi matin, 
apèes'avoir été vu traversant 
en’mdurant le centre de la 
rdjfté;,à six voies.

TPar.la suite, la police a 
reçu; d’automobilistes affolés 
déSS'fcoùps de téléphone disant 

avaient trouvé des dé- 
umains sous leurs vol-;

. '"Aucune Critique n’est for- 
mrnéèt à l’encontre de ces au­
tomobiles”, a déclaré un por- 
fé-Wrole de lé' “Us ne 
savàjént tout sunpjw.wt pas 
qu’ils étaient passés sur cet 
hoinnfe.”

B. Cette veste en polyuréthane imitant le 
cuir, est piquée devant et au dos. Bleu, brun 
et miel. 36 à 44.
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Le recyclage, la chose la plus naturelle du monde
Il est à la fols instructif et actuelle à éliminer complète- trente ans, pour la simple plus en plus nombreuses, à meurent, comme en 1945, les xante-dix-sept" polir cent tra- cent. Cette progression pro- même pas1 encore connues,

amusant de feuilleter au- ment, une dizaine d’autres en raison qu’elles n'existaient l’échelle continentale, ou plus recherchés. caillaient! dans des branches vient en premier lieu des loi- parait aujourd’hui un simp! i
jourd’hui le dépliant de 1945 déclin et pour cette raison, pas à l’époque. mondiale. Une intéressante enquête cf- qui étaient connues déjà sirs et de l’électronique, qui paradoxe,;* lend n’a aucune
dune ccole par corresporr- plutôt à déconseiller. Qui aurait prévu, par 11 n'en est pas moins vrai fectuée aux Etats-Unis en avant... 1850. offrent de plus en plus de dé- chance dewswéaliser.
dance qui propose exacte- Il est possible d’énumérer, exemple, l’importance prise que, quantitativement, l’évo- 1965, a établi que trcL pour Le même sondage, recom- bouchés. , „ Zôhanirenént rin
ment quarante-sept carrières par contre, trente ou qua- par le tourisme et les loisirs, lutlon et la mutation sont cent seulement des Amén- mencé en 1975, a donné tou- . Affirmer, comme on l’a nnrr„ «m
administratives, scientifiques rantc carrières considérées les problèmes de l’environne- moins fortes que certains coins exerçaient des proies- tefois des résultats légère- fait vers le milieu des an- nrnrédentec est m» toute for.
et autres. en 1976 comme les meilleures ment, la lutte contre la poilu- avaient prédites, à savoir sions nées après 1950, comme ment différents, puisque les ' nées soixante — qu’en l’an L, finn , nn(i"
• Sur,ces quarante-sept voies et les plus recherchées, dont tion sous toutes ses formes, que les métiers industriels, l’électronique, la télévision, nouveaux métiers connus de- de ux mille, la majorité de mi t s-ïvnir m e rantrn
d orientation professionnelle, il n’est pas question dans le etc. sans oublier les orga- commerciaux, administratifs, les sondages d'opinion pu- puis un quart de siècle repré- l’humanité travaillera dans m ’. • 'j ’
douze ou treize sont à l’heure__dépliant d’il y a plus de nisations internationales, de scientifiques, techniques, de-_ blique, etc. tandis que soi- sentaient déjà onze pour des professions - qui ne sont ]88q cn jgjg ou l1-me ca

• I 1930, quand ouvriers, • jtïgé-
j .nieurs, médecins, cnsçi- 

■■■■ | g n a n t s, etc. vivaient du-
■ rant toute, ietjr existence- de 

ce qu’ils avaient appris à Pé-
■ cole ou , à. l'université," cn 

1976, tout je monde déyrqit
I en principe y retourner tous 
I les cinq ou dix ans, voire.cn- 

core plus souvent, pour per- 
^E fectionncr, mettre à jour, ses 
■ connaissances.

| Puisque c'est pratiquement
■ impossible, on a multiplié les

HH colloques et. congrès scienti­
fiques, tandis que les revues 
techniques, qui apprennent
précisément ce qui est nôu-

ft i veau dans la mécanique,
JV : dans la médecine, dans, la
À. ; chimie, etc. * ont de plus

cn plus de succès. Ceux qui 
IfNOk refuseront d’admettre cette 

nécessité d'être à jour, ris- 
tFm queront d’être éliminés tôt ou 
w W tard par ceux dont la bagage 

4 '\W' professionnel sera actualisé. '

Un autre ;i m péra tif.de 
! nutrc temps est que les idon- 

fj, nées économiques peuvent 
. provoquer dans tel ou tel mé- 

^ ■/ 1 tier une brusque prospérité
r V i et une demande accrue d'em- ;

r ■ » ' ; P|u,s- lanli>S que d’autres jse-
1— --------<V <V. . ront victimes d’une évolution

"V i'7', i ! conjuncturafe. il faudra donc 
, . ’ considérer les recyclages 

. ' comme les choses les plus 
naturelles du monde. . :
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ÉG v- ;.j. m'°WJ.m P>/; Ce qui arrive depuis quel­
ques années aux mineurs, 

- aux ouvriers de textile et att­
ires victimes de ces muta­
tions peut, et va se produite

Visitez notre plus récente succursale | cdheeTin d!n3 d’autrcs 
au Canada et la plus grande... au I

. V•:

AU PRINTEMPS ; :

y

m, m. mimsaitkkdi,
ENTREPOSAGE

N,
0

GREENFIELD PARK, QUÉJ fàiPouâx- V-
s

Y X
r DENIM DE JEANS >

-/ 3f! (voisin de la pharmacie Cumberland) | O' U
H

6
manufacturr R

I Pr. cour. ' 
$5.49

LARGEUR
60"1

II' Z.

GABARDINE
A100% POLYESTER

V 11 III
0[STS] <

ra

4 V

14 bellesTBintes à la mode, pour pantalons et 
completsV y

r g
saLARGEUR 60" HV2 oz 121/z oz ; /

:

TRICOT DOUBLE % 91 Insurpassable 
par son bras libre 

. effilé. Vous pouvez 
obtenir une Bernina; 
bras libre à partir A
de $399°° ?

.
Tncol imprime 
POLYESTER 
ET COTON

'

IPiMltS mollis lit»

IMU» Itouvifllo M'Ottfi Z

PONTE DE ROMA ET LACOSTE / y Attention cabinets 
de planchers ■ 
a prix réduit ;

m

Pr. cour. $4.49 /fOO% polyester, notre stock complet Ia

OMEGAX. y •x:
-K.y

yr.V_____' ?M
TRICOT EXTENSIBLE ÉPONGE_ ; _ma

\. <

XISTO] m n
Ut: V

MTOHlTlOir

0

et POLYESTER Tête seulement
POLYESTER 0 11* • zig-zag 

_ • boutonhieie
• points de fantaisie ;
• coud.les tissus 

extensibles ' -T
•Garantie — 20 ans •
• 3 positions d'aiguilles

IIImin17 teintes, iiuui 
tenues de souee nu 
de in.uiayes

Pr. coût.

'll
i

(i

!

Pr. cour. $7.98
Si

iMISt AU POINT - 
SPECIAL '

$ V y
7.95

Huilage, nettoyage, 
ajustement complet 

' sut toutes marques. 
.Service aux comptoirs.

I TT vsssFABHICVIUE 
26953 Kttinawi 

cn Tin .
■ OUI «T MARTIN

il
i t JABRICVIUI 

O Cl CINtwt COMMIRClAl

X.............

jgfflcnROSOfO'NT I J '•OieVoiNl 
o«C**ii ■ * i*ceen mBOULOE SALA8ERRY

! :S MEWtiARTICl.ES>:
Mows 20% -:*■

5 ? :1
COMMI'CUl 

HAC1 VIMAIUI» I fs[If ï

i
s
E

!

i
A 5 ù. !I 5t*tO ACHATS 

0 NMAN OU
C«N itin n titîsi union» m» rü y1ST NUI IMUIODIIS? • •■■icviLLSL ni

»£
«OUI livisoul NmW Ml I: Étlu » iki "Dull 70ÏUNNIl I

"uô Iï BfTOMWBOUL. METROPOLITAIN]• OUI COVIN i?UCK UMIIML ?#1 :ai: 1101

2-8642595 De Salaberry 605 boul. Taschereau - yJj

Greenfield Park •

301 boul. Laurier
Centie cnmm l.iuiici, Si Lnmbeit

7760 est, rue Sherbrooke
Cenliv comm Chnmplnm.Montie.il PQ

354-0090

1205 boul. Labelle Cole Venu
a cnle de l'entiepot de meubles Pascal

332-3309
Monlie.ilChomedev. Uval

f672-87401039 __JM . l___ r,i
-.y ■

nKi''M ' -Af, '
i \èl ;-, > i.

5^40



• - *• •«- O ^ *

». t - *.r». r . -r. r.

cfle mondeV.

rMERCREDI 31 MARS 1976

.4.

La protestation des Arabes d Israël 
dégénère

dépêches
LE TRAIN POSTAL Cork-Dublm a 

■ été attaqué, cette nuit, à une dou­
zaine de kilomètres au sud de Du­
blin, par une douzaine d'hommes 
armés qui se sont emparés de 
douze sacs postaux et ont pris la 
fuite en camion avec un montant 
évalué à environ $2 millions. Des 

. pétards avaient été placés sur la 
voie, près de la localité de Kildare. 

; Le mécanicien, ayant ralenti puis 
stoppé son convoi, vit accourir deux 
hommes, dont l’un portait une lan­
terne rouge et l’autre tenait un pis­
tolet. Sous la menace de cette 
arme, il dut faire reculer le train 
de plusieurs centaines, de mètres, 
à l’endroit où le reste des bandits 
attendait. La police n’exclut pas 
que l’opération ait été menée par 
une équipe chargée d’alimenter les 
finances de l’IRA.

.V

aft r oniements sanglantsen
üa

usines, les magasins et les chantiers pour dénoncer l’occupation israélienne 
employant une mairi-d’oeuvre araba, devant le pont Allenby." 
sur le reste du territoire israélien. A le ministre israélien- de la Police, 

La solidarité s’est aussi exprimée Chlonjo Hillel, a tenté dé minimi­
en Cisjordanie occupée où les écoles ser l’ampleur de la manifestation en
et les commerces sont .restés fermés declarant que “les organisateurs n’ont
hier, tandis que. 10,000 Jordaniens se pas obtenu le résultat qu’ils escomp-

. rendaient sur la ligne de cessez-le-feu (aient’’ et en imputant “aux agita­

I -

leurs et aux éléments séditieux'VJa 
responsabilité du tragique bilan. %

Le chef d’état-major de l’armée ls- 
raèlienne, le général Mordechai Gôür, 
a déclaré pour sa part que "l’agita­
tion en Cisjordanie et chez les Arabes 
d’Israël est liée aux événements du 
Liban”. ’, •*

Le ministre du Logement Avraham 
Ofer a lui aussi blâmé “les provoca­
teurs” car, a-t-il: dit, les expropriés 
ont reçu des compensations financiè­
res ou d’autres terres en échange des 
terres réquisitionnées.

Dans les milieux autorisés de Jéru­
salem, on souligne enfin que le pro­
gramme de développement de la Gali­
lée prévoit en fait la construction de 

'logements pour 1,184 familles arabes 
et "2,000 familles juives.

L’un des organisateurs de la grève 
était le maire Tawfik Zayad, de Naza­
reth, ' député du parti communiste 
Rakah à la Knesset et, en pourchas­
sant les manifestants, les soldats is­
raéliens ' brandissant des matraques 
ont fait irruption dans sa maison.

Mais le prêtre anglican Riah al-Assa 
a déclaré que cette grève ne consti­
tuait pas une manifestation commu­
niste et" qu’elle avait le soutien de la 
communauté chrétienne de Nazareth.

M. Habib Khoury, un enseignant ca­
tholique, a déclaré: "Je ne suis pas 
communiste mais je soutiens la 
grève”. „

M. Monëm Jarjoura, maire adjoint 
de Nazareth, a accusé les autorités is­
raéliennes d’avoir provoqué les actes 
de violence en dépêchant d’importants 
renforts de police et de soldats armés 
contre les manifestants.

Des dirigeants arabes ont déclaré à 
UPr que le plan de développement de 
la Galilée comporte en fait l’installa­
tion de nouvelles familles juives ainsi 
que d'une base militaire.

Ils ont ajouté que les autorités is­
raéliennes vispient essentiellement à 
modifier la balance démographique en 
Galilée où la population arabe est- 
passée de 42 à 48 p. cent du total au 
cours des 15 dernières années.

L’Organisation de libération de la 
Palestine (OLP) a. invité hier le (ion- • 
sell de sécurité à : se saisir du pro­
blème et, en cas d'un veto américain, 
elle a suggéré la convocation d’une 
session extraordinaire de l'Assemblée 
générale de l’ONU.

Au moins sept Arabes ont été tués, 
une cinquantaine ont été blessés, dont 
plusieurs grièvement et quelque 300 
autres ont été arrêtés.

La grève générale, organisée pour 
protester contre la réquisition de ter- 

a dégénéré en affrontements avec res arabes par l'Etat d’Israël, en Ga- 
l’armée et la police de l’Etat juif. filée, a d’ailleurs touché les hôtels, les

d'après Reuter, DPI, AP et AFP

Israël a connu hier sa pire journée 
d’émeutes depuis Sa création en 1948 
lorsque “la journée de la terre" pro­
clamée par les 500,000 Arabes d’Israël
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POUR AVOIR dénoncé ‘‘le ré­

gime de coup d’Etat dominé par 
l’aristocratie en unifor'me'” en vi­
gueur au Brésil et affirmé que 
'■l’heure est venue de mettre fin à 
la dictature”, deux députés du seul 
parti d’opposition légal, le Mouve­
ment démocratique brésilien 
(MDJB), MM. Nadir Rossetti et 
Amauri Muller, se sont vu hier re­
tirer leur mandat de député et 
suspendre leurs droits civiques 
pour une période de 10 ans. Ces 
décisions, qui ont plongé le congrès 
dans une atmosphère de crise, dé­
montrent une fois de plus que le 
président Ernest* Geisel ne tolère 
pas la moindre misé en question 
du régime, estiment les observa­
teurs. . -
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DEMISSION, hier, de Howard 

“Bo” Callaway comme directeur 
de la campagne électorale du pré­
sident Gerald Ford, qui, l’a aussitôt 
remplacé par l’ancien secrétaire au 
Commerce Rogers Morton. 11 est 
reproché à M. Callaway d’avoir 
tenté en 1975, alors qu’il était se­
crétaire à t’jVrmée. d’obtenir l'ex- 

; tension d’une station de ski qu’il 
contrôle èn grande partie, dans les 
Rocheuses. Le 13 mars dernier, M. 
Callaway demandait d’être mis en 
congé provisoirement. Au cours 
d’une cérémonie inhabituelle hier, 
le président Ford lui a serré la 

s?'. main avec effusion en déclarant: 
“Je suis sûr que mon ami Bo sera 
mis hors de cause.” 7 .
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Tiré par les cheveux et poussé par des matraques, un jeune Arabe est traîné dés rues de Nazareth jusqu'aux cellules lors des manifestations 
d'hier en Galilée, au cours desquelles sepf. Arabes- d'Israël ont été tués, une cinquantaine blessés et quelque 300 arrêtés.O

LA GRECE, a suspendu les négo­
ciations-avec les Etats-Unis à pro­
pos du futur statut des installations, 
militaires américaines en Grèce 
pour protester contré la signature 
d'un accord militaire entre Wa­
shington et la Turquie. Le négocia­
teur en chef grec; M. Petros Kalo- 
geras, a été rappelé à Athènes peu 
après que le département d’Etat 
eut . publié lundi les détails de l’en­
tente avec Ankara. A"Athènes, le 
gouvernement a dit que cet accord 
“crée de sérieux problèmes pour la 
Grèce".

Le Canada ferme son 
ambassade à Beyrouth

Les USA tentent d obtenir 
un cessez-le-feu au

Il

Liban cette semaine, mais personne n’a­
vait été blessé. Un autre obus était, 
tombé' à moins de 50 pieds dç Mr- 
Sullivan alors qu’il se rendait au > 
travail. ,

Le ministère des Affaires exté­
rieures estime qu'il y a environ 30d: 
Canadiens au Liban, mais environ; 
250 ont la--double-nationalité; On- 
n'a pu préciser combien de Cana:7 
diens se trouvent dans la'région de , . 
Beyrouth. ’

On avait conseillé à tous les Ca­
nadiens de partir en novembre et 
décembre derniers. . t

Par ailleurs, l’attaché militaire 
du Canada, le colonel Roger Lan­
dry, a été dévalisé hier à Bey­
routh par des individus 
d'appartenance inconnue.

Le diplomate canadien a été ar­
rêté alors qu’il roulait en voiture 
rue Hamra, dans le centre moi 
derne de Beyrouth. Ses assaillants 
qui prétendaient effectuer un con­
trôle d’identité l’ont contraint, sous 
la menace des armes, à mettre 
pied à terre. Fouillé et délesté de 
son portefeuille, le colonel Landry a 
été autorisé à poursuivre son chef ; 
min à pied. Les “éléments armés’’ 
se sont éloignés à bord de sa voi­
lure à immatriculation diplomati­
que.

OTTAWA (PC) — Le Canada a 
fermé provisoirement son ambas­
sade à Beyrouth à la suite des vio­
lents combats qui font rage dans la 
capitale libanaise.

Un porte-parole du ministère des 
Affaires extérieures a déclaré, hier, 
que le chargé d’affaires Alan Sulli­
van et les six autres membres du 
personnel qui y étaient. encore 
avaient quitté Beyrouth en direc­
tion d’Athènes et qu’ils poursui­
vraient leur travail dans la capi­
tale grecque jusqu'à ce que la si­
tuation redevienne stable au Liban.

Toujours selon ce porte-parole, 
l’ambassade a été fermée à cause 
“d’une grave détérioration de la si­

tuation"__
11 est devenu Impossible pour 

l'ambassade de fonctionner norma­
lement.

11 a ajouté que tout Libanais dé­
sirant poser sa candidature pour, 
émigrer au Canada devait le faire 
dans une autre ambassade que 
celle de Beyrouth.

Les ressortissants canadiens ont 
été avisés à plusieurs reprises de 
quitter le Liban à cause de la 
guerre entre chrétiens et musul­
mans dans cet état du Moyen- 
Orient.

Quatre obus de mortier avaient 
atteint l’immeuble de l’ambassade

voquer une réunion extraordinaire du 
Conseil de sécurité.

d’après Reuter, AFP, UPI et AP
Les Etats-Unis tentent d'obtenir un 

cessez-te-feu au Liban en étroit con­
tact avec la Syrie et les autres pays 
arabes, a déclaré hier le secrétaire 
d’Etat américain Henry Kissinger à 
l’issue d’un déjeuner privé avec le roi 
Hussein de Jordanie, à Washington.

Peu après, pendant- que le président 
Ford discutait de la situation au 
Liban avec le souverain hachémite, le 
secrétariat d’Etat annonçait le départ 
de l’ancien ambassadeur Dean Brown 
comme envoyé spécial des Etats-Unis 
au Liban, chargé de faciliter l’instau­
ration d’un cessez-le-feu dans ce pays.

Entre-temps, sept navires de guerre 
américains, dont le porte-hélicoptères 
“Guadalcanal’*, transportant 1,700 fu­
siliers marins, croisent à une journée 
de mer des côtes libanaises, prêts à 
évacuer, le cas échéant, les quelque 
1,400 citoyens américains'résidant au 
Liban.

A New York, le secrétaire général 
de l’ONU Kurt Waldheim a saisi le 
Conseil de sécurité de la situation au 
Liban et de ses implications pour la 
paix dans la région. M. Waldheim 
n’invoque pas encore l’article 99 de b 
Charte de l’ONU qui l’autorise à con-

un appel solennel, à la cessation des 
combats.

Au Liban même, le vide politique 
persiste et les combats acharnés se 
poursuivent, le seul élément nouveau 

-étant l’annonce faite hier par le diri­
geant musulman Kamal Joumblatt de 
^interruption dès livraisons d’armes 
déxla Syrie à la gauche libanaise.

O Le Premier ministre du Liban, M. 
Rachid Karamé, s’est dit surpris de 
l’initiative de M. Waldheim et a de­
mandé au représentant de son pays à 
l’ONU d’éviter qu’un débat s’engage 
au Conseil de sécurité sur la situation 
au Liban. “Le différend est une affai­
re intérieure et des mesures urgentes 
sont prises entre les parties concer­
nées", a déclaré M. Karamé.

ARRIVE EN TETE au deuxième 
tour de scrutin, M. James Calla­
ghan, secrétaire au Foreign Office, 
parait bien placé pour succéder à 
M. Harold Wilson à la tête du 
Parti travailliste et du gouverne­
ment britannique. M. Callaghan a 
recueilli 141 des 312 suffrages ex­
primés contre 133 à M. Michael 
Foot, secrétaire à l’emploi et re­
présentant de l’aile gauche du 
parti, et 38 à M. Denis Healey, 
chancelier de l'Echiquier. Ce der­
nier est éliminé et seuls MM. Cal­
laghan et Foot s’opposeront au troi­
sième et dernier tour de scrutin 
dont les résultats seront annoncés 
lundi prochain à la. veille de la 
présentation du budget à la Cham­
bre des communes.

Tandis que les communications télé­
phoniques, télégraphiques et les liai­
sons télex entre le Liban et le monde 

Par ailleurs, la “Voix du Liban", la extérieur étaient soudainement cou- 
radio des phalangistes, rapporte que le pées, les fhefs de la Résistance pales- 
président Soleimane Frangié ainsi _que.._ tinienne.: sortaient- d’une-réunion sur- 
les deux chefs de la droite,- MM. Pierre prise.-à Beyrouth pour mettre en 
Gèmayel et Camille C'hamoun, se -sont— garde et les Etats-Unis et la Syrie 
félicités ' de l’initiative de M. Wal- contre toute intervention au Liban. 
dheim.La "Voix du Liban” a réclamé Zoubeir Mohsen, de la Saika prosy- 
une action rapide internationale et rienne, Georges Habache, du FPLP 
arabe pour mettre fin a la guerre Nayef Hawatmeh, du FDPLP, Abou 
clvile- Ayad, du comité central de l’OLP, et

Yasser Arafat, chef du Fatah et prési­
dent de l’OLP, étaient tous là. -

armes

De leur côté, onze organisations m- 
ternationales non'' gouvernementales 
ont lancé un appel aux combattants li­
banais pour les supplier d’appliquer 
les conventions de Genève sur le trai­
tement des prisonniers.

Pour sa part, le gouvernement fran­
çais a offert sa médiation et a lancé 
à toutes les parties en cause au Liban,

“Les Etats-Unis disent que la 6e 
flotte est à une journée de mer des 
plages libanaises, a déclaré Yasser 
Arafat, mais je dis que nous sommes 
déjà à la portée de la puissance de 
feu américaine.

O

MOUAMMAR KADHAFI, chef de 
l'Etat libyen, a proposé hier qu’une 
commission neutre, Amnesty Inter­
national ou autre, vienne enquêter 
sur place sur les accusations por­
tées contre son pays par les gou­
vernements tunisien et égyptien. Si 
la Libye avait voulu renverser les 
régimes de Tunis et du Caire, elle 
aurait pu le faire dès septembre 
1969, débpt de la “révolution li­
byenne’’, a-t-il dit dans un discours 
à Zentane. Le colonel Kadhafi a 
soutenu que [a lutte pour l’unité et 
l’abolition des “fausses frontières” 
entre les pays arabes est un droit 
appartenant à tous les citoyens 
arabes.

Ça va bientôt' barder en Rhodésie..
chefs d’Etat de la Zambie, de la Tan- presse zambienne insiste sur l’impor- 

• zanie, du Mozambique et du Bots­
wana.' Les leaders des frattions riva­
les du Mouvement de libération de 
Rhodésie, M. Joshua Nkomo (aile in­
terne, modérée) et l’évêque métho­
diste Abel Muzorewa (aile externe, ra­
dicale), assistaient à cette rencontre.

cuivre zambien — principale richesse - 
de ce pays — et d'autres marchandi­
ses est toujours inutilisable.

Le coût de la vie est, sur. certains 
points, aussi élevé sinon plus'qu’au 
Canada. Les produits importés,sont 
chers. A l’hôtel Lusaka, petit établis­
sement situé au centre de cette, ville 
de quatre cent mille habitants, je paie 
$40 par jour, mais repas compris, ; 1/

Le niveau de vie des Noirs en Zam­
bie n’est guère élevé, en général, 
mais les inégalités sociales sont bien 
moins grandes qu’en Rhodésie et 
qu’en Afrique du Sud. La zambiani-' 
saiion du pays se poursuit èt les 
Noirs prennent de plus en plus les,le­
viers de commande de l'ensemble des 
activités.

Plus d’une centaine de missiortnai-. 
rus catholiques du Québec sont à 
l’oeuvre à Zambie. Les autres Cana­
diens sont aifc&ervice de l’ACDl, de

■- 'i-, 'l'S"S.

Ancienne colonie britannique, la 
Zambie — un peu plus étendue que la 
France — a accédé à l’indépendance 
en 1964. Elle est maintenant maîtresse 
de son destin. Le président, M. Ken­
neth David Kaunda, est en fonction 
depuis l’indépendance. Il n’y a qu’un 
seul parti politique en Zambie.

La Zambie est en voie de dévelop­
pement. L'impérialisme britannique 
n'y ovait pas établi une seule univer­
sité. Celle qui a été créée après l’in­
dépendance est fermée depuis. février 
à la suite de l’agitation des étudiants 
en laveur du Mouvement populaire 
pour la libération de l’Angola 
(MPLA). L’état d’urgence a été pro­

clamé. ^Cependant, le gouvernement 
zambien" et le MPLA entretiennent 
maintenant de bonnes relations.

L’economie zambienne connaît, des 
difficultés. Le chemin de fer angolais

Pc«-*i-«il - — " -i * t

m
tance de refaire l’unité du Conseil na­
tional africain, divisé potzr l’instant 
entre la fraction Nkomo et la fraction 
Muzorewa.

Dès mon arrivée à Lusaka, une 
chose m’a particulièrement frappé: 
aucun signe de racisme en Zambie, 

“Ça . va bientôt barder en Rhodé- pays d’environ cinq millions d’habi-
sie”, me disaient hier soir des amis tants à 98. p. cent noirs.

• noirs avec qui je prenais une bière au Les Blancs — au nombre de quel- 
café-terrasse de mon_hôtel. Ces amis que soixante-dix mille, dont plus de 
me montraient une caricature publiée sept cents Canadiens — y ont tes
à la une dans l’un des deux journaux 'mêmes, droits et devoirs que les
locaux. On y voyait des Blancs de Noirs. A l’hôtel où je suis descendu,
Rhodésie fuyant à toutes jambes de- grâce à l’aide du haut commissariat
vaut des Noirs armés. t du Canada, une partie des clients sont

A1 la télévision, à la radio et dans ta noirs. Je cause,, mange et boit avec
presse zambiennes, on fait souvent état eux. Je n’avais pu faire cela en Rho­
des “freedom fighters’’, c'est-à-dire désie et en Afrique du Sud, où les
des combattants noirs du Mouvement Noirs sont traités comme des bêtes et
de libération de Rhodésie. On a i’im- n’ont généralement pas droit de se
pression ici que ces “freedom figh- mêler aux Blancs, meme pour aller
l«rs” s'apprêtent à frapper tori. La vilotl*»

L_m
S «
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PLUS DE 2,000 personnes ont .
" disparu au Chili depuis le renverse­
ment du président Saivadore Al- 
lende en septembre 1973, rapporte 
une commission d’enquête indépen­
dante siégeant à Helsinki. Réunis- ' , 
sant dès avocats d’une trentaine de 
pays, la “commission internationale 
d’enquête sur les crimes de la 

. , junte militaire au Chili estime que 
60 à 70 personnes continuent de 
disparaître chaque mois au Chili, 
un grand nombre d’entre elles 
après avoir été aux mains dé la 
police secrète du régime militaire 
de ce pays.

S -

PIERRE SAINT-GERMAIN
ENVOYÉ SPÉCIAL 
EN ZAMBIE

.
LUSAKA, Zambie — La Zambie est 

devenue le carrefour diplomatique de 
la lutte à finir des Noirs d’Afrique 
australe contre la minorité raciste 
blanche (270,000 Blancs contre 
5,300.000 Noirs) qui gouverne la Rho­
désie. ,’! .

Tout le iponde parle ici,du sommet, 
• '(c tpiHi dnr-i-r y t ûsolri, entré les ...
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• Prix en vigueur jusqu'au 3 avril
• Nous nous réservons le droit de limiter les quantités

aux Vraies 
aubaines

/

REIISH SUCRÉ
• '

25*HABITANT

v Libby’s v 
JUS DE TOMATE

pot 9 oz

DÉTERGENTBISCUITS Tl COQ 71*SUPER
MARCHÉ

ESCOMPTE

LIDO POUDRE 14920
pqtTOoz

bte 19 oz PROVIGO 
Sac 5 lbBISCUITS JREO 129CHRISTIE

sac 24 oz

GÂTEAUX !n

Twinkle 89*
1FTESSE^ 

IE JAMBON
/ASSOUPLISSEURX 
DE TISSUS

VACHON 
pré-marqués, 1.19

(jjïc
$J'b

A

9mélange blanc 

ou chocolat
FÈVES ASSAISONNÉESg

wDEL MONTE
jaunes ou vertes bte 14 oz

PROVIGO 
Bout. 128 oz

r ;
i:

V . ëpesanteur moyenne 
161b
Marque FortierVz-

ANANAS JUS NATURELL :

DEL MONTE \\FRITES bte 14 oz :EAU JAVELri :•••

GÂTEAUX CONGELÉS 209CONGELÉES 

Provigo 
sac 5 Ib m SARA LEE

Étagé rond
:.

$LAVO
Bout. 128 oz

18 oz :
m“SAUCISSE 

EN VRAC
I :s.JUS RAISIN SURGELÉ ES i43*
-

WELCH 1
Mibte 6 oz
m

1 &CRISTAUX ORANGE «» jporc et boeuf. 
Marque Bilopage

TANGsa
-sac2 env. !lb

i
_____1Ü X PLUS QUE DES DES BAS PRIX

UR TOUS LES PRODUITS
-2% X )

Tflïïilx
DE PORC É CMU !

xsm '

k !

i $ EAU MINÉRALE NESTLÉ POUDING
jib

&i
saveur asst.MONTCLAIRÿ> POMMES

MeINTOSH
bout. 30 oz bte ISVzoz

CAFÉ MOULU : THÉ EN SACHETS .

1189 ü«FEIÎ CHASE & SANBORN TENDERLEAF
atmosphère contrôlée 
Québec de fantaisie

5 lb

$ sac 1 lb boite 60 sacsm!§ST®1 DÉTERGENT. SAUMON KETA laveuse
automatique■g b® |H9THE ROSE ALLcongelé BZ bte 16 oz bte 75 oz m-0 Z'/ m.m/

Z8 Ær BROCOLI SAVON TOILETTE NETTOYEUR LIQUIDE» F§lb
IRISH SPRING M. NET m

^jj* format bain bout. 32 ozFRAISPOUR VOTRE S®tl@ÉUl¥EUR
SURLONGE

COMPLÈTE

Importé des U.S.A. 
Canada no 1 gr. 14 PÂTE À DENTS fe:

.11® .CREST
Ord. ou menthe tube,100 ml m

%pesanteur moyenne 30 Ib 
cet. Canada "A" 
ruban rouge 
Ctaaunpnnd:
• Steak de surlonge
• Steak Boston
• Filet mignon
• Boeuf haché,

i
SHAMPOOING

%
g-:UN CHOIX VARIÉ DE FORMATS GÉANTS 

VOUS PERMETTANT AINSI 
D'ÉCONOMISER DAVANTAGE»BRIGHTSIDE

rôg. ou gras bgut. 10 ozlb

VOTRE SUPERMARCHÉ ESCOMPTE . \

.SX,_, ■ " '
St-Jean Lachino ■

. .......... a.,
• 850. rue Principale ••2235, boul. Cnsavnnt

Granby St-Hyacinthe '

aux Vraies aubaines |=:
FILIALE DE PR0VI60 .SiS. w,.......

J y

• t!; )' t !
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Air Canada et CP Air 
entreprendront des négociations

performances
x

Les maisons 
se vendent 
mieux

\

SELON la Chambre d'immeubles 
de Montréal, il y a eu 3,000 ventes 
immobilières de plus en janvier 1976 
qu’à la période correspondante en 
1975.

Les transactions enregistrées en 
janvier 1976 ont atteint le chiffre 
de 7,661 comparativement à 4,336 
en janvier 1975. La valeur des ven­
tes s'établit à $307,484,508 cette ' 
année comparativement à 
$189.862.486 en 1975.

Sur l’Ile de Montréal le nombre 
des transactions est passé de 1,952 
à 3,858. Ce qui représente en va- 
1 e u r respectivement $122.575,866, 
$223,425,937.

Sur la Rive nord, les ventes ont 
aussi sensiblement augmenté pour 
atteindre 1.107 ($22.089.380) compa­
rativement à 300 ($5,685,5381.

Sur la Rivt sud. on a enregistré, 
en revanche, un léger déclin avec 
852 ventes ou $23,064.360 contre 
1.103 ventes représentant une va­
leur de $34,865,268 en janvier 1975.

A Laval, rien n’a bougé: 506 ven-. 
tes d’une valeur de $20,164,560 com­
parativement à 561 d'une valeur de 
$19.653,311.

Hausse également dans la section • 
nord de Montréal, à Pierrefonds, 
Pointe-Claire, Beaconsfieid et Kirk­

land. A Sainte-Rose, le nombre de 
transactions a augmenté sensible­
ment alors qu’elles ont connu une 
diminution à Chomedey.

tous les deux semblent disposés à né- , les lignes envisagées. Air Canada
abandonnerait-il le Venezuela et b 
Brésil pour deux de ces lignes? 06 

11 est impossible pour le moment de 
répondre à ces questions, 
pour toutes?

M. Taylor, probablement, montrera ' 
de la bonne volonté au sujet du par­
tage des lignes internationales *1 c’ezj i 
à i’avantage des deux compagnies. |

“Nous avons déjà certains arrange» .5 
ments, dit-iL Prenez le cas des Ligne» i ] 
polonaises qui assurent b liaison i " ! 
entre Varsovie et Montréal.1 Nous n'* 
vous pas de.ligne. Mais noua perce» ' 
vous une redevance pour compenser. 
Nous recherchons des arrangement» 
intéressants, non pas le prestige.

Et cela nous amène à la dernière 
question, la plus délicate. CP Air est 
limitée à 25 p.c. des lignes transcooti- "■ 
nentales. Elle veut davantage et de - - 
toute urgence. Air Canada ne veut 
rien lu. céder.

Mais y aurait-il un moyen qui per­
mettrait aux deux compagnies de coo­
pérer et de se partager lignes et reve­
nus d'une façon qui rendrait leurs ser­
vices beaucoup plus efficaces ?

Peut-être comme l’arrangement par . 
lequel Air Canada et British Airway» 
re partagent également tous les reve­
nus des lignes Canada-Grande-Breta­
gne.' Pourrait-on établir un arrange­
ment qui profiterait à la fois à Air 
Canada et à CP Air, qui réduirait le 
nombre des vols et remplirait les 
avions ?

Vn tel accord n’est pas encore [ait, 
mais les discussions des prochains 
jours seront déterminantes sur l’ave­
nir des rapports entre les deux gran­
des compagnies canadiennes.

Si cela se passe bien, la voie sera 
ouverte pour discuter des méthodes de 
vente pour les liaisons internationales. 
Sur ce point également, M. Gray a 
parlé ouvertement des défauts qu’il 
voyait chez Air Canada et qu’il aime­
rait voir disparaître.

“Si quelqu’un à Toronto veut se ren­
dre à Tokyo ou à Hawaii, Air Canada 
lui vend naturellement un billet jus­
qu’à l’extrémité de la ligne desservie 
par Air Canada, et lui fait finir le. 
trajet sur Japan Air Lines ou quelque 
autre1 transporteur. Cela coûte au Ca­
nada des millions de dollars en reve­
nus. La même chose se produit dans 
l'autre sens. Air Canada a un bureau 
à Tokyo qui vend des billets sur 
Japan Air Lines jusqu’à Vancouver 
pour prendre la correspondance sur 
Air Canada. C'est ridicule !"

Mais comme M. Taylor le souligne 
rapidement, c’est exactement ce que 
fait CP Air en Europe :

“Elle vend des billets à Paris pour 
Montréal sur Air France avec corres­
pondance sur CP Air. Vous ne les 
verrez jamais vendre des billets sur 
Air Canada.

L'autre question importante des dis­
cussions sera celle du partage des li­
gnes internationales.

(Vidant des années. Air Canada et 
CP Air se sont débattues pour obtenir 
des lignes peur n’importe quelle desti­
nation, uniquement dans certaine cas 
pour accroître leur prestige l’une par 
rapport à l’autre. Pour les deux nou­
veaux directeurs, ce genre de concur­
rence semble être devenue chose du 
passé. Aucun d’entre eux n'a mani­
festé de l'enthousiasme pour l'expan­
sion de leurs réseaux respectifs, et

par Clive BAXTER
Financial Post News Service I gocicr des échanges de liaisons.

Là aussi, M. Gray a formulé certai­
nes propositions:

“Nous nous sommes concentrés sur 
l'Amérique latine, dit-il. Cela signifie 
que nous voulons le Brésil et le Vene­
zuela. Mais Ottawa a donné le Vene­
zuela à Air Canada et déclaré qu’elle 
pouvait partager le Brésil. Nous vou­
lons ces deux pays et nous sommes 
prêts à les échanger pour autre 
chose."

M/ Gray n'a fait aucune déclaration 
publique, mais a laissé entendre que 
certaines lignes de l’Atlantique pour­
raient faire l’objet de l’échangé. Am­
sterdam, Lisbonne, Madrid, Rome, 
Athènes et Tel Aviv pourraient être

K
i '

Les présidents d’Air Canada et de 
CP Air vont avoir très bientôt des dis­
cussions en tête à tête qui pourraient 
se révéler très importantes. Cela 
pourrait être en effet un pas capital 
vers la coopération entre les deux 
grandes entreprises de navigation aé­
rienne, coopération susceptible de re­
vêtir dans l’avenir une grande impor­
tance pour tous les Canadiens. Ou 
bien ce pourrait être un échec com­
plet.

!
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XLe président Claude Taylor d’Air 
Canadr et le président Ian Gray de 
CP Air ont beaucoup de choses en 
commun. En premier lieu, ils ont tous 
deux pris leurs fonctions relativement , 
récemment et tous deux ont hérité de 
la direction de compagnies dont les 
bénéfices sont en baisse. Les pertes 
d’Air Canada en 1975, pas encore an­
noncées, devraient dépasser les douze 
millions, et CP Air a perdu $9,200,000. -

MM. Taylor et Gray ont reçu des 
instructions identiques : commencer à 
rendre leurs entreprises rentables.

L’autre facteur important, est qu’ils 
sont de vieux amis. Pour la première 
fois, il n’y a pas d’animosité person­
nelle évidente entre les patrons des 
deux grandes compagnies aériennes 
canadiennes.

Les deux hommes aborderont proba­
blement d’abord le problème relative­
ment simple du chevauchement des li­
gnes et des moyens de l’éviter. M. 
Gray a déjà- fait des déclarations à ce • 
sujet. 'Il a dit, par exemple, qu'il était 
so u li a i t a b 1 e que les compagnies 
n’aiiT,t pas chacune un bureau dans

X
P#
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»un même territoire, en particulier à 
l'étranger.

Mais ce problème est somme toute 
mineur.

“Nous devons également songer à 
fusionner nos services mécaniques, a 
dit M. Gray. Par exemple, CP Air 
pourrait peut-être assurer l'entretien 
de tous les Boeing 727 des deux com­
pagnies, et Air Canada pourrait s’oc­
cuper des 747. Nous avons réalisé 
laines choses dans ce domaine, mais 
nous pouvons faire plus."

M. Claude Taylor sera disposé à 
étudier cette possibilité de plus près, 
mais il va avertir M. Gray qu’ils de­
vront avoir des discussions avec les 
syndicats pour pouvoir appliquer tout 
accord. &

I
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AIR CANADA a annoncé hier 
qu’elle avait demandé à la Com­
mission canadienne des transports 
la permission d’augmenter ses ta- 

■ rifs sur les vols transatlantiques et 
sur les vols entre le Canada et les 
Caraïbes à partir du premier mai..

Air Canada a précisé que les 
augmentations sur les vois transat­
lantiques seront de 8 pour cent 
pour la première classe et les ex­
cursions de 14 à 21 jours. La 

. hausse sera de 5 pour Cent pour 
les excursions de 22 à 45 jours.

Les billets en classe économique 
seront augmentés de $21 pour les 
vols hors saison alors que les bil­
lets achetés pendant la période de 
pointe coûteront $22 de plus. Air 
Canada a ajouté que les nouveaux 
tarifs, s’ils sont approuvés par la 
commission, expireront à la fin 
d’octobre.

Les voyages de groupes et pour 
les jeunes augmenteront de 8 pour 
cent.

La lutte reprend pour 
lâchât de Westinghouse

Le papier-journal est 
de nouveau en demande

Dans les mois qui suivent les in­
ventaires s'amenuisent alors que 
l’industrie canadienne devient le 
théâtre d’un des plus graves et 
plus coûteux conflit de son histoire.

En décembre, plus de 25,000 tra­
vailleurs. tous membres du Syndicat 
canadien des travailleurs du papier 
sont alors en grève.

L'industrie est réduite à tm 
rythme de production égal à 40 
pour cent de sa capacité, palier qui 
n'A d'équivalent dans toute son his­
toire, même au plus creux de la 
crise de '29.

Les inventaires nord-américains, 
qui totalisent 1,025.000 tonnes à la 
fin de février, reflètent cette caren­
ce de la production, lis constituent 
toutefois une quantité suffisante pour 
rencontrer la demande des pro­
chains 32 jours.

Mais cette demande, surtout c&lle 
des Etats-Unis, se fait plus pres­
sante, conséquence immédiate 
d’une reprise-certaine de l’activité 
économique dans ce pays.

Les travailleurs du papier ont re­
pris leurs occupations habituelles eto 
il ne fait aucun doute que la pro­
duction et la vente de papier jour­
nal canadien va s’accélérer au 
cours des prochains mois.

La consommation américaine de 
papier journal est nettement à la 
hausse en février avec une aug­
mentation de près de 6 pour cent 
sur l’an dernier.

par Georges GRATTON
La production de papier journal 

a connu en février un rebondisse­
ment prononcé alors que l’ensem­
ble des compagnies canadiennes 
a fonctionné à 67 pour cent de 
leur capacité maximale.

Les ventes de papier journal qui 
atteignent un peu plus de 800,000 
tonnes pour les deux premiers mois 
accusent cependant un retard de 44 
pour cent sur les chiffres de l’an 

. dernier, alors que les usines pro­
duisaient à pleine allure.

Les statistiques publiées hier par 
l'Association canadienne des pro­
ducteurs de pâtes et papiers font 
également état de la situation des 
inventaires et de l’état de la con­
sommation américaine.

A la même époque l'an dernier 
les consommateurs américains de 
papier journal achetaient tout ce 
qu’ils pouvaient trouver en antici­
pation d’un été chaud au chapitre 
des relations de travail au sein de 
l'industrie canadienne, son princi­
pal fournisseur.

En lévrier de l'an dernier, les 
consommateurs disposaient d'un 
stock légèrement supérieur à 
1,500,000 tonnes de papier journal, 
et l'accumulation s'est ainsi pour­
suivie jusqu'en juillet pour se chif­
frer à un peu plus de 1,800,000, de 
quoi satisfaire une consommation 
normale pendant plus de 60 jours.

elles une transaction du même type. 
C’est ici que l’histoire se complique 
en raison de l’intervention de l’Agence 
fédérale d'examen de l'investissement 
étranger, créée quelques mois aupara­
vant et chargée de conseiller le gou­
vernement qui se réserve le droit 
final de permettre ou d'interdire le 
passage d'entreprises canadiennes 
sous le contrôle de capitaux étran­
gers.

nada de compléter ici un marché con­
clu il y a deux ans aux Etats-Unis.

Les réactions à la déclaration du 
ministre Jamieson ne sè sont pas fait 
attendre.

par Pierre GRAVEL
Suite à la volonté du gouvernement 

fédéral d’interdire la vente par Wes­
tinghouse Canada de sa division d’ap­
pareils électroménagers à While Con­
solidated Industries (WCI) Canada, le 
président de G.S.W., M. Robert A. 
Stevens, a fait part hier à LA 
PRESSÉ de son désir de reprendre 
immédiatement les pourparlers sur le 
même sujet avec Westinghouse.

Cette décision finale du Conseil des 
ministres, annoncée hier à Ottawa par 
le ministre de l’Industrie et du Com­
merce. M. Don Jamieson, a causé 
quelque surprise puisqu'en janvier 
dernier, un porte-parole de l'Agence 
fédérale de tamisage des investisse­
ments étrangers avait laissé entendre 
que les chances de voir bientôt cette " 
transaction se conclure n’avaient ja­
mais été aussi grandes.

Il s’agit peut-être cette fois de l a 
vant-demier chapitre d'une histoire 
compliquée qui a débuté aux Etats- 
Unis à la fin de 1974.

C’est à ce moment que Westin­
ghouse Electric Corporation a cédé à 
White Consolidated Industries, de Cla- 
veland. la totalité de son secteur de 
fabrication d’appareils électroména­
gers de même que la propriété exclu­
sive et universelle de la marque de 
commerce Westinghouse sur ce genre 
de produits.

Tout naturellement, les filiales cana­
diennes des deux compagnies améri­
caines ont résolu d’effectuer entre

Le président de WCI, à Cleveland. 
M. Edward S. Reddig, a déclaré que. 
suite à cette décision du gouverne­
ment fédéral, sa compagnie produira 
quand même et vendra au Canada 
des appareils électroménagers qui 
porteront la marque Westinghouse. Il ' 
n’est pas question de céder à qui que 
ce soit le droit de se servir de cette 
marque: "Nous avons payé $60 mil­
lions à Westinghouse et une part de 
cette somme représentait notre droit 
de nous servir de celle marque de 
commerce au Canada. ’Nous allons 
exercer notre droit." '

Pendant encore 18 mois. Wostin- 
house Canada conserve le privilège 
d’utiliser cette marque de commerce 
pour laquelle elle paie des redevances 
à WCI. "Nous allons quand même 
commencer à produire avec le même 
nom et. à l'expiration du contrat ac­
tuel avec Westinghouse, nous pren­
drons la relève auprès des marchands 
détaillants et continuerons souls les 
opérations."

Cette détermination de WCI de 
poursuivre la lutte risque de compli­
quer singulièrement les choses pour

GSW qui s'apprête à reprendre ses 
négociations avec Westinghouse Ca­
nada et qui,' hier, commençait déjà à 
remercier de leur appui tous ceux , qui 
s'étaient opposés à WCI et qui avaient 
apparemment pavé la voie à GSW.

Par ailleurs, les nouveaux tarifs • 
pour les vols vers les Caraïbes se­
ront sujets à approbation des auto­
rités locales. La hausse désirée 
dans ce cas est de 3 pour cent 
pour les billets en classe économie 
et entre 3 et 5 pour cent pour les 
billets de première classe dépen­
dant de la destination.

La transaction ayant été interdite, 
sur recommandation négative de l'a­
gence de tamisage qui y voyait un in­
convénient pour le Canada, une autre 
compagnie, canadienne celle-là, 
GSW s’offrait à acheter ce que Wes­
tinghouse avait voulu vendre en vain 
à WCI. Une lettre d’intention était si­
gnée par les deux compagnies en oc­
tobre 1975.

«
LES TRANSPORTEURS aériens
utilisant les aéroports canadiens de­
vront verser des droits de 30 p.c. 
plus élevés à compter du 1er avril. 
En outre, le ministère des Trans­
ports va augmenter de $33 à $50 
par vol les services qu’il dispense 
sur les liaisons nord-âtlantiques. Et 
encore, les droits d’aéroports se­
ront étendus à ceux d’Halifax et 
d’Ottawa qui en étaient jusqu’ici 
épargnés.

Selon les transporteurs aériens, 
cette majoration va augmenter les 
coûts d’exploitation d’environ 45 
cents par passager.

• Pour sa part, le gouvernement 
compte tirer des revenus addition- . 
nets d’environ $17 millions par ces 
mesures. Pour l’année fiscale 1974­
75. le déficit d’exploitation des aé­
roports s’élevait à $117 millions.

La vente aurait pu être bâclée rapi­
dement si Westinghouse Canada 
avait été en mesure de livrer en 
même temps que cette partie de ses 
actifs, la marque de commerce qui ne 
lui appartenait déjà plus. Loin d’ac­
cepter de céder à son rival le droit 
d'utiliser la marque Westinghouse. 
WCI décidait plutôt de revenir à la 
charge en formulant une nouvelle 
offre d'achat à Westinghouse Canada.

Comme la précédente, cette.proposi- 
tion devait, avant de se traduire par 
un acte de vente, obtenir l’approba­
tion du gouvernement fédérai. C'est 
justement cette décision qui a été ren­
due publique hier à Ottawa et qui. 
une fois de plus, empêche WCI Ca

Les Immeubles Tapis Rouge 
la succession de Westgate

prennentM. ROBERT JOHNSTONE, vice- 
président de la commission de lutte 
contre l'inflation, a précisé hier 

■ que l'organisme prévoit demander 
a un plus grand nombre d’entrepri­
ses de l'aviser à l’avance de toute 
augmentation de prix. e

M. Johnstone a expliqué que le 
nombre des entreprises sera aug­
menté dans le but d’augmenter la 
connaissance du milieu et de lui 
permettre d'intervenir s'il y a lieu.

Actuellement, plus de 100 entre­
prises doivent informer la commis­
sion des projets d'augmentation de 
prix. M. Johnstone a refusé de pré­
ciser combien de compagnies se­
ront ajoutées à la liste. Cette addi- 
lion devrait toutefois se faire dans 
deux ou trois semaines.

par Laurier CLOUTIER
"Les Immeubles Tapis Rouge Inc.

— Red Carpet Realties Inc.” succè­
dent aux Immeubles Westgate qui ont 
déclaré une faillite retentissante à la 
mi-1975.

C’est cri effet depuis le début du 
mois que Tapis Rouge a obtenu un 
permis du bureau du Surintendant du 
courtage immobilier du Québec, com­
mettant ainsi un crime pour certains 
et démontrant du courage pour d'au­
- .

Crime, parce que M. Steve Peizler. 
président et propriétaire de Westgate 
qui a fait perdre beaucoup d’argent à 
des clients et à des agents en décia--- 
rant faillite, ose revenir dans l’immo­
bilier. 11 faut quand même manger.

Courage, parce que M. Peizler re­
prend le collier à 55 ans après avoir 
tout perdu, une autre fois. Mais “la 
vié commence à 60 ans" comme il le 
déclare, lui qui a retrouvé son énergie 
et communiqué son enthousiasme des 
meilleurs jours à sa petite équipe.

Quoiqu'il en soit, c’est un fait.
Tapis Rouge vise le marché de la 
Rive sud de Montréal, naguère le châ­
teau fort de Westgate.

En outre, la pancarte "à vendre” 
de Tapis Rouge copie presque textuel­
lement celle du géant de l'immobilier 
au Québec il y a un an.

Surtout, les dirigeants et le person­
nel de Tapis Rouge proviennent au 
complet de Westgate.

Mais attention, M. Peizler ne pos­
sède pas et nloccupe pas le poste de 
président de Tapis Rouge. Il n’est que 
le gérant de l'entreprise qui ne 
compte pour le moment quiune suc­
cursale à Greenfield Park.

Trois anciens gérants de succursales 
de Westgate possèdent et dirigent 
Tapis Rouge: M. Peter Finegold, pré­
sident: M. George Vidor, vice-prési­
dent et M. Louis Roth, secrétaire.

Ancien gérant général du secteur 
résidentiel chez Westgate, Mme Fran­

' ~ çoise Armstrong se retrouve agent de 
Tapis Rouge avec cinq autres confrè-'

Depuis, février, la petite équipe a 
oeuvré sous le nom de M. Finegold 
qui détenait déjà un permis de cour­
tier en immeubles.

Puis le 5 mars dernier, après avoir 
obtenu les lettres patentes nécessaires 
(incorporation) et décroché son per­
mis- de courtier en bonne et due • 
forme du bureau du Surintendant du 
courtage immobilier dd Québec, Tapis 
Rouge est partie sur les traces de 
Westgate, mais après avoir changé sa 
clause in trust à l’origine des déboires 
de l’an dernier.

Lors d’une entrevue, M. Réal Mar­
tel. Surintendant du courtage immobi­
lier au ministère québécois des Con­
sommateurs, Coopératives et Institu­
tions financières, a déclaré que Tapis 
Rouge respecte les exigences de la loi 
ei a donc obtenu un permis-comme 
n'importe qui dans le même cas:

"Que Tapis Rouge embauche des 
gens de Westgate, ça la regarde".

"D'ailleurs, les quelque 600 ex-a­
gents de Westgate ont obtenu des em­
plois similaires chez d’autres courtiers 
en immeubles comme le Trust Royal, 
le Montréal Trust, le Permanent. 
D’autres ont préféré lancer leur pro­
pre maison de courtage immobilier” 
comme les Immeubles Wavis et Tapis 
Rouge.

“Par ailleurs, les concurrents ont 
acheté les succursales de Westgate."

"Il n’y a rien d’illégal là-dedans.”
“11 y avait chez Westgate dè très 

bons agents avec trois, quatre, cinq 
ans d’expérience. Or la loi prévoit 
ceux ans d’expérience avant d’obtenir 
un permis de courtier et de partir à 
son compte."

"La loi prévoit aussi que quelqu’un 
qui traine un dossier judiciaire ou qui 
échoue à l'examen du service de cour­
tage immobilier ne peut obtenir un 
permis dagent ou de.courtier. Mais

celte même personne peut toujours, 
être embauchée chtz un courtier en 
immeubles pour s’occuper des livres, 
de la comptabilité ou même d’admi­
nistration."

“M. Peizler n'est ni un dirigeant, ni 
un agent, mais un employé de Tapis 
Rouge. La loi est respectée," a conclu 
M. Martel.

De son côté, M. Steve Peizler a dé­
claré lors d’une entrevue qu’il recom­
mence dans l’immeuble parce qu’il 
n'est “coupable de rien", tout en re­
grettant que des gens aient perdu de 
l’argent lors de la faillite de West­
gate.

“Les autorités m’ont laissé fonction­
ner penuant dix ans puis tout-à-coup 
m’ont obligé à disparaître."

U a ajouté que la loi sur le cour­
tage immobilier n’a toujours pas été 
amendée au chapitre de la clause in­
trust, celle-là même qui est au centre 
de la faillite de Westgate.

Arrivant en fonction en-début de 
l'an dernier, M. Martel a bientôt dé­
cidé que Westgate devait modifier son 
fonctionnement pour éviter des pertes 
financières au public. Déclarant que 
[’interpretation de la loi du courtage 

• immobilier donnée par le ministère, 
devait primer, quitte à la contester 
devant les tribunaux. M. Martel a

forcé Westgate à trouver rapidement J 
environ $1 million pour renflouer son ' 
compte in-trUst où'les clients — ache­
teurs de maisons versaient leurs dé­
pôts. Il considère avoir sauvé ainsi au 
public environ S500.000 car traversant 
déjà'une période de difficultés finan­
cières, Westgate devait bientôt lever 
les pieds.

M. Peizler a précisé lors de l’entre­
vue que Tapis Rouge respecte l’inter­
prétation du ministère dans sa clause 
in-trust.

"Je considère toujours qu’on a été 
injuste envers moi. Mais on ne peut 
vivre de souvenirs’’.

“Tapis Rouge a réalisé jusqu’ici en 
mars des transactions d’une valeur de 
$700,000 et le mois n’est pas fini. Evi­
demment, on ne peut atteindre avec 
six agents le chiffre d’affaires, possi­
ble avec 600".

“Comme je suis payé à commission 
selon le volume d’affaires, je n’ai en­
core rien gagné. Mais je devrais tou­
cher quelque chose d’ici deux mois.”

“Les concurrents critiquaient tout 
ce que nous faisions chez Westgate. 
Maintenant, ils copient: photos des 
maisons en vente dans la vitrine de la 
succursale, dans les journaux, mise 
en marché... Certains naissent “sui- 
veux" et ne deviennent jamais des 
lenders", a conclu M. Peizler.

très
*

ALUMINIUM DU CANADA, filiale 
■ d’Alcan Aluminium, a annoncé hier 
. une augmentation du prix de l’alu­
minium vendu sur le marché inter­
national, à l’exception des Etats­

' Unis et des principaux pays euro­
péens.

Le lingot d’aluminium de pre­
mière fusion se vend dorénavant 43 
cents (US) la livre soit quatre 
cents de plus.

Celte augmentation ne se réper­
cutera que sur un dixième à peine 
dp chiffre total des ventes d’alumi­
nium du Cànada. a précisé la com­
pagnie.

La dernière augmentation sur ces 
marchés avait eu lieu en juillet.

Lep rix actuel au Canada et aux 
Etats-Unis est de 41 cents la livre.

res.

1.>h ! \ r.



K
tA PRESSE. MONTREAL. MERCREDI 31 MARS 1976 G S

■i "

NEW YORK
Dow Jones ce matin à 10 h 30: 0

ro.is + i.o2
G:

: INDICES DOW JONES

1020 H 30 valeurs industrielles

30 mer* 197S. :
«h.VftteM vwt* Hem %ee tww. mm VeâeweV*x*e H eut In Perm. i*m Vente* Meut Bee Perm, net Vanne Haut Baa P aim net. Vante» Haut Baa Perm Ventes Haut Bee Berne *S\.

SS&. "T® SH Süii;

kSRÎo 't**? 44'B 43 V. 43>*- H 

Krwss 22 1U3 37H MH 36'*—1H$£ H.PP™
ft" .Hî Sï S5 88=a

Lockhd Air 3 71$ 10<« TH 10 ♦ H 
LorifCO 6146 30H 27»4 30 
LTV CD 11 277 UH 13U 13»*- H
k&?a ta r as

Mvâîtin 3117 12X4 11H Wi—H
MirithnO 12 434 SI U son S1U— H 
Mercor 10 7» 35H UH 3$ — H 
Marsh A\c 17103 S3 S2»4 S3 — H 
Martn M 7 41$ 20»* 17*4 20 * »*
Masco Co 20 71 27'.* 27 27 ♦ '*
Mass Fer $4» 27U 27» « 27H—H 

CD 21 14»« 16H I6H* H 
iW 171» 63X4 62'i 63X* ♦ 1 

» D 1171 UH 17H UH
1? !!ro î?

44 —1

ChrsCrfl
Chrvsir
Orvslr

BIT"

IKÎ-Pn

Coca

71 1H «H 6«V— U 
400 » UH UH

R.WSfSZ'S

Co 17401 UH UH 13V* H 
»2» ÎOH TH U»*- H 

Col 22201 67H #6H MH-H 
CDkco In $50 24 SH SH SH- \*

r % r
Col Gas • TO 24H 74X4 74H- H
Comb En 7107 37H 39X4 37H- H
Com Ed 10173 29H 27» * 27H
Com Oil 10S WP* 10H WP** 14
Comsat 4124 2SH 2» 26H* H
Con Edls 4 201 14»* 16H UH* H
Corn Fds 43 176 20‘* 1TH 20 — H

Can 7 300 27H 2tH 21H- H
♦ CD 15 74 49'. » 49 49»*- H

Coot Oil 10191 67»« 67 67H-r H
Coot Oat 11152 2SH 25 25X4—
Coco Ind 10 36 3Vb 31X4 31H— V*

P#C GsE 1442 20H 20H 20H* » •
Pic Ltg • Il 17H 17X4 17V** H
P40 Air 1577 6H 6V* 6' *— X*
Peon Ceo 747 1»* IV* 1H* H
Peonev 17 256 57\4 » S1H- V4
PtOfUOll 10 642 29» * 29X4 29V.
Peosl CO 17 321 74 73H 74 * *,
Pftitr 14 473 30H 29H 30
Pheto D 19 315 45X4 43 43'A—1H
RIIKT i2 376 St îSï îEiîU

Pitney B a 97 1 SH tS',4 15H
PlttSton 6 641 15 34V* 34Xe- H

rold 20 790 36H 37'i 37»*- H
» GE 7 96 19 UH UH

21 337 90H »l* 90 — H 
10 150 36»* 3S»4 36H* H 

Ralston P 16 193 46»* 47X4 48»** Va
Rivm.lnt 6 U 17H 17 17 —H
Rivthen 11 SI 52 S1U six*
RCA 20 725 26X4 27V4.27V*- H 
Reich Ch 7 47 16 1SH 15»*— H
Rellan El 10 67 27H 26X4 26X$— Va
Relia Grp U 12H 12'* 12X4
RtO Stl 6 247 34»* 33»4 34'/*— H 
Revere C 39 9X* 9H 9'4— »4
Rexnrd 8 66 32H 32 32H- H
Rev Met 11342 39H 38H 38»*— H 
Rich Mrl 13 66 25X4 24H 24»*- H

Odcwll 10 87 27H 29V» 29'/»— H
R or son 13 SH 5 S' a
Rosario 13 54 26 2SH 25»*—1
RC Cola 13 21 22 21X4 21»*- H

a&Sv Wi Si: T fflcîî
St R«JP 11 391 43 43U 44X4-1X4
SFeln 8 76 25»* 2514 25'4* U

Slw War 9- 12 29H 29'* 29'*
Stud Wor 9 19 44». 44V. 44X*— H
Sun 011 7 136 30 * 30H 30V?— H
Sunbeam 13110 26». 26”. 26'A— V*
lup?1 ofl 10 32 165H 15W» l&l'*—4V» 

Tall Brd 9 2 25 25 25
Tandy Co 16 293 43*4 42H 43 —H 
TedmlClr 10 24 6'/* 6H 6H
Tektmx 19116 60”. 59». 60'4* »4 
Teldvn 1119 49'/» 48X. 41!*— V»
Telex CO 13 213 4 3Xa 4
Tenoeco 7 358 28V» 28H 28'. a- ”«
Texaco 91509 26».* 26’/? 26H— V* 
Tex G Id 10 97 34H 34H 34H— Ve
Textron 11 423 27X* 27'., 27H— V*
Thlokol 7521 18'4 17W II
Time In . 14 81 64’,4 63H 64 
Tlmkn 9 52 48H 48H 48N

TonkaCo 1 12 16'« 16 16 — H
TW Air 72 1IH 11Vi 1l'4— V«
Tranvn 10 563 lin 11W 11H+ Vk
Tmscon 13 86 9H 9H* 9H— V«

ïsra1 ”$ % 'U:
TRW in 11 191 32 30X4 31H* V»
TwenCe 5 91 11H ÎIV, 11U— «4
UAL Inc 772 24V. 23X* 24

uRocîi 'JSS % 3% SSi%
83Æ" m2 1Ü %

UnFIn Cal 4 44 9V« 8 * 9 — V«
UnNuclr 28 382 24H. 23?a 24H* H
S8S 138 % 82 «

uopTech % ff*-*

mi s'* avk* *"
% %

24’.. 2H. 24»— M •
17HÎ 8r

UV Ind 
Venice 
Vomado 
Wrn Com liun item

US œo<
Warn U> 173S2 3SH 34 H 35X4 
W UnlOf* • 734 17H17H
8881B *i”S T mi

Wheel Pit 1$ 20H 20X4 2QW-
*t8 a. °n.

Wolwth 101090 27H 2SH 2*H*1H

Zenith R . 77252 37H MH 
Zuro Ind II 5V Utk 13H

flDETUtt toll
nUlSttBE UÎ1000

1SH

aw » ♦

980
PtXa
Portl 
Prct Gm 

Inién &=aas ♦ H
Total sales: 17.930.000,

Coo
Cor

marché des options-CHICAGOMaiJ Mc Don 
McOn

CPC In» » 79 43*/» 43X* 43»*
CraneC 5 40 il'. *7H a —H
üÏÏtî 14V3 28 2u 5h3 %

Cullioen • 21 1H #»k 8H- H
Curtis Wr 1130 I3H W* 13\4
Cyprus M 11 10 30*4 30 30 — H
Dan Riv 97 IV. 10H 11 — 'a
Dart Ind 11 41 37H 34V* 34»*- 4*
Data Geo 34147 SSH 54»* S4H- H
DennMf *9 *73 21 ^ 88 8*4^8

Dexter C 11 9 Mta 16H
Dlam Sh 10 271 61»*
Digital Eq 37 230 m 
Disney W 27 211 40U MU
Divers In 31 2*A 2^4
Dow Ch 16449 104 
Dress In 9 250 79”. 77» 
du Pont 27 368 146 4 144 145 —2

D”u *!S % 'L "SUS
30 597 114V4 -

NG^ 8 2C8 14X4 13*4 14 — U

mer El 21 185 38H 37*4 37H— U
mhart 8 57 27V» 27V« 27U

Equifax 
Esmark 
Ethyl Co
ExCellO 
Exxon
Fln%

Fllntkote 
Fia Pw 
FM CD 
Ford M 
Fruehf 
CAF CP 
Gen Dvn
Geo Elec 17 704 53 
Gn Food 12 234 30* • 29H 29*4- U
Gen Mot 16 1289 69»* 68»* 69X4*1
G Pub Ut 9176 17* j 17V* 17»% * ».
GTet El 9 563 26'4 25». 26 — H
Gen Tire 1141 22 21X» 22* U,
Ga Pac 72 310 S3»* S3»* 58»*— U
Gillette 12 402 33 32»* 32»«— X*
Goodrich 17 94 27*» 27». 204* Y4

10151 22X. 21X4 22X4
Gould lltC 7 80 29X4 29 29 — V»
Grace 4 474 29». 29 29X4—U
Grand Un 9 12 14H 14H 14H*
Gt AP 1050 15*4 15\4 15'** »*
GtW Fin 11 45 17V» 17X4 1P4*
sssr '{,n ® )y. ïïî

Grolier 12 2U 2H 2*4
Gruman $ 31 16’» 14H 16»*- X*
Gulf OU 7 970 24X4 24'A 24X4— H 
Gulf Wn S 7552 2S'« 24”. 2$ — X4
Gulton 12 27 54 5X4 SW— X4
Harris C- 13 16 45X4 45 45 —1

’i?0 T T.

Hercules 45 230 35»* 34V* 34V*— 1* 
Hersh Fd 9 20 22». 22*4 22X4 
Hew Pck 37 99 114 112H 113 — 4
Hobart M 15 20 26»4 26*4 26*4- X4

ornestk 18 347 39». 38'. 38U
Honvwl 14 534 47V* 46X4 47X4* *4

ts \u iv: il:

Hunt Ch 22 11 14 14 14
IC inds 7 266 18'4 17*4 I8 4* X* 
ICH Phar 29 4 . 4». 4H* *4
INA CO 16 82 38». 38 38 4
Inoer Rd 14 241 88*4 87 17 —1
inland St 11504 49U 49»4 49 .* H
Inter CO 10 92 47”, 46H 47>4* V*
IBM 19 570 260X4 2S8H *60X4
IntFlaF 39 277 25’4 25'-4 25’4 * U 
Int Harv 18 193 26' » 26 26*4— U
Int MlnC 4 107 38U 38H 38X4* H
Int Multlf 7 75 30X4 29X4 29»*- X*
Int Nlckl 13 177 33X4 32V» 32*4— H
Int Pap 14 1022 72V. 49H 70'4-VA
!sîo7th» % % %%

ITE lmp 11 6 23'4 23*4 23’i
John Man 16 201 31X4 3V4 31*4— *4
John Jn 28 102 89X* 88 4 88X*—1X4
Jon Loot 760 53 52*4 S3 *1
JOV Mfg 10 174 41X4 40 40 —1
KâlS Alu 8 46 33' . 32V» 32»*- X»
Kellogg 14 235 20’.? 20 20'.—
Kerr Mg 14 157 71'» 70 71'»* » ,

940 •jI OpaonftMlXMCG Option »P*IX Oct Jen. Avril term Option A PRIX Oct Jen. Avnl formMcGc 
Mclntvr 
Merck
K£iLvn

Midi Rxa 
Min MM 
Mobil

SV : MsS 74H n>i

vs % %
nut U'i UH *5h1 h
751* $7*4 57 57>4 ♦ *4

O 53 5H 5*4 5H* U
AVxnent 10 55$ # 4 IT*» I7U-1 
Moor Me $232 42% 40'4 41U—1%
œ% ss %

Bias,, iSÜS 8% 8" 8*2 8

Net Gw 1? 95 16X4 1SU 1SH— H 
NatSmcn 33655 41 4 47 — 47H— %

B»SÎS -,$uî % 18
Kttre ,13 & r Bfc 2

Newmnt U163 21' « 27U 21 — H
NoSlk W 9155 8x4 8 8x»-H

NOT Tel 14 32 36 35% 3S%— V«
Northdt 29 7 4T4 4X4 4»»
NwV Alrl 14 1147 21% 27V4 21*4- %
8sto 'IS %% % 8ir'%

Ed 9 9S17UI7H 17H* \4
OtlnCD #131 41X. 39X4 40X4—%
OUI EN 1x196 42H 41% 42H*>%
Out Mer 17 207 33*4 32H 33% ♦ % 
Owen Cn 19x129 54% 54 54% ♦ %

R John j BO 
John j 90 
John J 100 
Kenn C 25

IN • a
IV» 4% '#
M* 1V« 3'e
•% *% b

tviMi

L1£
4H S •

I j 1 T
1M4 IT.
10% #
5% 4H 

HU 3% #4
SWK'% *“

BUc Ok 25
BIk Ok 30
Boeing 25
Boeing 30 
Bols C 
Bols C 
CBS 40
CBS 45CBS »
CBS 60
C Gâte 15
C Data 20

74%

Avon 30 12 12% b 41%
7% 1% 10V, 41%
2X. 3 6% 41%
’ » 2 11-16 3U 41%
•16 b b 41%

t61%
i34%

34%
920
mminmmmnn 4% 5H 6>«

Vu *5 3>e 34%
34%34'
71V

3-16 2714 4V*
« 15-16 b
b 13% «

IV. b b
»%

71%UH—

IÛ4H !«%♦ U

aPar AFP
"5 ■»’■:’

Scher PI 22 366 $7% 56% 57W- %
SChlmbg 20 233 76% 75% 76% ♦ %
SCM CO 6 12 16V, 16% 16%
Scott Pad 17 255 23% 23

■> 172NEW YORK — Nouvel effritement des couis mardi a Wall 
Street durait une séance un peu plus active que la veille. L'indice 
des industrielles a clôture sur un recul de plus de cinq points. La 
baisse, sensible a l'ouverture, s'est progressivement accentuée 
avant de s'atténuer en fin d après midi Aucune nouvelle particu­
lière n'est intervenue pour provoquer cette baisse, qui. comme la 
veille, est due à des dégagements bénéficiaires et à un certain 
manque d'intérêt des investisseurs, considérés comme normaux 
après une longue période de hausse et de grande activité. Parmi 
les compartiments en baisse on relève les papiers, où International 
Paper cède V/«. les équipements de bureau avec un perte 
de 2 V* pour Xerox, ainsi que les aérospatiales, matériaux 
de construction, grands magasins, aluminiums, compagnies aé* 
riennes. chimiques, alimentaires, tabacs, machines outils et pétro­
les. Les ordinateurs, mines d’or, pharmaceutiques, pneumatiques 
•t afcier» ont été irréguliers, de même que les électroniques où 
Sperry Rand gagne plus d'un dollar, les automobiles avec General 
Motors en hausse de ’/# et les cuprifères où Phelphs Dodge perd 
13/». Le Dow Jones a perdu 5.27 pour afficher 992.13. Lundi, il 
avait accusé un déclin de 6.06. Le volume des échanges atteignait 
17.93 millions d'actions, soit un bien modeste gain sur les 16.10 
millions signalés la veille et qui constituaient le chiffre le plus bas 
des douze dernières semaines. Fluctuations des valeurs: sur 1.875 
actions observées mardi, on notait 506 avances. 921 reculs et 448 
inchangées; la veille, on avait signale 530 progressions. 885 flé­
chissements et 434 valeurs inchangées pour un total de 1.849 ac­
tions. Parmi les valeurs canadiennes cotées en bourse newyorkai- 
se. Inco a perdu 3/e à $32e/e et Alcan m perdu ’/* à $27*/». 
Dans les mines. Campbell Red Lake était en hausse de V* a $22 #. 
tandis que McIntyre perdait 1 point a $46 et Dome Mines. 3 * a 
$38»/# Hiram Walker a perdu 1:« à $303/« et Seagram est demeu­
rée stable.
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Ces petits blocs, qui ressemblent * autant de petites mai­
sons. sont en fait des pièces d'alliage argent-molybdène uti­
lisées pour la fabrication de commutateurs par une filiale 
de GTE Sylvania aux États-Unis.
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Mues comme celle-ci 
pour arriver à les expli­
quer tous. Nous avons 
parlé ici des plus impor­
tants.

• Des règles strictes
Certains esprits ob­

servateurs vous diront 
que la cause principale 
du divorce est le maria­
ge.

Ils vous diront même 
que si les formalités du 
mariage étaient aussi 
compliquées que celles 
du divorce, certaines 
personnes y penseraient 
plus sérieusement avant 
de prendre conjoint.

C’est un peu le princi­
pe que les organismes 
régulateurs du marché 
des options ont adopté 
lorsqu'ils ont lancé ce 
marché à Montréal. Les 
mêmes règles strictes

|> :r ?ierre PELLAND 
(collaboration spéciale)

Q. — La Bourse de Mon­
tréal a lancé récemment 
un marché des options. 
Je n’en comprends pas 
entièrement le fonction­
nement. Pourriez-vous 
expliquer dans des ter­
mes clairs quels en sont 
les avantages et les ris­
ques pour ceux qui dési­
rent l’utiliser? J’investis 
déjà dans des actions de 
bourse et j’aimerais 
maintenant faire usage 
du marché des options si 
c’est à mon avantage.

L Marteau,
Montréal.
C. Michaud.
Montréal.
R. Gauthier.
Montréal-Nord.

R. — Afin de tenter de 
bien vous répondre, nous 
nous sommes inspirés du 
Guide du Marché des Op­
tions publié par la Cham­
bre de Compensation 
d’Options de Montréal. 
Cette brochure, qui est 
très-explicite, est disponi­
ble pour le grand public' 
au Service des Relations 
Publiques de la Bourse de 
Montréal au 800.Place 
Victoria, Montréal, P.Q. 
Comme vous le dites, le 
marché des options transi- 
gées en bourse est un phé­
nomène assez nouveau 
chez nous. La Bourse de 
Montréal innovait dans ce 
domaine alors qu’elle 
inaugurait le premier 
marché des options au 
Canada le 15 septembre 
dernier.
L’expérience fut un suc­
cès. La machine est main­
tenant bien huilée et de­
puis Je 8 mars dernier les 
investisseurs de la plupart 
des provinces canadiennes 
peuvent transiger des op­
tions sur la Bourse de 
Montréal.

sentant les principaux 
secteurs de l’activité 
économique.

• Négociabilité
Les options cotées en 

bourse jouissent du 
même avantage, au 
point de vue négociabi­
lité, que les actions el­
les-mêmes transitées 
sur un marché central. 
Ceci veut dire qu’utx 
investisseur ayant ache-\ 
té une option sur.Mas- 
sey Ferguson, pat- 
exemple, peut se défaire 
de son droit d’exercer 
son option, s’il ne désire 
pas exercer ce droit, en 
revendant son option 
sur le marché secondai­
re qu’offre la Bourse de 
Montréal dans son mar­
ché des options. Natu­
rellement, le prix au­
quel "il pourra revendre 
son option est influencé 
par la loi de l’offre et de 
la demande. Par consé­
quent, si l’option que 
détient l’investisseur est 
en grande demande il en 
obtiendra un bon prix 
sur le marché secondai -

Montréal, bien qu'il 
doive toujours y avoir 
un investisseur vendeur 
pour chaque investis­
seur acheteur, les deux 
partis contractent avec 
la Chambre de Compen­
sation de Montréal. De 
cette façon, il y a tou- - 
jours une possibilité de 
retransiger l’option 
qu'on a achetée sans in­
fluencer la position de 
celui qui nous l a ven­
due.

Les avantages 
Les quatre caractéristi­
ques suivantes représen­
tent les avantages les plus 
importants d’investir vo­
tre capital en achetant des 
options:
• Variétés
Il y a toujours une grande 
variété d’options disponi­
bles aux investisseurs.
En tout temps, vous trou­
verez un éventail d’é­
chéances variées, de va­
leurs sous-jacentes diffé­
rentes et de primes (coût 
d’achat de l’option) allant 
de $0.25 à $15.00.
• Spéculation

Le marché d’options, 
quoique plus spéculatif 
que celui des actions, 
est quand même sous la 
juridiction de la Bourse 
de Montréal et les op­
tions offertes permet­
tent d’acheter des va­
leurs parmi les mieux • 
cotées au Canada.
Les options de la Bour­
se de Montréal' offrent 
donc à certains Inves­
tisseurs un moyen de 
spéculer en vue de fai­
re de grands bénéfices. 
Cependant cette possi­
bilité leur est offerte par 
un marché régi par des 
règles strictes et offrant 
des valeurs rattachées à 
des actions de sociétés 
très bien vues et repre-

Tout d’abord deux mots 
pour expliquer ce qu’est 
une option: C’est une en­
tente entre le détenteur 
d’un bien et un acheteur 
éventuel qui intervient au 
moment où ce dernier 
veut se porter acquéreur 
de l’actif en question à un 
prix pré établi, en-dedans 
d’une certaine période de 
temps. Vous pouvez pen­
ser à une option sur l’a­
chat d’une maison ou d’un 
terrain ou une option que 
vos employeurs vous of­
frent sur l’achat des ac­
tions de la société qui vous 
emploie. Le propriétaire 
du bien reçoit un bénéfice, 
pécuniaire ou autre, 
même si l’acheteur éven­
tuel n’exerce pas le droit 
qu’il obtient en prenant 
possession de l’option.

Les principales caracté­
ristiques des options co­
tées à la Bourse de 
Montréal:
• Les termes de l’option 

(le prix auquel l’action 
sur laquelle l’option est 
offerte, la durée de l’op­
tion, etc...) sont fixés

’ par la Chambre de 
Compensation de Mon: 
tréal, société associée à 
la Bourse de Montréal.

• Les titres, sur lesquels 
les options de la Bourse 
de Montréal sont émi­
ses, sont tous eux-mè- 
mes cotés en Bourse de 
Montréal.

• Les options de la Bourse 
de Montréal peuvent 
être transigées, subsé­
quemment à leur achat 
initial, sur un marché . 
secondaire qui n’oblige 
pas le détenteur à les 
garder jusqu'à leur 
échéance s’il décide de 
ne pas exercer son droit 
d’achat.

• Lorsque vous effectuez 
une transaction en op­
tions de la Bourse de '

reste que M. Larose 
' n’est pas au courant de 

toutes -ces transactions. 
Quant à lui, il est lié à la 
Chambre de Compensa­
tion et c’est cet organis­
me, par l’entremise du 
courtier de M. Larose. 
qui l'avisera si son opp- 
tion est. exercée.

Même là. ce sera un 
effet du hasard si l'op­
tion que M. Larose a 
vendue est exercée, tou­
tes les options portant la 
même date d’échéance 
et le même prix de levée 
étant groupées ensem­
ble et ensuite choisies 
au hasard au fur et à 
mesure quç les nou­
veaux détenteurs déci­
deront de les exercer.

Il y a des douzaines 
d’autres éléments inté­
ressants mais il faudrait 
dévouer plusieurs rubri-

montant que vous avez 
déboursé pour acquérir 
cette option risque de 
devenir une perte totale 
pour vous.

De la même façon, si 
votre nouvel employeur 
vous a offert des options 
pour l’achat d'actions 
de sa société pour vous 
attirer dans son entre­
prise et que vous déci­
dez de ne pas exercer 
votre droit d’achat des 
actions de] cette société, 
vous ne pouvez pas re­
vendre ce djoit à un de 
vos compagnons de tra­
vail, par exemple.

Dans le domaïîie des 
options, cette contrainte 
disparait du fait que les 
investisseurs transigent 
entre eux par l’entremi­
se de la Chambre de 
Compensation de Mon­
tréal.

Cette dernière prend 
automatiquement la 
responsabilité de res­
pecter les termes du 
contrat de l’investisseur 
vendeur vis-à-vis l’in­
vestisseur acheteur et 
vice versa.

Par exemple, si M. 
Larose de M ontréal - 
Nord décide d'olïrir en 
vente une option sur des 
actions d’international 
Nickel qu’il détient 
depuis plusieurs années 
et que M. Smith de 
Rosemère achète cette 
option, les deux inves­
tisseurs ne sont pas au­
tomatiquement liés en­
tre eux poujt toute la 
durée de l’option. M. 
Smith peut acheter l’op­
tion à $2.00 et vouloir 
s’en défaire lorsque cel­
le-ci atteindra $4.00. 
Bien que la propriété de 
l’option pourrait passer 
à un M. Clark de Cal­
gary qui. lui. l'exercera 
peut-être plus tard, il

gouvernent les marchés 
d’options aux E.-U. et le 
marché des options ré­
cemment ouvert à To­
ronto.

On a voulu éviter les 
désenchantements et les 
divorces éventueles in­
vestisseurs et le monde 
des options.

On a donc établi des 
méthodes pour bien 
expliquer les nombreu­
ses facettes du mariage 
avec ce nouveau mar­
ché. Il est donc suggéré, 
avant de considérer un 
tel mariage, de consul­
ter un conseiller marital 
reconnu, en la personne 
d’une maison de courta­
ge expérimentée dans ce 
domaine, membre de la 
Chambre de Compensa­
tion d'Options de Mon­
tréal.
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CBITSLtB CAUDA
(v4hkatl*e) Windsor. Ont.
innés 31 déc

De la même façon, si 
l'option en question 
n'est pas très populaire 
auprès des" investis­
seurs. il devra s'en dé­
partir à un moindre 
prix.
Risque

Si vous détenez une 
option sur l’achat d’un 
terrain pour laquelle 
vous avez déboursé un 
certain montant d’ar­
gent, il est fort possible 
que selon l’entente que 
vous avez faite avec le 
propriétaire, vous ne 
puissiez pas revendre ce 
privilège ù une tierce 
personne. Donc, si vous 
avez décidé de ne pas 
exercer cette option, le

19.500 18.600 +4%

2470000 1 920.000 - 28%
PEBUIHGTOB'S STOBES
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année 3 janv.

iiiïiiiËïnôÊÎTiôin “
(mines) Tor. Ont
année 31 oct.

wmiMsiTimi
(transport) Venc.CB.
année 31 déc.

ÜCMEED JtÏBQÏÏLFT
(aéronautique) Burbank. Cal.*
année 28 déc.

lartEPOOLÜB. ~
(trensport) New York. NV.
In trim. 29lâv.
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%em 29 lev

fiâBÏiâümüs
(1er eciei) Marieville. Que
année 31 dec
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Si un article annoncé cette semaine venait à manquer en rayon, demandez un Bon de garantie de prix au comptoir d information.
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7_. : les prix annoncés sont en vigueur jusqu'au samedi inclusivement dans la région métropolitaine. Nous nous réservons le droit de limiter les quantités. Pas de vente aux marchands.

BRIOCHES 
DU CARÊME 69(VEAU DE LAIT ! ESSUIE- $ 

TOUT 110 TARTE 
AUX NOIX

axrihaÉlbxnanm
4. -—A---V_ ----- —aL_ J -----< ^--- l—ti • * -

BISOJITS
SODA

CÔTELETTES 
DE VEAU

STEINBERG POT DE 8POT2 ROUI.FACELLE

GÂTEAU 
AUX DATTES

DÉTERSIF $ 
ALL v

49t219 STEINBERG
BOUT DES CÔTES SALÉS OU NON, STEINBERG

E
STEINBERG 15 O ZBTE 75 07PEU DE MOUSSE

$ 14 OZ 
8" CH. £ BRIOCHES

sucrées ;86e 49(PAINS 
DE SAVON*PQT; I1 LBLA LB AUX FRUITS STEINBERG PQT DE 83 5 OZ CH. POT DE 2PERSONNELS CARESSo

ASPERGESPÂTE
DENTIFRICE 59(SAUCISSES

FUMÉES
COCKTAIL 
DE FRUITS

MARGARINE
MOLLE79* 47( DECALIFORNIE 

CANADA No1TUBE 50 MLAIM
SANS PEAU STEINBERG ACHAT BONI 1 LB DE CHOIX AYLMER BTE 14 OZPQT 1 LBBLANCHET

37, !“™œf*2.69
U CONFIOETS. BTE DE 48

FOIE 
DE VEAU •138 JAMBON

CUIT $2.44EAU
MINÉRALE (0>LA LBTRANCHÉ. PRODUIT DÉCONGELÉ LA LB AMBASSADOR BTE 1 LBBOUT. 30 OZMONTCLAIR

POITRINES 
DE POULET

SAUCE HOT 
CHICKEN$5.B 29e32*SEVEN-UP

EAUX
GAZEUSES

BTE 14 OZCONGELEES ô IB BOUT. RETOURNABLE ESTABOUT 28 02
ÉCHALOTES
DE CALIFORNIE 
CANADA Nol 13*DEVANT 

DE VEAU 85* 62*MENTHES $ 119 MUFFETS
QUAKERD.T. ICE CASTLE pqt

LA LBTRANCHÉ. EN PANIER POT 15). OZmro OU WAFER POT 1 LB

POMMES 49*(t DÉTERSIF V ALLBOISSONS 
AUX FRUITS

BOUT.
RETOURNABLE 

28 OZ4^8* 79- '2.09SIMILI
POULET

GRANNY SMITH DU CHILI 
CANADA DE FANTAISIETRANCHE 

HYGRADE
VIANDE & OLIVES. PIMENTS & CORNICHONS 6 0Z BESSEYS

LA LBPOUR LAVE-VAISSELLE POT 65 OZBOUT. 64 OZ

39*
ch.

PAINS DE 
SAVON

VEAU DE LAIT! PÂTES
ALIMENTAIRES 70*43* JUS 50* AUBERGINES

CÔTELETTES 
DE VEAU

D’ORANGE DU MEXIQUESTEINBERG 3 OZ CH POT DE 3BTE 1 LB CONGELÉ HONEy DEWCATELLI BTE I2v OZ

39*. HARICOTS 
VERTS

CAFÉ $ 
GOURMET 2.59 GATEAUX $ 

CONGELÉS
BALAI 
MAGNÉTIQUE 2.392.14 $

BOUT DU FILET
DE FLORIDE LAIE

$T
LA LB J L

DELUXE STEINBERG ACHAT BONIBTE 1 LB CHPOT 18 02DELUXE MELITTA ETAGES. RONDS SARA LEEÆ
98*ORANGESBALAI $ 

DE MAÏS
NOURRITURE 
POUR CHIENS

^IT - 
EVAPORE 1.9935- DE FLORIDE

GROS. 80 VARIETE VALENCIAÇ C LA OOUZ
BTE 16 02 5 CORDES CHBTE 25', 02 2e/, CARNATIONPE P. BOEUF. POULET. FOIE

%

«EZIESBlFEEEra 
MENTAUX EN ACHETAT 
VOS BOUTONS ET VOS 
CHAINETTES0UO3UES 
CHEZ STEINBERG.

IS 9 <r"sûraiL
B®

caw ©ompte OTous les derniers jeudis, vendredis et samedis de chaque mois, jusqu'à 
la tenue des olympiques, vous trouverez dans la plupart des magasins 
Steinberg, des stands.spécialement identifiés où des bénévoles de 
l'Association de Montréal pour les déficients mentaux vous offriront des 
boutons et des chaînettes olympiques plaqués or. Ils sont ordinairement 
vendus $3.50 mais vous pourrez les obtenir pour $3.00 seulement.
La prochaine vente aura lieu les 29, 30 avril et 1er mai. ' . 
Économisez en faisant un beau geste!
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iREiyiERCIEMENTS/IN MEMORIAM

PARENT (Lionel)
A l’hôpital Notre-Damc-de- 
la-Merci, le 29 mars 1976, 
à l’âge de 58 ans, est dé­
cédé M. Lionel Parent, ar­
tiste peintre, demeurant à 
Oka. Il laisse son épouse 
Yvette Boucher (Parent), 
une fille Louise, mariée à 
Pierre Phaneuf, un fils 
Raymond, marié à Gisèle 
Baüey, un petit-fils Hugo. 
Les funérailles auront lieu 
jeudi le 1er avril. Le con­
voi funèbre partira de la 
résidence funéraire 

Des Seigneurs 
365, chemin Chapleau 

Bois-des-Filion 
pour se rendre à l’église 
St-Maurice, de Bois-des-Fi- 
lion, où le service sera cé­
lébré à 10 h et de là au ci­
metière paroissial, lieu de 
la sépulture. Parents et 
amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation. 
Salon fermé de 5 à 7 h.

CHARLAND
(Ré* Pet* Thomas-Marie)

A Montréal, le 29 mars 
1976, à l’âge de 75 ans 10 
mois, est décédé le Rév. 
Père Thomas-Marie Char­
land, ap., fils de feu Adol- 
phe-Phüémon Charland et 
de feu Marie-Sophie Laper- 
rière. Il laisse dans le 
deuil ses frères et soeurs, 
beaux-frères, belles soeurs: 
Mgr Robert Charland, de 
Nicolet, Me Raphael Char­
land et son épouse, de Ca­
lifornie, Rév. Père Ray­
mond Charland, o.p, d’Ot­
tawa, Mme Germain Char­
land (Estelle LabeHe),,de 
Montréal Mlle Yvonne 
Charland, de Pierre ville, 
Dr Alphonse Lemire, 
(époux de feu Bernadette 
Charland), Dr et Mme 
Henri Lafleur (Gabrielle), 
de Sorel Dr et Mme Jean 
Charland (Jacqueline Car­
din), de Ville St-LaurcnL 
Les funérailles auront lieu 
•jeudi le 1er avril Le con­
voi funèbre partira des sa­
lons

ALIEN (Simonne)
Après une longue maladie, 
le 30 mars 1976, à l’âge de 
57 ans, est décédée Si­
monne Vadeboncoeur, 
épouse de Norman Allen, 
demeurant à Longueur!, 
soeur de Gérard, Roland, 
Georgette (Mme Fernand 
Vadeboncoeur), Madeleine 
(Mme Bernard Bachand). 
Une célébration de la Pa­
role aura lieu à H h. ven­
dredi le 2 avril à la rési­
dence funéraire

Ed. Darche et Fils Inc.
86, ouest, St-Charles, 

Longueuil
suivie d’une célébration eu­
charistique à l’église Ste- 
Famüle à midi et de là au 
cimetière de Boucherville, 
lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation. Salon fermé de 5 
à7h.

VHLLEUX (Row)
A Montreal le 30 mars 1976 
à l’âge de 88 ans est décé-j 
dée Mme veuve 'Emilei 
Veilleux, née Rosa Sicottej 
mère de Fleurette. Les fus 
nérailles auront _ lieu jeudi? 
le 1er avril. Le conyoi, fu-j 
nèbre partira des sàlofis ] 

J.-R. Deslauriers’Ltqe ?
4780 de Salabenjri » 

à lh45 pour se rendre à( 
l’église Ste-Odile, où le ser-] 
vice sera célébré à 2b, e 
de là au cimetière de'Bou 
cherville, lieu de la 'sépul-* 
ture. Parents et amis sont; 
priés d’y assister sandj 
autre invitation.

TESSIER (Germaine)
A Montréal le 30 mars 1976 
à l’âge de 68 ans est décé­
dée Mme veuve Magella 
Tessier, née Germaine 
Therrien. Elle laisse dans 
le deuil sa fille Thérèse 
(Mme Jean-Guy Lavoie), 
son fils Roger, époux de 
Ghislaine Bertrand, son 
frère Armand, époux de 
Jacqueline Râtelle, sa 
soeur Rosé (Mme Florent 
Hallé), ainsi que plusieurs 
petitS-enfants. Les funérail­
les auront lieu vendredi le 
2 avril Le convoi funèbre 
partira des salons

Charles-É. Rajotte
3635 rue Hàchelaga

pour se rendre à l’église 
St-Emile, où le service 
sera célébré à 2b, et de là 
au cimetière de Côte-des­
Neiges, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont 
priés d’y a s s i s t e r sans 
autre invitation.

MATHEWSKY (Joseph)
A LaSalle, le 30 mars 1976 
à l’âge de 67 ans est dé­
cédé M. Joseph Mathew- 
sky, époux d’Edwilda Petit. 
Outre son épouse, il laisse 
dans le deuil, ses enfants: 
Jean-Paul, époux de Denise 
Joly, Jeannine (Mme 
Paul-Henri Deschênes), De­
nise (Mme Jean Trudeau), 
Michel, sa bru Claire 
(Mme Marcel Mathewsky), 
ses petits-enfants: Chantal, 
Daniel, Michel, Pierre, 
Manon et Dominique, ses 
frères et soeurs: Charles, 
époux de Florence Whelan, 
Hélène (Mme Norman 
Cox), Millie (Mme David 
Morris). Les funérailles au­
ront heu vendredi le. 2 
avril. Le convoi funèbre 
partira des salons

Urge! Bourgie Liée 
9135, rue Airlie, LaSalle 

pour se rendre à l’église 
St-Télesphore, où le service 
sera célébré à lOh a.m. et 
de là au cimetière de Cô- 
te-des-Neiges, lieu de la sé­
pulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation. Salon 
fermé de 5 à 7h p.m.

CCMPRON (Jacquet G.)
A Verdun, le 29 mars 1976, 
à l'âge de 45 ans, est dé­
cédé M. Jacques-G. Col- 
pron, fils de feu Georges 
Colpronct d'Elizabeth 
Pépin, fl laisse dans le 
deuil ses frères et soeurs 
Georgette, épouse du Dr. 
Paul-Emile Leduc, Guy, 
Jean-Claude, Bruno, époux 
de Rita Charron, Pauline, 
épouse de Marius Roupi- 
nian, Monique, épouse de 
Pierre Layton, Roger, ainsi 
que plusieurs neveux et 
nièces. Les funérailles au­
ront lieu jeudi le 1er avril 
Le convoi funèbre partira 
dessalons

Urgel Bourgie Liée,
5551, rue Wellington,

' Verdun,
pour se rendre à l'église 
Notre-Dame-de-la-Garde,où 
le service sera célébré à 2 
h pro., et de là au cime­
tière de Côte-des-Neiges, 
lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation. Salon fermé de 5 
à 7 h p.m.

LEMEIIN (Osolia) .
A Montréal, le 29 mars 
1976, à l'âge de 83 ans, est 
décédée Mme veuve Jo­
seph Lemelin, née Osélia 
Majcau. Elle laisse dans le 
deuil ses enfants: Cécile 
(Mme veuve Bernard 
Schambiers), Roger, époux 
de Rita Dubois, Rosaire, 
époux de Marie-Paule Cou- 
lombe, Georges, époux de 
Marielle Cossette, ainsi que 
plusieurs petits-enfants 
Les funérailles auront lieu 
jeudi le 1er avril. Le con­
voi funèbre partira des sa­
lons

OERVAIS (Uon.l)
A Montréal, le 30 mars 
1976 à l'âge de 63 ans, est 
décédé M. Lionel Gervais, 
époux de Jeannette Gouin. 
Les funérailles auront lieu 
samedi le 3 avril. Le con­
voi funèbre partira des sa­
lons

i

T. Sansregret Ltée 
4419 est, rue Beaubien

pour se rendre à l’église 
St-Mathieu, où le service 
sera célébré à 10 h et de 
là au cimetière de l’Est, 
lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation.

î1

1
Urgel Bourgie Ltée 
7384, rue St-Denis VIAU (Marguerite) i’V i 

A Montréal le 29 mars 197$ 
à l’âge de 69 ans est déçé-5 
déc Mme Rémi-René Visu/ 
née Marguerite Sigoqip, deî 
meurent Ire Avenue, Ri * 
chelieu. Elle laisse dans 1er 
deuil son fils Jean-Paul; 
(Jeannette Legault^ïàinsi’S 
que 3 petifs-enfants: Su-- 
zanne, Bernard et'Joce-' 
lyrie. Les funérailles auront: 
lieu jeudi le 1er avril Le? 
convoi funèbre partira de^ 
salons de la résidence fu-J 
néraire

Richard;Georges Godin 
Ltée J,, ,

528 rue Rachel.«si 
à 1H45 pour sé rendre à|! 
l’église St-Jean-Baptiste, ou­
ïe service sera célébré à 
2h p.m., et de là au time-' 
tière de Côte-des-N"eiges,f; 
lieu de la sépulturéi- Pa-P 
rents et atnis sont priés;- 
d’y assister sans autre in-J 
vitalion. Salon fermé de 6h^ 
à7h p.m.

!

pour se rendre à l’église 
St-Ambroise, où le service 
sera célébré à 2 h p.m. et 
de là au cimetière de Cô­
te-des-Neiges, lieu de la sé­
pulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

HAMB (Paul)
A Montréal, le 30 mars 
1976 à l’âge de 69 ans est 
décédé M. Paul Hamel, 
époux de Juliette Guèvre- 
mont. Les funérailles au­
ront lieu vendredi 

• avril. Le convoi lu 
partira des salons

PROVOST (Edouard)
A Longueuil le 29 mars 
1976 à l’âge de 80 ans est 
décédé M. Edouard Pro­
vost, époux d’Alexandrine 
Favreau. Outre son épouse, 
il laisse son fils Jacques 
(son épouse Louise Dubuc), 
ainsi que sa fille Gisèle, 
ses petits-enfants Sylvie, 
Chantale, Martine. Les fu­
nérailles auront lieu jeudi 
le 1er avril. Le convoi fu­
nèbre partira des salons

Ed D arche et Fils Inc., 
86, St-Charles ouest, 

Longueuil, .
pour se rendre à l'église 
St-Antoine, où le service 
sera célébré à 2 h p.m. et 
de là au cimetière de St- 
Antoine, à Longueuil, lieu 
de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation. 
Salon fermé de 5 à.7 h.

le 2 
nèbreUrge! Bourgie Liée, 

3860, bouL Décarie, 
pour se rendre à l’église 
Notre-Dame-de-Grâce, o ù 
le service sera célébré à 2 
h pan., et de là au cime­
tière de St-Hyacinthe, lieu 
de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation.

BLANCHARD (Albedo)
A Montréal le 29 mars 1976 
à l’âge de 86 ans est décé­
dée Mme veuve Joseph 
Blanchard, née A1 f r é d a 
Dugal. Elle laisse dam le 
deuil ses enfants: Mme 
Gérard Blais (Thérèse), 
Gérard et son épouse Cé­
cile Chainey, Mme veuve 
Ernest Desnoyers (Marie- 
Ange), Emile et son 
épouse Françoise Jean­
nette, ainsi que plusieurs 
petits-enfants. Les funérail­
les auront lieu jeudi le 1er 
avril. Le convoi funèbre 
partira des salons

Urgel Bourgie Ltée, 
4240 rue Adam, 

pour se rendre à l’église 
Très-St-Nom-de-Jésus,oùle 
service sera célébré à lOh, 
et de là au cimetière de 
Côte-des-Neiges, lieu de la 
sépulture. Parents et amis 
sont priés d'y assister sans 
autre invitation. Salon 
fermé de 5h. à Th.

THERRIEN (Béotric.)
A l’Hôtel-Dieu de Montréal 
le 30 mars 1976 à l’âge de 
69 ans est décédée Mme 
Joseph Therrien, née Béa­
trice Racine, demeurant à 
Ste-Anne-des-Plaines. Elle 
laisse son fils Jean-Guy, 
coordonnateur à la Com­
mission scolaire Chomedey 
de Laval, sa belle-fille 
Lise, 3 petits-enfants: 
Jeanne, Aline, Ida. Les fu­
nérailles auront lieu jeudi 
après-midi le 1er avril. Le 
convoi funèbre partira de 
la résidence funéraire

::Lorenzo Neveu 
7766, rue St-Hubert

DESCARY (Marguerite)
A l’hôpital de la Visitation, 
le 30 mars 1976 à l’âge de 
79 ans, est décédée Mlle 
Marguerite Descary, fille 
de feu Joseph Descary et 
de feu Corrine Deschamps. 
Les funérailles auront lieu 
jeudi le 1er avril. Le con­
voi funèbre partira des sa­
lons

UZOTTE (Rodolphe)
A Montréal, le 30 mars 
1976 à l’âge de 49 ans est 
décédé M. Rodolphe Li- 
zotte, époux d’Anne-Marie 
Maltais. Outre son épouse, 
il laisse dans le deuil ses 
enfants: Manon, Sylvie, Jo­
hanne, Line, Ronald, Mi­
chel, un frère Fernand. 
Les funérailles auront lieu 
vendredi le 2 avril Le con­
voi funèbre partira des sa­
lons

MATTE (Roma)
A Montréal, le 30 mars 1976 
à l’âge de 70 ans est dé­
cédé M. Roma. Matte, 
époux de feu Fleurette 
Desjardins. ' Il laisse dans 
le deuil ses enfants Guy, 
époux d'Huguette Charron, 
Réal, époux de Nicole Cot- 
noir, Mme Jacques Viau, 
(Lucille), Hubert et Fran­
cine, un gendre Paul Bois, 
ainsi que ses petits-enfants. 
Les funérailles auront lieu 
vendredi le 2 avril. Le con­
voi funèbre partira des sa­
lons

à 10 h 45 pour se rendre à 
l’église Notre-Dame-du-Ro 
saire, où le service sera 
célébré à 11 h et de là au 
cimetière de Côte-des-Nei- 
ges, lieu de là sépulture. 
Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation.

CHAREST (Jecn-Mori») -,
A Montréal, le 29 mars 
1976, à l’âge de 46 ans, est 
décédé M. Jean-Marie Cha­
rest, fils de feu Alphonse 
Charest et de feu Georgine 
Durocher. B laisse dans le 
deuil ses soeurs Gisèle 
(Mère Mari e-J o s e p h, 
os.b ), Claire; son frère 
François, époux d’Aimée 
Vernier; son neveu Alain 
et sa nièce Marie Claude. 
Les funérailles auront lieu 
jeudi le 1er avril Le con­
voi funèbre partira des sa­
lons

Urgel Bourgie Liée, 
400, est Henri-Bourassa 

pour se rendre à l'église 
de la Présentation de Dor- 
val, où le service sera cé­
lébré à 10h30 et dé là au 
cimetière de Dorval, lieu 
de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation. 
Exposée mercredi 5 h.

WOLFE (Gérard)
À la Guadeloupe, -îè' 28 ü 
mars 1976 à l’âge dé 48 ;j 
ans est décédé M. Gérard 
Wolfe, époux de feu Ger-ii 
trude Bernard. B laisse 
dans le deuil un fils, Denis - 
et une fille, Francev-Lesî 
funérailles a u r o n t^Jieuî 
jeudi le 1er avril. LeTçon-i- 
voi funèbre partira, des sa-;
lons i

Alfred Dallaire Inc_ : .
2645 Henri-Bourassa est ;■ ; 

à lh45 pour se rendre à ; 
l'église de la Visitation, où 
le service sera célébré à ' 
2b, et de là au cimetière:' 
de Sault-au-Récollët; lieu: 
de la sépulture. Parents et à 
amis sont priés d’y assis-,’ 
ter sans autre invitâtion. ;

REMERCIEMENTS V.

Fernand Groulx 
173 boul. S te-Anne 

Ste-Anne-des-Plaines
René Thériault Liée 

1120 est, rue Jean-Talon
LAPIERRE (Madeleine)
A Dollard-des-Ormeaux, le 
30 mars 1976 à l’âge de 56 
ans est décédée Madeleine 
David, épouse de feu 
Jean-Paul Lapierre. Elle 
laisse ses enfants, Jean-Da­
vid, époux de Marie-An­
drée Lachaine, Marie, Jac­
ques, époux d’Hélène Ga­
gnon, Louise, ainsi que sa 
belle-soeur Andrée, épouse 
de feu Pierre David, ses 
petits-enfants, ainsi que 
son père, le Dr Honoré 
David. Les funérailles au­
ront lieu jeudi le 1er avril 
en l’église Notre-Dame- 
des-Neiges, où le service 
sera célébré à 11 h et de 
là au cimetière de Côte- 
des-Neiges, lieu de la" sé­
pulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation. La dé­
pouille ne sera pas expo­
sée. Prière de ne pas en­
voyer de fleurs. Rassem­
blement à l’église à 11 h. 
Des dons à l’institut de 
cardiologie seraient appré­
ciés. Direction J.-R. Des­
lauriers et Urgel Bourgie 
Ltée.

pour se rendre à l’église 
paroissiale où le service 
sera célébré à 3h p.m., et 
de là au cimetière de La 
Plaine, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont 
priés d’y a s s i s t e r sans 
autre invitation. Salon 
fermé de 5 à 7h p.m.

pour se rendre à ( l’église 
St-Arsène où le service 
sera célébré à IOh a.m. et 
de là au cimetière de Cô- 
te-des-Neiges, lieu de la sé­
pulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation. Salon 
fermé de 5 à Th p.m.

Urgel Bourgie Liée 
1415 est, rue Fleury 

pour se rendre à l'église 
St-Paul-de-la-Croix o ù le 
service sera célébré à llh 
et de là au cimetière de 
l’Est, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation. Salon fermé 5 à

i
DION (Mil. Antoinette)
A LaSalle, le 30 mars 1976 
à l’âge de 62 ans, est décé­
dée Mlle Antoinette Dion, 
fille de feu Louis Dion et 
de feu Ohé line Casista. Les 
funérailles auront lieu 
jeudi le 1er avriL Le con­
voi funèbre partira des sa­
lons

Urgel Bourgie Liée 
3860, bout Décarie 

pour se rendre à l'église 
Notre-Dame-de-Grâce, o ù 
le • service sera célébré à 
10 h a_m. et de: là au ci­
metière de St-Léonard, lieu 
de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation.

RAVARY (Rita)
A Montréal, le 30 mars 
1976 à l’âge de 56 ans 11 
mois est décédée Mme 
Rémy Ravary, née Rita 
Gagnon. Elle laisse dans le 
deuil sa fille, Lise. Les fu­
nérailles auront lieu ven­
dredi le 2 avril,. Le convoi 
funèbre partira des salons

Charles-E. Rajotte
3635, rue Hochelaga 

pour se rendre à l’église; cédé M. Albert Trépanier, 
St-Jena-Baptiste - de-La-l époux de Jeanne Trudel, 
Salle où le service sera cé- : père de Lise (Mme Jean- 
lébré à IOh et de là au ci-j Claude Bouchard) et d’Hé- 
metière de l’Est, lieu de la lène (Mme Michel Roy), 
sépulture. Parents et amis Les funérailles auront lieu 
sont priés d’y assister sans vendredi le 2 avril. Le con- 
autre invitation. voi funèbre partira des sa­

lons

7h.BRODEUR (Henri)
A Montréal le 29 mars 1976 
à l’âge de 68 ans est dé­
cédé M. Henri Brodeur, 
époux de Juliette St-Denis, 
père de R o 1 a n d, époux 
d’Huguette Bourgault, Ma­
deleine, épouse d’Antoine 
Richard, Huguette, épouse 
de Denis Lamoureux, Ro­
bert, époux de Lucille 
Fluet, Claudette, épouse de 
Roger Lafemère, Lise, 
épouse d’A 1 b e r t Goulet, 
André et Nicole. Les funé­
railles auront lieu jeudi le 
1er avril courant. Le'con­
voi funèbre partira des sa­
lons

IOCAS (Emile)
A Montréal, le 28 mars 
1976, à l’âge de 23 ans, est 
décédé M. Emile Locas, 
fils de Roger Locas et de 
Madeleine 
Outre ses parents, il laisse 
dans le deuil ses soeurs 
Diane et Dolores, ses on­
cles et tantes, cousins et 
cousines, ainsi que son 
amie Carmen et de très 
nombreux amis. Les funé­
railles auront lieu vendredi 
le 2 avril Le convoi funè­
bre partira des salons

Urgel Bourgie Ltée 
745, rue Crfmarie est 

pour se rendre à l’église 
St-Alphonse, où le service 
sera célébré à llh et de là 
au cimetière de L’Assomp­
tion, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation.

REMERCIEMENTS
TREPANER (Albert)
A Montréal le 30 mars 1976 
à l’âge de 59 ans est dé-

QAJROUX (Annette)
A Montréal le 29. mars 
1976, à l’âge de 78 ans, est 
décédée Mme veuve Jo­
seph Glaireux, née Annette 
Chesnel autrefois de Ver­
dun, mère d’Yvette et de 
Noella. Les funérailles au­
ront lieu jeudi le 1er avril 
Le convoi funèbre partira 
dessalons

MAYNARD (Roland)
La famille de Roland May­
nard, remercie sincèrement 
les personnes qui ont bien 
voulu lui témoigner des 
marques de sympathies à 
l’occasion du décès de M. 
Roland Maynard, survenu 
le 6 mars 1976.

Lajeunesse.
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L. Theriault Inc.
512, rue de l'Eglise 

à 9 h 45 pour se rendre à 
l'église Notre-Dame-de-la- 
Paix, où le service sera 
célébré à 10 h. et de là au 
cimetière de Côte-des-Nei­
ges, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés 
d'y assister sans autre in­
vitation.

fe§Kjpî
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DE REPB4T1GNY 
(Pierre)
A Montréal, le 26 mars 
1976, à l’âge de 17 ans, est 
décédé M. Pierre De Re- 
pentigny, fils de feu Rodol­
phe et de Françoise Ste- 
benne. H laisse Hans le 
deuil, sa soeur Dominique 
(Mme Michel Paquin), ses 
grands-parents; M. et Mme 
Philippe Stebenne. Les fu­
nérailles privées ont eu 
lieu lundi le 30 courant Di­
rection funéraire 
Bonnier, Du cl os et Bonnier

Urgel Bourgie Liée 
130 est, boni.

Henri-Bourassa

pour se rendre à l’église 
St-Nicolas, où le service 
sera célébré à 2h, et de là 
au cimetière de Côte-des­
Neiges, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont 
priés d’y a s s i s t e r sans 
autre invitation.

ST-DENIS (Mlle Simone)
A Montréal le 29 mars 1976 
à l’âge de 60 ans est décé­
dée Mlle Simone St-Denis, 
fille de feu Orphis St-Denis 
et de feu Marie-Blanche 
Monette. Les funérailles 
auront lieu jeudi le 1er 
avril. Le convoi funèbre 
partira des salons

Urgel Bourgie Liée,
2805 me Allard,

pour se rendre à l’église 
St-Jean-de-A^jtha, où le 
service sera célébré à 10 h 
a.m., et de là au cimetière 
de Côte-des-Neiges, lieu de 
la sépulture. Parents et 
amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation:

REMERCIEMENTS
Urgel Bourgie est,

745 me C ré marie est, 
pour se rendre à l’église 
St-Alphonse, où le service 
sera célébré à IOh aun., et 
de là au cimetière de St- 
Vincent-de-Paul, lieu de la 
sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

i%&ffSe&SSSi88SSSS&8S$}8SW(Alfred Dailaire Inc. 
et J A. Gauthier Enrg., - 

2521 me S te-Catherine est

à 10 h 30 pour se rendre à 
l'é g 1 i s eSt-Clément-de- 
Vinuville où le service sera 
célébré à 11 h, et de là au 
cimetière de Côte-des-Nei­
ges, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation.

PRINCE (Laura)
Marguerite et Julia remer­
cient sincèrement les per­
sonnes qui ont bien voulu 
leur témoigner des mar­
ques de sympathies à l’oc­
casion du décès de leur 
soeur Mme Laura Prince, 
survenu le 7 mars 1976, 
soit par offrande de messe, 
fleurs, sympathies, bouquet 
spirituel, télégrammes, vi­
site ou assistance aux fu­
nérailles. Les personnes 
ayant omis de s’inscrire 
sont priées de considérer 
ces remerciements comme 
personnels.

LAURIN-CtiAlIFOUR
(Julie)
A l’hôpital Ste-Justme de 
Montréal le 30 mars 1976 à 
l’âge de 16 ans est décédée 
Julie Laurin, fille bien-ai- 
mée du Dr et Mme Carroll 
A. Laurin, demeurant chez 
M. et Mme Roger Chali- 
four, de la paroisse Ste- 
Gertmde à Montréal-Nord. 
Elle laisse dans le deuil 
ses frères et soeurs, dans 
les deux familles, ainsi que 
de nombreux amis. Le con­
voi funèbre partira des sa­
lons

sM. Roger Corbin
La famille Roger Jporbin r 
remercie sincèrement les 
personne squiqntBien | 
voulu lui témoigner ties - 
sympathies à l’occasion du j 
décès de Roger, survenu le l 
21 février 1976, soit par of- #. 
frande de messe, de sym- > 
pathies, soit par bouquet jj 
spirituel dons,, fleura,, vi- < 
site ou assistance qux fu- 3 
nérailles. Dans l’impossibi- 3 
lité de rejoindre chaçvin en ‘ 
particulier, veuillez consi- ‘ 
dérer ces remerciemfehts 
comme personnels. - — »

CORBEL (Irène)
À Montréal le 30 mare 
1976, à l’âge de, 59 ans, est 
décédée Mme veuve Vian- 
ney Corbeü, née Irène Gri­
mant Elle laisse dans le 
deuil ses enfants: Claude, 
époux de Gertrude Ander­
son, Denise, épouse de Ro­
bert Paquin (bijoutier sur 
la rue Ste-Catherine), 3 pe­
tits-enfants: Pierre, Natha­
lie, Stéphane, 3 soeurs: Lu­
cienne, épouse de Michel 
Mironchuck, Bernadette 
épouse de Roméo Chartier, 
Denise, épouse dUfric For­
tin, 3 frères: Emilicn, 
époux de Laurette Desjar­
dins, Albert, époux de Ma­
ri e-A n g e Dugas, René, 
époux de Jacqueline Fau­
cher, ainsi que plusieurs 
neveux et nièces. Les funé­
railles auront lieu samedi 
le 3 avril Le" convoi funè­
bre partira des salons 

Alfred Dailaire Inc.
4504, rue Ste-Catherine est 
à 9 h 45 pour se rendre à 
l’église St-Barnabé-Apôtre, 
où le service sera célébré 
à 10 h. aum. et de là au ci­
metière de l’Est, lieu de la 
sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

CHAMPOUX (Aurore)
A LaSalle, le 30 mars 1976, 
à l’âge de 85 ans, est décé­
dée Mme veuve Roméo 
C h a m p o u x,néeAurore 
Lord, mère de Roméo, 
époux de Marguerite Ga­
z a i 11 e, Mlle Marie-Ange 
Champoux, Mlle Georgette 
Champoux, Claude, époux 
de Lucille Girard et six pe­
tits-enfants. Les funérailles 
auront lieu vendredi le 2 
avril Le convoi funèbre 
partira des salons

Urgel Bourgie Liée 
. 7708, rue Centrale 

pour se rendre à l'église 
Notre - Dame - du - Sacré- 
Cœur où le service sera 
célébré à 11 h. et de là au 
cimetière de Côte-des-Nei­
ges, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation. Salon fermé de 
5h. à 7h,

SORB (Harold)
A Montréal, le 28 mars 
1976 à l’âge de 57 ans est 
décédé Harold Sorel, époux 
d’Aline Thibault, père de 
Marielle, Bernard, époux 
de Louisette Parent, René 
et Daniel H laisse aussi sa 
soeur Mme Gaston Four­
nier. Les funérailles auront 
lieu jeudi le 1er avril Le 
convoi funèbre partira des 
salons

FONTAINE 
FARINA (Anno)
A Montréal le 29 mars 
1976, à l’âge de 57 ans, est 
décédée Mme Anna Fontai- 
ne-Parino, mère de Serge, 
époux de Lorraine Cler­
mont, Olivia, Louise, soeur 
d’Aline, T h é r è s e (Mme 
Pierre Tibi) et Louis, 
époux de Suzanne Larue. 
Les funérailles auront lieu 
jeudi le 1er avril Le con­
voi funèbre partira des sa­
lons

Avis de décès
reçus après les 

heures de tombes

BEAULIEU (Mendoza)
Subitement à St-Lambert, 
le 30 mars 1976, à l’âge de 
75 ans, est décédé M. Men­
doza Beaulieu, époux d’E- 
liza Bélanger, père de 
Mme Lionel Lanctôt (Jean­
nine), Mme Jean-Louis 
Brosseau (Denise), Mme 
Roland Dionne (Suzanne), 
Mme Bernard Martin 
(Lise), Mme Rolland Gcn- 
dron (Gisèle), une soeur 
Mme Lionel là Force (So­
lange) et 15 petits-enfants. 
Les funérailles auront lieu 
vèndredi le 2 avril. Le con­
voi funèbre partira des sa­
lons

A. Savarin Liée 
6001 est, 

Henri-Bourassa
pour se rendre à l’église 
St-Viateur d’Outremont où 
la cérémonie eucharistique 
sera célébrée à llh, jeudi 
le 1er avril et de là, au 
crématoire du boul Mont- 
Royal Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation. Au lieu de 
fleurs, dons au chapitre 
Mongeau-Ste-Justine de la 
Fondation des maladies du ■ 
rein seraient grandement 
appréciés.
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iAlfred Dailaire Inc., 
j|Z54, nie Bellechasse,

à 8h45 pour se rendre à 
l’église Ste-Bemadette, où 
le service sera célébré à 91 
h, et de là au cimetière de 
Côte-des-Neiges, lieu de la 
sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation. Salon 
fermé de 5 à 7 h.

Granato Enrg.,
292 nie Jean-Talon est 

pour se rendre à l'église 
Notre-Dame-de-la-Conso- i
lata, où le service sera cé­
lébré à 10 K, et de là au 
cimetière de Côte-des-Nei- 
ges, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés 
d'y assister sans autre iq- 
v i t a t i o n. S.V.P. pas de 
fleurs; dons fr la Société 
canadienne du Cancer se­
raient appréciés.

Urgel Bourgie Liée 
63, avenue Lome 

St-Lambert
pour se rendre à l'église 
paroissiale de St-Lambert, 
où le service sera célébré 
à 2 h p.m. et de là au ci­
metière du même endroit, 
lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés 
d'y assister sans autre in­
vitation. Salon fermé de 5 
à 7 h. p.m.

'i
iCHARLAND- (Géraldine)

A Miami le 24 mars 1976, 
à l’âge de 70 ans, est décé­
dée Géraldine Martineau,
épouse de feu Henri Char- ______
land, demeurant à Ville \ .fl GARAND (F-.jmi)

Maria, Cécile, Léo et " ’ jfcj 4™%* Lucienne Dage-
Roméo, plusieurs neveux et SÈg Outre son épousé, u
nièces. Les funérailles au- . 7-, bisse ses enfante, et son
rent lieu jeudi le 1er avril v ^^fl baie. Les funérailles
Le convoi funèbre partira ■E*^J|^fl aurontAeu vendredi le 2 
dessalons ■gM^fl avnL »"voi funèbre

Alfred Dailaire Inc. partira des ralona
4500, avenue Verdun Roland Bisson Enrg.

pour se rendre l’église 400 est, bout
Notre-Dame-des-Sept-Dou- Henri-Bourassa
leurs, le service sera : pour se rendre l’église
célébré à 2 h. p.m. et de ! St-André-Apôtre, où le
là au cimetière de Côte- vice sera célébré à 10 h et
des-Neiges, lieu de la sé- ! REMERCIEMENT^ à . de là au cimetière de 
pulture. Parents et amis | Jean XIII, pour grande fa-1 Beauhamois, lieu de la se­
ront priés d'y assister sans ; veur obtenue, avec pro- pulture. Parents et amis 
autre invitation. Salon messe de p u b 1 i W. L. sont priés d’y assister sans 
fermé de 5 à 7 h. p.m. Codin. autre invitation.

AcsVASILKIOTl
(Boiil-Constantins) «
A l’hôpital des Convales­
cents de Montréal le 29 
mars 1976 est décédé Con­
stantine (Basil) Vasilkioti, 
époux de Valentina Chrys- 
soloras. Les funérailles au­
ront lieu vendredi le 2 
avril. Le convoi funèbre 
partira des salons

LEGER (Moris-Jeann,) ,
A St-Télesphore le 30 mars 
1976 à l’âge de 70 ans est 
décédée Mme Adrien 
Léger, née Marie-Jeanne 
Vincent. Elle laisse 3 
fants: Mme Rolland Lalle­
mand, Mlle Cécile Léger et 
M. Maurice Léger. Les fu­
nérailles auront lieu ven­
dredi le 2 avril. Le convoi 
funèbre partira des salons

Roussin et Brazeau 
de St-Télesphore

tT
:VOUS COUVREZ . 

BIEN VOTRE MARCHÉ 
AVEC

en-
• • t.

!t -

LES PETITES 
ANNONCES

i• i
vous serez

• >
petits oiseaux 
avec les

: ;
GAGNON (Edward Oonai, 
m.d., m.s.f.r.c.s.)
A Montréal, le 30 mars 
1976, est décédé le Dr E. 
D. Gagnon, époux bien- 
aimé de Lois M c C a n n, 
pèredeStéphanie-Kathleen 
et Charles-Alexandre. Fu­
nérailles privées. Au lieu 
de tributs floraux, dons à 
la Fondation du Québec, 

Parents et amis sont priés t des . maladies du Coeur 
: d’y assister sans autre in- (1455 rue Peel, Montréal, 
vitation..Salon fermé de 5 suite M-31 et 32),'seraient 

appréciés.

aux
J.-R. Deslauriers 

et Urgel Bourgie Ltée 
5605 ch. Côte-des-NeigesDE

petites V 
annonces

pour se rendre à la cathé- 
| drale grecque St-Georges-| 
Orthodoxe (2455 Côte-Ste-1 

I Catherine) où le service j 
I sera célébré à 2h30, et de : 
! là au cimetière de Mont-1 
Royal, lieu de la sépulture. ; 
Parents et amis sont priés 1 
d’y assister sans autre in­
vitation.

«pour se rendre à l’église 
paroissiale, où le service 
sera célébré à 2h et de là 
au cimetière de St-Poly- 
carpe, lieu‘de-la sépulture.
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par Léopold LIZOTTE
’M:L’ex-agent Robert Samson, 

de la Gendarmerie Royale, 
accusé d’avoir déposé une 
bombe au domicile du prési­
dent de la chaîne d’alimenta­
tion Steinberg, M. Melvin Do- 
brin, en juillet 1974, a été dé­
claré coupable de- ce délit, 
hier après-midi, par un jury 
qui délibérait depuis une 
trentaine d'heures déjà.
- Quelques minutes plus tard, 
le^ juge Peter V. Shorteno, 
qui avait présidé l’instruc­
tion, ordonnait l’incarcération 
du. prévenu en attendant le 

"prononcé de la sentence, qui 
a été remis, “tentativement”, 
au 15 avril.

i,v:jLa peine maximum prévue 
-dans un tel cas est de qua- 
..tqijEe années de pénitencier, 
jçt .on peut prévoir dès main­
tenant que le procureur de la 
Couronne, Me Jean Morin, 
Réclamera un châtiment qui 

‘■"‘voisinera’’ probablement 
" tote période de détention, en 
" jthlson de la personnalité du 
prévenu.
‘‘ Qtiant au procureur de 

■ l'ancien policier, il a fait sa­
voir immédiatement qu’il y 
:• aurait appel du verdict etde- 
rmande rapide de remise en 
. liberté provisoire. 
ïi La condamnation de Sam­
- son, au début de la soirée 
d’hier, laisse par ailleurs 
grandes ouvertes toutes les 

^questions que l’on s’est posé 
depuis dix-neuf mois sur les 

.motifs qui auraient pu pous- 
'.sçr ce policier engagé dans 
la lutte anti-subversive, au 
sein d’une escouade chargée 

, spécialement de la sécurité 
. de l’Etat, à déposer ainsi un 
, engin explosif chex l’un des 

industriels les plus en vue de 
la, métropole.
..,11" va sans dire que, dans 
les coulisses de divers mi- 

seulement celui
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- mTapis et passage assortis 
pour compléter harmonieusement 
le décor de votre foyer
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Voici de magnifiques tapis, offerts â des prix qui vous raviront! Un tapis 
et un passage de celle qualité rehausseront le décor de toute pièce de 
votre maison ou de votre chalet. Vous apprécierez l'aspect luxueux de la 
texture 100% nylon â filament continu, imprimée d’un motif tweed. De 
plus, ces tapis à bords ourlés sont faciles d’entretien et très durables. Ils 
présentent un envers en polyuréthane qui rend superflue la pose d’un 
sous-tapis.
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lieux, et pas
de la police, on a émis toutes

■ les théories imaginables, sou­
levé toutes les hypothèses 
possibles et impossibles, et 
souvent les plus machiavéli-

. ques.
On a parlé de séquelles à 

-- une grève, de rivalités entre 
-.deux organisations d’affaires 
fort connues, et même d’un

■ véritable complot d’Etat (eh 
•.oui) pour recréer un état de
psychose terroriste qui avait 
eu ses plus mauvais jours, il 

>y a quelques années. 
y-. Le plus surprenant, toute- 
.fois, c’est qu’au cours de I’in- 
: struction qui a débuté le 17 
février, on ne semble pas 
avoir vraiment tenté d’aller 
au fond des choses, de ce cô­
té-là, et de découvrir le mo­
bile du geste dont Samson a 
été reconnu coupable.

M. Dobrin lui-même n’a 
pas .jeté appelé à déposer. 
C’est son épouse (l’un des 
héritières de la dynastie 
Steinberg) qui a raconté, et 
fort, succintement, l’attentat 
commis à leur luxueuse rési­
dence de la rue Lazard.

Pour l’ancien policier, qui 
savait déjà sept années de 
'carrière dans la police fédé-
- raie, c’était en fait le deu­
xième procès qu’il subissait.

•'-■Le premier, sous les 
mêmes accusations s’était 

•• terminé abruptement par une 
annulation des procédures, 

^lorsqu’un de ses anciens
- compagnons de travail, dépo­

sant au cours d’une tentative
. d’introduction en preuve de 

,3 certains documents, avait 
laissé échapper certains dé­
tails qui devait amener le 

.juge Jacques Dugas à décla­
rer "mistrial".

Au procès qui vient de se I 
"• Clore, cette phase de l'in- j 
struction s’est toutefois dé- | 

-roulée sans anicroche, et tous 
'■semblent un peu d’avis que I 
te’ sort du prévenu a été ■ 
-scellé par la série de ques­
tions incisives suggérées par 

.le juge Shotteno aux jurés, 
«ur .le comportement du pré­
if enu lors des divers gestes 
'posées par ce dernier, dans 
V nuit du 26 au 27 juillet
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6'x 9' 6" x SI­S' x 12'Tapis et passage assortis 
100% nylon, à poils retors

9"x 12' ,Tapis et passage assortis, en 100% nylon 
à texture de boucles inégales
Imprimes djrn charmant motif teint par espacement; dotes d'un envers eu 
caoutchouc mousse et traites contre l'electricité statique. Variété de couleurs.

64=545=5 1 »5.89« Imprimes d'un motif floral deux tons. Offerts en teinte avocat, beige, rouille et 
or. Envers en caoutchouc mousse pour amortir le bruit.

piiiige 21". ch 
leriiur 1.891e 
pint linéaire.

Mitage 27" de
leigeer.2.13 le 
pied fioéiirl.

i? ir:l?Si :

1rs (i 11 1 •Ravissant couvre-lit 
piqué genre jetémà:> fi^j .«w«£% S. »!%

mModèle â dessus confectionne en 100% 
polyester souple imprime d'un motif floral, 
pique a de la bourre 100% polyester et qui 
présente un envers en tricot de nylon. Lava­
ble. Offert en ton or, rose et bleu. Fait au 
Canada /
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"À " Jolis rideaux aux couleurs 
décoratives pour la cuisine

i Stores mi-opaques en vinyle 
recouverts de coton
En épais vinyle calibre no 9, ces stores sont 
lavables et résistent aux taches et aux flemmes. 

*, Choix de couleurs décoratives, 
i;

55"x 70"

là-V
%:%X

ia

fl:
\ Cantonnière et rideaux brise-bise 

garnis d'un joli liséré..Lavables. 
Offerts en ton or, brun et melon. 
Brise-bise: 60" x 36" Cantonniere: 
60*'x 10".

V
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Ecrasé par 
50 voitures

i 73 x70"37" x 70" IIS\ ‘\r" h]l 5% 12% 23% i .
Housses de coton, genre jeté 
à motifs de style colonial

'ES?i » i ils le,tSatSMïm" ' LONDRES (Reuter) - La . 
police s’efforce d'identifier les 
’■restés d'un piéton sur le corps 
duquel une cinquantaine d’au- 

■■Cuttiabües sont passées alors 
-■‘'ÿi'àpparemment il traversait 
' i’aûtoroute M-l. à environ 80 

km nu nord de Londres.
'L’homme a été écrasé de 

•hopne heure mardi matin, 
'^rés avoir été vu traversant 
" W) courant le centre\de la 

fàtdë1 à six voies. \
. , Pia'r la suite, la po/ce a ' 
:;xeçü ’ d’automobilistes -mffolés 
'1dësrl coups de téléphone disant i 
‘qu'iti avaient trouvé des dé- | 
bris humains sous leurs vol- ; 

"'.toes':.
■'('"Aucune critique n’est for- i 

^rnuiêe à l’encontre de ces au- i 
[tqfnoljiles", a déclaré un por- I 
jtèmârole de la police. “Us ne 
'(Sâvalënt tout simplement pas 
/'qu'ils étaient passés sur cet 
f héuime."

Ces housses "Canadians" en 100% coton lavable aideront 
a protéger votre mobilier. Çnvers antiglissement et liséré 
décoratif. Ton or. brunet bleu.

m
t

flip SEmtf*
15861146 V- »

lâ Solide tringle "Duraglide"
Se fixe facilement au mur ou au plafond. Réglable. Blanc.

70 ' i 60 ' chic. 70 ' i 90" chic.
» *

A23862086 70 ": MO "chic.70" i 120 "chic
Modèle à poulie* Modèle à tiiitte Modèle è#edie# 

irMîO"
Modèle à tirette 
«rir t Sl"-Î20'itisr 9” 13«72? ms

Prix en vigueur jusqu’au samedi 3 avril inclusivement.

%_______________ ,___ __________ J______________________________ ______________________

LES GRANDS MAGASINS •
ROSEMERE 

PLACE ROttMEBl
KIRKLAND LONGUEUIl ,

PLAZA SAINT-CHARLES CENTRE CENTREVILLE 
let us It is a Ti

il W* U«t ClsfWl

REPENÏIGNY 
LES GALERIES RIVE NORD

1081 ltd 
Nil

HEURES D'AFFAIRES: LUNDI. MARDI et MERCREDI: De 9:00 A m. A 6:00 pm. JEUDI et VENDREDI : De 9:00 ».m. « 9:00 p.m. — SAMEDI: 0e9:00 a m. A 5:00 pm.

SAINT-LÉONARD 
CENTRELANCEUER

;«4i. ksul Usinas, 
si Jws UIssmi

USAILEST-JEAN

^oSco
ST-LAURENT 

CENTRE IE BAZAR 
ciw-vsiu ia#*«i - in

mumWkii) uns II

VAUEYFIEIO
LES GALERIES RICHELIEU CENTRE IE CAVELIER CENTRE VAUEYFIEIO

LAVAI
CENTRE LAVAL

Un» II 4s r««teen Mi
«t tewl tsisl Man*

6ROSSARO 
PLACE PORTOBEUO

7211 MA 'niMiuy
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- Veste de golf "Laurentien"
pour l’homme qui ne rate 
jamais son coup!
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ItZfC-JLeonid PliouchtchU# j.w
roi'M m

Pliouchtch;,? 
viendra 
àr Montréal?
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T Le mathématicien ukrai­
nien Leonid Pliouchtch,' qni 
fut emprisonné, en Uniétf Sb- 
viétique pendant 18 mois, 
puis interné dans un Hôpital 
psychiatrique spécial pendant 
deux ans et demi, participera 
mercredi le 7 avril à une as­
semblée publique à Montréal.

Le scientifique avait ..en 
effet commis l’erjéiir de 
s’opposer aux procès politi­
ques et d’avoir protesté son- . 
tre l'intervention des forces 
soviétiques en Tchécoslova­
quie en 1968.

Pliouchtch a été libéré de 
l'hôpital psychiatrique où* il 
était interne et a obtenu ■ un 
visa de sortie de l’URSS au 
début de 1976, à la '.suite 
d’une campagne internatio­
nale menée en sa favenry ?

De nombreux organismes, 
dont la Ligue des droitir tie 
l’homme, Amnesty Internatio­
nal, ainsi que de nombreux 
groupes français avaient pris 
part à cette campagne d’opi­
nion. • t-f

Le mathématicien dissident 
effectué actuellement un e 
tournée de conférences au 
Etats-Unis. Le Groupe socia­
liste des travailleurs du Qué­
bec en a profité pour l'invi­
ter à Montréal ’

L’assemblée du 7 avril 
aura lieu à 20 heures, au 
sous-sol de l’église Saint- 
Louis de France, 750,..est, 
rue Roy, à Montréal.
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«T ;■iêiïmc Sa%d.lÜL CW* rot» d'un méling» polyester et coton facile 
"Ivd'tntrttin. » on pli d’impliur au doc. un» gliscilrt 

• devant et des pochée uitledeec. Gris, bleu poudie. 
i .• étain, mal beige, miiine. Taillée P.M.6. TG

y% ;
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Veste de coton et 

\ polyester pour garçons
? pt 

fi ~
.

ï ms »

m§09
Vf M # chacun*

. K Doublon di rayonne. Col. poignet! rapportée et 
ceinture monte». Devint «'(lieiilte. Mirin», train, bleu, 

'au. Payent. Tiitlie 8 è 16. :
?£S:

Veste en velours côtelé 
de coton, pour garçons

.
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C. Cette veste sport est doublée en acetate et est doiet 
de 2 poches de poitrine Marine, bleu clair, brun Tailles
8 a 18

U
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Plusieurs organismes syndi­
caux et humanitaires, dont la 
Confédération des syndicats 
nationaux, la ligue des 
droits de l’homme, le Coreeil 
central des syndicats'radio- 
n„jx de Montréal, ainsi;que 
Yvon Charbonneau, le prési­
dent de la Centrale de l’ot- 
seignement du Québec et 
Pierre Lemaire, le président f 
de L’Alliance des professeurs 
de Montréal, ont fait savoir 
qu’ils parrainaient Tassent-
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VB> ■M1s V.- Sécurité : 
innovation 
à la Davié

>3' fkv:

imVestes sport pour 
l'homme actif

'B*■ -
■ 23
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LAUZON (CP) — Une 
équipe patronal e-syndicaje 
vient d’étre mise sur pfedau 
chantier maritime de la 
Davie Shipbuilding, de, Lau- 
zon, avec le mandat d’assu­
rer une amélioration ,-cons­
tante des conditions d'envi­
ronnement et de travail..

Cette équipe, composée de 
six personnes libérées à plein , 
temps pour s’occuper unique­
ment de la santé et dé Ta sé­
curité des travailleurs, a été 
constituée en vertu d'une en­
tente signée le 24 mars; der­
nier par. des représentants du 
syndicat et de la compagnie.

C’est une nouvelle approche 
qui permet d'être optimiste, a 
déclaré le directeur des res­
sources humaines de la Davie 
Shipbuilding, M. Jean-Robert 
Ouéliet, au cours d’un entre­
tien. f

L'innovation, selon lui. con­
siste dans le fait que ces res­
ponsabilités concernant . fa 
surveillance e t l’établisse­
ment de contrôles adéquats 

. seront désormais partagées 
et pourront être exercées 
beaucoup plus efficaceqreptj .

La création de ce j 
de prévention des acciç 
été précédée, il y a qÛelq’üés 
semaines, par la publication 
d’un code de sécurité.xà in­
térieur de cette industrielle 
quelque 2,000 travailleurs, y.

Il aura pour mandat f d’ai­
der l’entreprise à “identifier, 
développer et introduire  ̂les 
politiques, programmes ...e t 
mesures nécessaires à l'éta­
blissement de conditions d’en­
vironnement et de trayaiiqui 
favorisent, dans toute là roe- 
sure du possible, une protec­
tion adéquate de la samé dès 
salariés dans leur mi!iè(j_de 
travail et une prévenUodeffi- 
cace des accidents de tra­
vail”.

M. Ouellet s’est dit,.o‘pti- 
miste quant à l’issue .<Jés né­
gociations en cours en .vue 
du renouvellement de ^con­
vention collective des travail­
leurs du chantier, en .dépit 
du fait que le syndicat-s de­
mandé la conciliation ilnÿ a 
une semaine.
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fcq [ilJL Confectionnée en coton et nylon, 

cttto veste e une doublure en aceta­
te. et de* botdi-cOtes. Rouille, yen. 
jabac huître. 36 i 46.

c*

rik-i Mi Jl »Xi
ft. is *m4T- '2

9Kâ4U1
r/i

■îfÏ. Cl model» in colon et nylon a 
line doublure en acetate. Col a poin- 
It'Sable. beige, burn 38 a 46.
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m/ Élégantes chaussures 
M^en peau de porc pour 

|hommes et garçons
Élégante veste sport pour hommes

S' 9r 1000Pour hommes 
la paire

;A. Cette magnifique veste 28" de longueur 
, en polyuréthane à support 100% coton, est 

doublée de nylon. Poches et épaules piquées. 
Brun, miel et moka. 36 à 44.

:e -TSflkV. 8”Poi» garçons 
la paire

Ces chaussures en peau de porc suede 
ont une empeigne mocassin, des semel­
les en crêpe de caoutchouc â talon com­
pensé Pout hommes: brun, pointures 71 
11 : pont garçons brun ai beige pointu­

res 116

a
\ X

S3V'
N

:B. Cette veste en polyuréthane imitant le 
cuir, est piquée devant et au dos. Bleu, brun 
et rpiel. 36 à 44.
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Mont-Royal se dissocie 
de l'action de la banlieue

]mtmm <miim m N^l\
\

^Sooko 0
lionne conformément'à la loi et guç^ 
toule action devant les tribunaux sera ■ 
inutile. Les maires de banlieue préfè» 
rent forcer le gouvernement àWWli**1 
fier la loi de l’évaluation plutôt qilé'û 
d’attaquer le rôle lui-même.

Gaspillage d’argent
Le président de la Conférence des ’* 

Maires, M. Guy Descary, a sévère^ 
ment blâmé l'attitude de Mont-RbÿaL - 
"Les gens de Mont-Royal, a-t-il dit, " 
vivent derrière leur clôture et veulent 
continuer à vivre derrière leur- clÇ*
turc". -KlSi

Puis, M. Descary a joutéi.^nfiîég - 
gcns-là n'arrivent pas à se solidariser » 
avec les autres. Ils font toiyourég 
bande à part. S'ils ne sont pafr-tieu-» 
ceux au Québec, pourquoi ne déniena- * 
gent ils pas en Ontario...?." î

Dans l’esprit de M. Descary, 1kidé- ' 
cision de Mont-Royal dé faire cavalier j 
seul dans la lutte contre le rôle tdjeva- a 
luation entraînera un gaspülageid'ar- J 
gcnt pour les contribuables. 
capr a déclaré que, selon plusieurs <■ 
opinions juridiques, le rôle est inatta-î 
quable au plan légal. C'est par des; 
pressions auprès du gouvernement que » 
la banlieue pourra faire changer la ï 
loi. Or, il ne comprend pas la décision ; 
du conseil de Mont-Royal dè mener» 
un combat isolé alors que depuis des I 
mois, l’action concertée des banlieues « 
a entraîné des résultats inégalés. Le 2 
maire Descary a attribué l’attitude du J 
conseil de Mont-Royal à des querelles j 
politiques internes dont les conséquen- » 
ces. hélas, portent préjudice à l’en-1 
semble des banlieues. ;

Le maire Descary a tenu à déclarer » 
que l'attitude actuelle de certain? cnn- » 
seillers de Mont-Royal n’est pas celle ; 
du maire Dawson. 11 a aussi blâmé » 
ces conseillers de profiter de;Tab- % 
sence du maire pour adopter des réso- ; 
lutions aussi importantes que celle « 
d’hier soir. 5

3

m jets d'amendements aux structures de 
la CUM alors que le rapport Caston- 
goay n’a même pas encore été étudié 
par les villes. La résolution signale 
que certaines recommandations du 

_ . rapport Castonguay pourraient faire
Dans un geste inattendu, hier soir, v - double emploi avéc celles de la Confé- 

Ies membres du conseil ont adopte 
une résolution rejetant les recomman­
dations des autres villes au ministre 
des Affaires municipales, M. Victor < Mais le problème est beaucoup plus 
Goldbloom. Cette résolution a été . complexe que ne le laisse entendre la 
adoptée en l’absence du maire de résolution. Les dirigeants de Mont-
Mont-Royal, M Reginald Dawson, qui Royal ont décidé, dans certains do­
ne rentrera de vacances que la semaine maines, de livrer leur propre bataille
prochaine. Les relations entre le à la CUM, notamment au niveau du
maire et le conseil Sont tendues de- rôle d évaluation, sans prendre conseil
puis des mois et certains conseillers auprès de la Conférencedes maires,
ne cachent même plus la nature de La ville a entamé des procédures 
certains griefs qu’ils adressent à M. judiciaires, notamment, contre le rôle
Dawson. On lui reprocherait, notam- . d’évaluation de la CUM, et ceci con- 
raent, une trop grande "mollesse". • tre la volonté des autres banlieues qui 
face a la Communauté urbaine de 
Montréal.

Le Conseil de Mont-Royal a rejeté 
les recommandations de la Conférence 
des maires en faisant valoir qu’il se­
rait prématuré de présenter des pro-

\ par Pierian BERNARD

Les dirigeants de Mont-Royal se 
sont désolidarisés du bloc des ban­
lieues eni ce qui concerne l’avenir de 

' la Commimauté urbaine de Montréal. sue;
-, 't,ii 
-n wy \i rcnce des maires.
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préfèrent attaquer ce rôle au niveau 
du législateur, plutôt que devant les 
tribunaux. La Conférence des 'maires 
est d'opinion que le rôle — même s'il, 
crée une injustice au niveau de la ré­
partition des taxes — a été confec- •
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Le mail est peu sûr/
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I QUEBEC (PC) — La sécurité des 

clients laisse sensiblement à désirer
saillants auraient roué le constable de 
coups au moment où ce dernier vou- 

dans un centre d'achats de la basse ; lait procéder à leur identification.
C'est une jeune fille qui alerta les for­
ces de l’ordre en utilisant l’appareil- 
radio du policier, alors inconscient.

La police continue par ailleurs ses 
recherches en vue de retracer les au­
teurs d'un attentat analogue dont fut 
victime, le même jour, un employé du 
palais de Justice de Québec. Ce sexagé­
naire revenait de son travail, en fin 
de soirée, lorsqu'il fut frappé à la 
nuque par un individu qui se trouvait 
derrière lui.
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— ville de .Québec, le mail Salnt-Roch, 

où de nombreux attendais ont été per­
pétrés depuis quelques mois. ' '

La sûreté municipale de Québec a, 
en effet, décidé d'accroitre le système 
de protection du public, principale­
ment en fin de soirée, à l'intérieur du 
mail.

Dimanche dernier, un 
subi de graves blessures 
été attaqué par deux individus. Il a 
dû être hospitalisé d’urgence. Les as-
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OFFRE policier a 
lorsqu’il a
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• Ü... ePartez du bon pied avec ces chaussures 

pour hommes et garçons f ;
© :Le plus important centre de jardinage de Montréal et de la région

-.',$|fyez dans la course en portant ces chaussures d athlétisme solides et confortables, leur em 
Aligne en vinyle facile d'entretien, leur entrée bien rembourrée vous donneront un bon support 

>ft$rn plus grand confort lâ où vous en aurez besoin. Ce modèle est muni d'un tirant à l'arrière et 
,'jfe tayures de suédine. Blanc. Pointures, sans demies. 7 à 11 pour hommes — 1 à 6 pour gai- . 
■*çons—11 â 13 pour bambins..

*

Commencez dès maintenant 
vos plantations printanières

À L’INTÉRIEUR

:
h-

la paire
MT
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Si vous effectuez dès maintenant la plantation de vos semences, vous 
pourrez les tepiqber directement â l'extérieur dès le retour des beaux 
tours. Alors que tous les prix sont à la hausse, vous réalisez d'importantes 
économies en cultivant vos propres légumes. Et vous ferez encore d'autres 
épargnés en plantant vous-mêmes les graines de fleurs.
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Les pots de tourbe sa transplantent • ... 
\mW directement dans le jardin ou dans un

grand plateau ou un pot de plastique-- 
Vos fleurs et vos légumes pousseront mieux et plus ra- . \ 
pidement dans les pots de tourbe car ils conservent ( t. 
mieux l'humidité et la mousàe contient des éléments* 
nutritifs absorbés par la plante. Ne retirez pas du pot 
pour la transplantation. Le pot se désagrégé rapidement 
dans la terre et la plante s enracine rapidement. Tailles * * 
convenant a divers genres de plantes.
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Vaste choix de semences de légumes
Asperges, ertichauts. haricots, betteraves, broco­
lis. choux de Bruxelles, carottas, cardons, céleris, 
baltes, choux, choux-lieurs. mais, cresson, con­
combres. endives, aubergines, poireaux, laitues, 
melons, panais, persil, citrouilles, radis, épinards, 
tomates, navets, etc., etc.

' >■
r
fv-': -•.. -.... • Pat 25

S1.09 
SI.19 
SI.39 
S1.89 
S2.49 
S2.79

Par 100
S3.49 
S3.59 • 
S4.39
55.99
57.99
58.99

i
k

1 ’ «" carié 
2'/*” rond 
2' a " carré
3 rond 
3" carre
4 rond

Oxford pour bambinsOxford en croisé pou» garçons 
Ces chaussures, en noise de coron, soni 
rembourrées d'un incot en nylon à la 
cheville, et snni dotées d une semelle en 
r.repe de caoutchouc. En bleu avec em­
piècement en contraste Pointures.\$ans 

' demies. 1 à 6 pour garçons.

Ces chaussures sont dôlees d one empeigne 
en toUe de coton a laçage 4 oeillets, d'uni 
semelle flexible! d'une languette et d'on# 
•nlréo rembourrée. Modèle uni en 

bleu manne Pointures 11 -3 sans demies.

€k MERRIGRO

III Serre miniature, assure lea 
conditions idéales pour une 
croiasence rapide de toutes 
les semences et boutures 
— convient pouf les plantes 
les plus délicates.

Une seule serre "Merrigro "vous assure des cen­
taines de fleurs et de légumes A repi­
quer. Vous pouvez l'installer devant une 
fenêtre. Fabrication en virtyle rigide.

CAISSETTES 
POUR PLANTATIONS 
PROFESSIONNELLES5 JT ÜHEla paire • y g.

• •.

Quel plaisir de voir lever vos 
propres plantations. La 
caissette contient 55 pots 
de tourbe, l’idéal pour la 

formation de racines. Chaque pot se retira 
individuellement et très facilement pour 
la transplantation sans briser les racines 
ou déplacer le sol.
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PÉTUNIAS
2*9Sandales en toile 

de coton avec semelle 
à talon compensé, 1 
pour dames

'

Cet été. votre parterre sera 
resplendissant, des myriades 
de formes, de tailles et une 

■ gamme de coloris, voilé ce que 
vous offre le pétunia, roi des 
plates-bandes fleuries. W H.
Perron vous suggère de plan­
ter des massifs de pétunias qui 
formeront des tachas colorées 
dans las bordures et s’épa­
nouiront gracieusement dans 
vos corbeilles et vos boites è 
fleurs.
Pense? également eu* esters, reines-marguerites, egerstums. 
ahrsset. emaranthas. clochas d’Irlande, bégonias, calceolarias, 
calendulas, campanulas. Ibéris Thtaspi. oeillets, centaurées, 
chrysanthèmes, dnérairea. coléus.cosmos, delphiniums, myo­
sotis. gloxinias, roses-trémiêrea. oeillets d’Inde, bâties de jour, 
capucines, pensées, phlox, primevères, sauges, etc. etc.

a
'

. REDI-EARTHff-'t## - Terreau léger, excellent pour toutes 
vos plantations. Mélange léger a base 
de vermiculite de mousse de tourbe 
qui remplace ta terre ordinaire pour 
vos plantations. Necontient pas de 
mauvaise» herbes et ne demande pas 
de stérilisation. Parfait également 
pour mélanger à le terre du Jardin. 
Vous remploierai avec profit pour vos 
plates-bandes, serres ou pour les se­
mis. . .
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Ces sandales. A bout ouvert, vous piocure- 
ront a la lois le confort et Velegance grâce a 
leur semelle intérieure rembourrée, leur ta­
lon compensé recouvert de jute et leur em­
peigne en toile de coton. Bleu clair ou vert. 
Pointures 5 à 9, sons demies.
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Sac4 pintes 95*

Sec */a mlnot 2 ^ 
Sac de 3 pl. cubes 8 ^am

V.__) la paire Notre personnel qualifié et courtois sera heureux de 
vous aider à résoudre tous vos problèmes de jardinage

I
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Ces prix sont en vigueur jusqu'au 
samedi 3 avril inclusivement.
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. x 515, boul. Labelle, Chomedey, Laval
(Va mille eu nord du pont de Certierville)

332-3610HEURES D'AFFAIRES: lundi, rnsidi «t mercredi: de 1:00 lu. à 6:00 P * 
—r Jeudi et vendredi: de 9:00 à 8:00 p.m.
— Samedi: de 9:001» k 5 ».»._________■ -, "

Ouvert; du lundi au samedi 
de 8 h 30 a.m. a B h p.m.
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